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Tous les pays d'Europe ont recours è 
x protection déclare le président des 

manufacturiers canadiens.

LE LIBRE-ECHANGISME DEMODE

la

(FJ

par Ml 
lions en

« CAJfÀDIWrx*) 
monda

sons soôns s 
I drooniunoos «ni Sut

rÀMMUûos 
rto?s Conndions à an discourt prononcé 
dooMil Is Clab Csnsdion. In Chnmbro 
do Commerce ot So Clab Commercial 
d'Halifax.

“A tout contidéror, eontinna-t-il, je 
favorisais plutôt le eommereo libre, ot 
avec une exploitation scientifique do nos 
ressources naturelles, j'oserais dire que 
le Canada s'aurait pas peur do se em­
parer aux paps lea phis prospères des 
sept mers ot des cinq continents. Mais 
on abandonne le commerce libre partout 
parce que tous les pays ont recours à 
toutes sortes de protections économi­
ques. Ainsi, le commerce libre n’sidsrmit 
en rien du tout à conserver notre po­
pulation, è payer notre dette nationale, 
A sauver nos manufacturière de la ban­
queroute, à réduire les taxes ou à don­
ner à not employés du confort et des 
meilleurs salaires. Noua sommet sous 
l’effet d'une guerre mu tarif, et nous 
n'avons qu’à nous bien protéger si nous 
ne voulons pas être écrasés par de ru­
sés et ambitieux voisins.
Nous sommes sous l'effet d4*une guerre 
au tarif, maia noua n'avons aucune rai­
son de nous alarmer sur notre aptitu­
de à lutter les protectionnistes d’Euro­
pe et d’Amérique. Nous sommes sous 
l'effet d’une guerre au tarif maia nous 
avons plus de munitions que nos adver­
saires, si noua voulons nous adapter 
aux méthodes scientifiques de la guerre 
économique. Avant qu'un vendeur soit 
envoyé par nne maison d'affaire, aea 
employeurs ont à lui vendre leur mar­
chandises. Pour une nation de produc­
teurs qui cherche à rivaliser avec le 
monde entier 4’entralnement est aussi 
essentiel.

Nous devons neus convaincre noua-

Jéwaa éeUrieheMt, 4m facilité* et 
doc pOMtbiltéc que amis offre le Ce- 
node, al nmu venions foira un aaecéa 
do notre nation.

M. Portier paasa alors on rêva# Uc 
conditiono «éràraloo au Canada disant 
qall était aonfiant dans notre avenir 
malgré que noua soyons encore trop

rivoraéo ot iron taxée. Il estima que 
fardeau actuel da Canada n'est pas 
loin de sept büliona de dollars. La det­

te visible du gouvernement fédéral se 
monte à ou moins le moitié de ce mon­
tant lec dettes municipales, provinciales 
et des écoles forment un autre billion 
et deux billions sont ddo à du capitol 
étranger investi dans le pays.

wAinei, nous avons à payer appro­
ximativement trois conta millions de 
piastres par annéa, comme intérêt sur 
notre dette. Contre cela, noua avons un 
actif liquide représentant au moins trois 
billions de piastres, un capital indus­
triel, agricole et commercial de plus 
do Quatre billions et nos richesses na­
turelles sont évaluées è vingt-deux bil­
lions, d'après les experts américains. 
Les utilités publiques et les travaux 
publics du pays sont au-delà de nos be­
soins pour cette raison nous coûtent 
plus cher qu’il ne le faudrait dans le 
temps actuel. Noua savons tous que 
nous ne retirons aucun avantage réel 
de ces services coûteux. Nos chemins 
de fer, nos canaux et nos ports de­
vraient être opérés avec plus de coor­
dination, en d’autres mots, on devrait 
s'en servir pour le plus grand avanta­
ge de notre peuple, de manière à faire 
de chaque coin de nos provinces et de 
notre pays de puissants contres com­
merciaux.” Excepté dans les provinces 
des prairies où les conditions sont géné­
ralement bonnes, la situation agrico­
le est médiocre dit le conférencier, 
Quelques industries sont prospères, mais 
la plupart font peu de profits, plu­
sieurs sont en liquidation et d'autres 
sont dans Uombre.

WE CNITE DENEIGE DE DEIX 
POUCES DANS LA SASKATCHEWAN

Use fraude partis de la Saskatchewan est couverte par 
la neife qui tombe aussi abondamment à Bran­

don dans le Manitoba

FRAISES CUEILLIES EN ALBERTA

Saskatoon, 21. — Une neige épaisse 
est tombée hier, dans différents dis­
tricts da la Saskatchewan. Il a neigé 
durant deux heures. A Wynyard, Spring 
side et à Kandahar on dit qu'il y a 
deux pouces de neige un ponce est tom­
bé à Carcarres aprèt nne pluie abon­
dante. On rapporte aussi da la neige è 
Lipton, Blaine Lake et Handel. Pres­
que tout le nord et le centre de la Sas­
katchewan en rapportent aussi. On dit 
qa’il n’y n cependant aucun dommage 
enasé par la gelée.

PLUIE ET NEIGE

Winnipeg. 21. — On rapporte de la 
pluie et de la neige dans les Provinces 
de l'Ouest. A Brandon, on a enregistré

une tempête de neige, tandis qu'on n en 
beaucoup de pluie dans le Manitoba, In 
Saskatchewan et l’Alberta. En quelques 
endroits on commençait à craindre la 
séchertsse. mais la pluie d'hier va a- 
méliorer la situation. Les semences 
vont en être retardées quelque peu, 
mais le bien que cette température va 
faire à la terre .compense pour le re­
tard.

DES FRAISES

Medecine Hat 21. — Les premières 
fraises de l'année ont été trouvées, 
hier. On dit qu’elles sont très bonnes 
à manger déjà. Nous sommes deux se­
maines en avant sur toutes les années 
passées.

♦

LE TRAITE NWEC L’AOSTRALIE 
DONNE LIEDXBN DEBAT ANIME

M. C. H. Caban, prétend qu’il ruine l’élevage du mouton 1 
au Canada, tandis qae M. Forkc le déclare plus 

prospère que jamais

ROBB ET CABAN AUX PRISES

BRIEN DECLARE CUE BISAILLON AFAIT
DE FAUSSES DECLARATIONS CONTRE LUI

(PjtEMK CanamcNHI) | M. Sutherland dit que plusieurs dé
Ottawa, 21—La Chambre de« Cent ; putét qui avaient voté en faveur du 

mânes, formée «a comité s'est mise è traité sustralicn dans la dtmièra eham- 
l'étuds dss résolutions budgétaiass. ! bre. n'avaient pas été réélus. Donnss 

L'honorable J. A. Robb, ministre des aux fermiers canadiens et aux indus- 
Finances répondant à une interpella- tr es canadiennes une chance de ae 
tion de Donald Sutherland, conserva- faire un chemin. Les industries etna- 
teur d’Oxford, déclare que la Commis- dienne» ne devraient pas être la proie 
sion du tarif peut être considérée coin d'une concurrence injuate par suite du 1 
me une commission d'enquête. La gou manque de protection nécessaire. M 
vernement, cependant a accepté toute ^-therîar.d demanda de retirer l'item i 
responsabilité en égard aufc queataens 3.2 cents par livre du tarif général 
Je tarif et 245 membres dit-il, élus sur les viandes fraiche» et de lui suba- 
par le peuple om le mot final sur eet- truer 5 centins par livre.
te question. M. Robb s’oppohe à eet amendement

M. W. D. EULER, dépoté de Waterloo- 
Nord, qui tout en votaat poor le 
budget Robb, a exprimé l’espoir que 
dot amendements en comité appor­
teront un soulagement aux fabri­
cant» d'autos.

L’honorable Hugh Guthrie, conserva- h< rs d’ordre et M. Robb tenta de dé 
tear, en faisant une re% ue du tarif nr im r par des chiffres que les expor- 
sur les viandes fraîches, déclare quv ! tirions du Canada avaient doublé en 
l’augmentation d’un demi-centin par 1#- *• 
livre sur ce produit provenant des E- H. Robert Forke dit que l’on avait p DRAPER, secrétaire du conseil
tats-Unis n’avait pas pour but de pro- trop parle sur la ruine qui attendait j ^ jn$tjer> et ^ Travail, dont l’ap. 
téger le fermier canadien, mais plutôt i* rie de l’élevage du mouton. Ill a|| pouf mineurs *n-
d’aecommoder l'Australie. Les résultats élf.-e ui-même du mouton et aujour

Le fameux témoin Brien est entendu, mais 
jure que sa compagnie n'a jamais 

eu de comptabilité.

SES RELATIONS AVEC BISAILLON
( PXCSSC CxVAMKKKlV

Ottawa, 21.— Le témo.fnsge rer'tu 
par J b -A Blsai.lon, ancien chof du 
service prevent.f à Montréal, et celui 
fourni hier par son ancien associé 
Ludger Brien devant le comité d’en-

—"Je ns tiens pas à discuter ce
qu’il pense à mon sujet”, déclara le 
témoin, “et je ne veux pas dire caque 
je pense de 1 ti’\

Briar fit ensuite !» récit de la vi­
sita faite la nuit par l'inspecteur Ju­

de ce changement n'affecteront pas les 
importations des Etats-Unis.

Fred Davis, conservateur de Calgary*
Est, protesta aussi disant que le ta-

d'hui. sur sa ferme, il n’y a pas d'in­
dustrie plus profitable. Le seul désa 
vantage est le prix élevé pour la clô- ) 
ture de broche: “Je tiens cependant aj

glaia a été fort critiqué par une par 
ti* de la preshc canadienne.

RICHE DEMEURE
QUI EST VENDUE

Montréal, 21.— La propriété de feu 
Robert Meighen, qui mesure un front 
de trois cents pieds sur les rues 
Drummend et d9 la Montagne, par une 
profondeur de 2^0 pieds, a été vendue 
a un «yndicit dirigé par M James H. 
Maher. Depuis la mort de M. Mei­
ghen, 9lle appartenait à Mme Harley, 
d’Angleterre.

La maison qui «’élève sur cette pro­
priété, et qui fut pendant plusieurs 
années la résidence de feu Robert 
Meighen, est de style colonial. On dit 
qu'elle coûta è feu Lord Mount Ste­
phen $400,000 en frais de construc­
tion, il y a 48 ans. L’intérieur eet 
absolument magnifique et constitue 
l'un dut plus beaux exemples du tra­
vail manuel. Les chambre* du pre­
mier plancher sont faite* des bois les 
plus riches et les mieux travaillés. 
Rien ne fut négligé pour en fair* U 
plus belle résidence du Canada. M. 
Maher a déclaré que 1* résidence va 
être vendue è un nouveau club eocisl. 
La propriété débouchant sur la rue de 
la Montmgne va être divisé* en lots 
qui seront mis en vente. Sur les 150 
pied* qui donnent sur la rue Drum­
mond on songe déjà à construire un 
édifie* d» dix étages. Le reste du 
terrain, soit 148 pieds par 144, sera 
abandonné à la résidenc* ictu île et 
formera partie de la propriété du 
club.

Inti Harvester 
rég. tri. de $1.80.

a déclaré son <fiv

Le temps ou U fera

UN RECLEMENT 
TRES OPPORTUN

CAMAmr.NNt)
Montréal, 21— Commentant le nou­

veau règlement relatif au lai^ pasteuri­
sé, 1» Dr Eugène Gagnon ' directeur 
intérimaire du Service d’Hygiène et 
Surintendant de l'Hygiène des Enfants 
vient de publier un mémoire dans le­
quel il expose nettement que ce règle­
ment est des plus opportuns et qu’il 
est absolumen. nécessaire.

“Il est généralement reconnu”, dit-il, 
"que la tuberculose et autres maladies 
sont propagées par l'emploi du lait, 
impur”, et il insiste sur le fait que 
la pasteurisation du lait aux Etats- 
Unis est pratiquement générale mainte­
nant.

Il dit aussi que les docteurs W. J. 
et C. H. Mayo, médecins de haute ré­
putation, ont félicité M. N. S. Strauss, 
de N’ew-York d’avoir si ardemment tra­
vaillé à rendre la pasteurisation du 
lait obligatoire dans New-York. Il at­
tire aussi l 'oitention des gens sur les 
avertissement» du professeur Calmet­
te assistant directeur de l’Institut Pas­
teur è Paris qui dit que le lait cm est 
dangereux et recommanda la pasteuri­
sation ou la stérélisation du lait et la 
tuberculination du bétail.

E
CINQUIEME FOIS

Bishop s’échappe de la pri­
son de Burwash, en pro­
fitant de la tournée par 
les gardes.
CHASSEaT’HOMME

(Pusse Canadienne)
Sudbury, Ont., 21.— Deux prison­

niers s* sont évadés de la prison de 
Burwash. Ce font William Gordon 

fftUhop •t Jtohn D. Lockwoood, deux 
figures très bien connues pour le nom­
bre de fois qu’ile ont pris la clef des 
champs. Us sg sont évadés d# la fer­
me industrielle de la prison de bonne 
heurt hier matin.

Un détachement d* 25 gardes fait ac- 
tueîlement des recherche» pur tout le 
comté et tous les postes de police 
dans lee environs ont été avertis d* 
l'évasion.

Le aurintendant Fairful déclare ce 
matin que les deux hommes ont réus­
si à fuir en forçant une porte dans 
l’antichambre du dortoir, où uhe dou 
saine de prisonniers dormaient. La 
garde été ft è fair* la tournée de l’hô­
pital adjacent au moment de la fuite. 
Les évadés na firent aucun bruit et 
leur fuite ne fut découverte qu’une 
demi-heure plus tard.

La carrière criminelle d* Bishop 
commença en 19f5 et depuis il a’est 
évadé cinq fois. I! s’évada !* premiè­
re fois de la fermp de Guelph en 1915. 
et de la prieon d* Whitby *n 1916. En 
1925, il s'évada, de la prison de Bur- 
wa#h, et après avoir été arrêté à To­
ronto quelques mois plus tard il sau­
ta a ha* d’un train en mouvement 
comme on 1* ramenait à Burwash pour 
subir son procès. H fut arrêté deux 
heures plus tard. A Burwash, on% dé­
couvrit qu’il étai^ un évadé, et il y a 
deux semaines il fut jugé par le jugo 
de district Hewson, qui ajouta un 
jour d6 plua à sa condamnation pré­
cédente.

Lockwood est un ancien policier de 
Toronto. Son exploit le plus sensa­
tionnel fut loraqu'on 1* ramenait de 
Fort William à bord d'un bâteau il se 
jeta par-deasu» bord et nagea jus­
qu au rivage.

SAUVES DE IA MORT

rif actuel expose l'Ouest du Canada d^e que tous les loups au Canada n’en i 
aux dangers de l’importation de mouton ,ve «nt pas au mouton ’. M. Forke ajou- J 
d’Australie, avec le résultat qua l’in- ! te que les fermiers n’ont pa» peur du 
dustrie d’élevage du mouton dans les !'r' importé.
provinces de l’ouest a été tuée.

L’honorable F. S. Tolmie, conserva­
teur de Victoria dit qu’il y a danger 
que le mouton et l’agneau encombrent 
le marché canadien. Il préconise l’é­
tablissement d'un plus haut tarif sur 
la laine, le mouton et l'agneau afin de 
conserver le marché pour l'industrie 
canadienne.

M. C. H. Caban, conservateur de 8t- 
Laurent St-Georges, déclare que l’in­
dustrie du mouton est l'une des plus 
importantes du pays mais qu'ell» dé­
périt. Il croit que le tarif sur la mou 
ton et l'agneau devrait être augmenté 
de 2 12 centins et à 5 centins dans le 
tarif. Il croit aussi que nous ne de­
vrions pas acheter su dehors de» pro­
duits que nous pouvons nous procurer 
?ar nos seules ressources, tout en n’ab 
dant pas U main d’oeuvre étrangère*

1 norable R J. Manion. conserva­
teurs de Fort William dit qu’il y a plu­
sieurs conservateurs qui sont de» fer­
miers prospères et ont à coeur les in­
térêts de l'agriculture tout aussi bien 
que ceux du ( anada. quand ils préconi­
se • u protection. 11 dit que M. Forke 
aurait pu obtenir un meilleur • prix 
\ .r ses moutons, grâce a la protec-

TUEQUIINDE

quête de la Douane, ns coincident pas1 va! et lai è la Barge Tremblay, è St 
dans bien des cas. Vers la fin de la 
séance d’hier, M. C.-W Bell, député, 
membre du comité, m.t sous les /eux 
de Brien des déclarations faites per 
Bisaillon dans des lettres écrites au 
département de la Douane. “Brien est 
un contrebandier et il trafique dans 
les marchandise» entrées en frapde.

* Brien a fait activement la contrebind* 
de la boisson et des automobiles”, a 
vait écrit Bisaillon.

M. Bell demanda au témoin si ces 
déclarations étaient vraies.

“Non, elles sont fausses", affirma le 
témoin. “J ai dirigé un garage et eom 
me d autres j’ai commenté sur des 
auto* de seconde main. I! est arrivé 
que deux ou trois de ct*s machine-, que 
j’avais acquises avec une absolue non- 
ne foi. n’étaient pas absolument O V’.

Brien nia ensuite f énergiquement 
une autre déclaration de Bisaillon c:- 
sant qu’il essayait de s'arranger paur 
faire passer quatre automobiles par

Le fameux bandit et roi de 
la pègre américaine pré­
tend n’avoir tué que pour 
se défendre.

(FaessE Canawfknk) 
Winnipeg, 21— Presque asphyxié» 

par le gai monoxide, alors qu’il était 
dans une machine fermée, Paul Gas­
pard, de Ste-Geneviève, a réussi à 
sauver sa propre vie et celle d'un com­
pagnon en tenant toujours le volant 
de son automobile jusqu’à ce qu’il ait 
atteint les barrières de l'hôpital de 
St-Bonifoce. Il réussit à ouvrir les por­
tes de son auto et à en faire sortir ton 
compagnon inanimé. Les infirmier» de 
I hôpital arrivèrent A temps à leur aide 
et réussirent à le» rtnimer après deux 
heures de travail.

Iftaveu te ptaRftvt 
» m mmitrn f rate.

d« t

EN JUIN PROCHAIN
(racftar Canadienne)

Ottawa, 21—La commission qui en­
quête sur les droits maritimes va re­
tourner è l’ouvrage en juin, annonce-t-
on au gouvernement. La dato de sa 
première assemblé# sera connue plus 
tard. Ceci fat annoncé par M. Mac- 
kensio Ring è la Chambre des Com­
mun#» »n répons» 4 une question de 
M. L D. MacDoogall, député conserva­
teur d» lavorue»».

MORT D'UN SPECIALISTE
( Prmse rANAnirwNf»

Montréal, 21. --* Le Dr J Louis Hy- 
polite Martel, spécialiste bien connu de 
Quebec, dans les maladies des oreil­
les, des yeux, de la gorge et du ne*, 
attaché depuis plusieurs années è l'Hô 
tel Dieu de Montréal, est décédé hier 
à rhambly Bassin.

Le Dr Martel était âgé de 47 ans. Il 
était né à Chambly Bassin. Son père la 
Dr Charle* Martel, décédé, représenta 
le cotnTé do Chambly au Parlement 
Provincial.

Lu défunt laiasa un» f»mm», deux 
•MM fl fruit friras*

à ou jkrocur»* da travail, pemiant que.#* 
les Canadiens ne travaillent pas. “11 y a - 
aucun» raison pour qu» l'élevage 
se fasse pas sur une plus grande éck 
le dans ce pays”, dit-il.

• J’admettrai immédiatement q - 
nous pourrions en avoir plus si qu< : 
ques bons chiens bergers de la ville e: 
de la campagne étaient muselés”, repi. 
qua M. Robb. “Ils sont une plus grande 
menace à l’industrio du mouton dar* 
l'est du Canada que ne l’est le tarif'

“Vous voulex dire les chiens bergers 
qui siègent du côté du gouvernein» rr 
non pas les chiens des fermiers"', inter 
rompit M. Caban.

“Je ne demanderai à mon honora1 
collègue de retirer cette déclarât.
Les gens le jugeront eux-mêmes", rt

M Robb dit que ceux qui ont eu à 
c i e r le traite australien n'auront 
p^ opportunité de le critiquer bien 
long enrps. Si les tactiques actuelles 
: :.t continuées, l’Australie pourrait 
üEir promptement et annuler l'accord.
L rappelle que le Dr Manion a suppor­
te ce traité l'an dernier et a eu une 

evu» personnelle avec lui à ce su-
;et

Le Dr Manion réplique que person- 
% e«Mt on dodana osvasu dehor# do la j Whittornore, bandit d* 
fcâir.brc ne l’a jamais entendu atta­

quer le traité australien. A lu derniè­
re session, il a vote en faveur du trai- 

lu que l’industrie de la pulpa et du 
papier y était énormément intéressée 

: Dana le temps, il avait dit que si le* 
conservateurs étaient au pouvoir, il 

I préconiserait une revision générale du 
! tarif sur les produits agricoles. Son 
désir, aujourd’hui, est d’aider à la mise

mois à la frontière, et en disposer 
ensuite.

Brien et Bisaillon étaient associé? 
dans la compagnie de vendeurs do 
boisson qui portait le nom de J -F.. 
Belisle. Brien a raconté au comité qu'- 
;I était intéressé’ dans cette compagnie 
pour les cinq sixièmes, et Bisaillon, 
pour le sixième Cette compagnie ne 
menait pas de ivreo.

M. Beîl exprima sa surprise à cc 
sujet. “Il est étrange que Bisa.llon, 
qui voyait dans le témoin un contre- 

andier, n ait pas exigé une eomptabi- 
:te afin d’être certain d* recevoir en­

tièrement sa part dos profits de î’er.- 
. reprise", dit-il.

Fulpic». Ils trouvèrent la barge an­
tre le» mains des officiers de la Cam- 
mission des Liqueurs de Québec Plus 
•srd il entendit les deux Amér; s.ns 
Campbell et Stuart mentionner en 
riant la facilité avec laquel!» ils s’ét von 
tirés de l’affaire. Le témoin fut en­
suite longuement quest onné au su­
jet de ses intérêts dans la société Be- 
lisle. Repondan* a une question il dé­
clara qu'un certain («élinas, qui avait 
fourni une partie de l'argent v nrlu 
pour faire fonctionner l'entreprise r>- 
tait pas son associé en réalité.

“La firme Belisle”, dit-il, “fit des af­
faires assez considérables par .a pes­
te, mais les commande* et les connti* 
«ements de chemin de fer et au ros 
documents furent dé‘ruits il y a qu*' 
ques années, quand la société apar 
donna le* affaires. Nous n avon* j as 
fait (fe contrebande, nous n'avons p« 
volé, nous n'avons rien fait de ma 
J'ai pens que ces documets ne pour­
raient intéresser personne”.

Avant l’ajournem?nt. V G -F I. 
ver, du bureau des auditeurs du eu 
mité, fut ensuite appelé et ;1 decl&r^ 
qu'il avait examiner dan* la jourm* 
le* livres produits par M J. H. Ga 
•hier, de la R. and G. Company. «:•» 
Rocfl Island, Que., et qu'il avait eut 
taie que ceux réclamés par le comité 
Manquaient encore. 11 ajouta qu'il a- 
vait visité rétablissement de cette 
compagnie à Rock Island, alors que 
les livres étaient là, mais qu’a la visi 
te suivante, ils avaient disparu.

Le comité donna instruction « 
Leaver de fair* une liste de» ivu 
réclamés, afin de pouvoir les obtenr 
de Rock Island.

IL SE FACHE
( Puf-sse Canadienne »

Baltimore. 21. — Dans sa lutta cen­
tra la menace du gibet Richard Reese i 

ta pègre et
meurtrier avoué, n déclaré devant le 
juge Eugène O’Dunne et le jury de la 
Cour Criminelle qu'il n'avait v»»rsé le ( 
san ge de son semblable que dans le ; 
es» de légitime défense.

Alors qu’il était dans la botte suv 
témoins dan» son propre intérêt, âpre* , ■
qu'il eut été bien démontré que son ~ - . « t e e • . . ,r,. 4t.it clair, ui.itt.mor, . inro Son attitude dans la jîreve generale a seme la zizani

LLOYD GEORGE SERAIT MIS A PIED 
AO BENEFICE DE SIR JOHN SIMOf!

en pratique du traité et améliorer les un gordien du pénitencier du .......
condition! des fermier* “en traitant ' ^
les autres pays comme ils nous ont tra 
tés”.

M. Sutherland voulut entn 
de discuter sur le traité australien, 
mais l’assistant-orsteur 'ii -

, le traité n tait pas a l’ctude et que 
I M. Sutherlandtorqua M. Robb. ...

“Je crois que l’honorable iru>ns:. u dre. M. Sutherland fit plusieurs teinta 
fait allusion aux chiens de garde", fit tives pour revenir s ce sujet «t fma- 
remarquer M. S. W. Jacobs. lenient l’assistant-orateur fit remar-

“Je né veux faire aucune allus, qoer qu’il avait déjà rendu une dec.-on 
malveillante, mais simplement a ce sujet pour un ministre et trois ou
chiens de garde de l autre côté", dit M quatre autre* députés e? que U discus- 
Cahan. ë*on trai’^ était hoi* d ordro.

LE DEADLOCK PERSISTE ENTRE
LES PATRONS ET LES MINEURS

qu’il avait frappé Robert )T. Hcltrnan.
Mary-

and, avec une barre de fer, le 20 fé 
vrier m%is parce qu’il croyait être
•Attaqué par le gardien.

Que’qurs minute» plu tard. Whitte 
oco, put s’évader de la prison corn 

■ tc un homme libre grée* aux clef» qu ! 
avait pu r’approprier sur le corps du 

n'était pas dans l’or-1 gardien. Holtman mourut deux jour 
plus tard et Whittemore est accusé d<‘ 
meurtre au premier degré.

Un peu avant îe témoignage de 
Whittemore. le procureur de l’état :. 
vait fait comparaître comme témoin. 
Joseph Dietz, condamné avec W h i tt< 
more, à 15 an* d’emprisonnement poui 
vol à main année dan* un «■aîon. Dietz 
fit allusion a un Complot d'eva-ioti. 
qui tout d’abord comprenait I -on et 
Jake Kramer, actuellement déit-nu^ 
pour des vols de bijoux à New-York

dans son parti et un groupe important veut lui 
en enlever la direction

LE PRESTIGE DE SIMON

... ’ -i: l \NADIENN1)
L-i. jres 21.— L attitude de Lloyd 

<»eurge sur !a grève générale a semé 
les mêmes division* dans 1* parti li­
beral que te fameuse politique agra - 
re, mai* ces division» ne se «ont pas 
envenimées à un point tel qu’il soit 
obligé de démi's onner comme chef de 
parti, et dans le moment il n« songe 
pas à se retirer.

Lloyd George 8'e»t pria de haine 
pour les lords Oxford et Grey qui ont 
publié des manifeste* sur la grève 
-nns l'avoir auparavant consulté, lui

(Près - *
Londre» 21—Tou*, indique qu 

sc maintenir encore la semaine r 
propriétaires de mines u’ont fait iru

inadienne)
deadlock ^an la situation minière va 
ne, vu que ni le gouvernement ni le* 
Je vouloir en arriver a un règlement.

LE GOUVERNEMENT ET LA BANQUE

duite, chloroformer le gardien et s’er. 
évader. I*» plan échoua quand le méde­
cin de la prison refusa de le croire 
malad** apres qu'il eût mangé du sa 
von. Whittemore se jura alors qu’il 

I s'évaderait malgré Holtman, déclara 
— —---------- a | Dietz. F.n contre-interrogatoire DiatxDE FRANCE NE S’ACCORDENT PAS ( ajouta que sa eonsnmee lui coiniran-

_____  idait de parler ainsi et qu'il voulait en
J avoir le coeur net.

( Pre*** p madienne) | “C’est un menteur”, cria avec vé-
Paris, 21—A la réunion du rab -t ce matin, aucune décision n’avait été j hémenco Whittemore, quand il vint 

prise concernant les mrtures préver’ es k prendre pour la défense du franc, (dans la boite aux témoin» «t eût l’oe- 
vu ia divergence d'opinion entre le rou>ernement et la Banque de France J casion d'exprimer son opinion sur le 
touchant la proposition du gouverne: t de se servir d’une parti» de la réserve j témoignage de Dietz
j.^r i II affirma de nouveau qu'il ne vou*

Le franc a continué son ascent durant Pavant midi. A l’ouverture dej iait pn* s'évader, 
la Bourse, il était coté à 83 25 au %r et 1«1.75 à la livre sterling. Un peu xoàûepouhutevaitfyLact IxoorMFTAA 
avant-midi, les cotations étaient de 32 *3 au dollar ot 159.75 à la livre steri.ng

Le» deux Krayier étaient a la prison * et x autre» chef» liberaux En ron­
de Phôpital, dit Dietz, et lui et Whitte i séquence lor* de l a emblée du 10 

ore se proposaient aussi de s'y intro- mai convoqué* par le» chefs pour con­
naître l’att.tude du parti sur la grève, 
il refusa d'assister, disant que la réu­
nion était inutile puisque le» lords 
Oxford et Grey avaient déjà défini la 
politique du parti dans leurs déclara 
lions.

Un article de Lloyd George, publié
dan* de» journaux de» Etats-Unis, le 9 
mai, fut critiqué par quclqucsmem-

bre* du parti libéral qui in*: tèrent 
tallement pour en connaître •* texte 
que Lloyd Geo-g^ lui-mente fit toutes 
le* démarches» pou r que le texte inté­
gral paraisse aujourd'hui dana les 
journaux d’Angleterre.

Il se fait beaucoup de potin* «tr la 
possibilité pour sir John Simon do 
remplacer Lloyd George à la tete du 
paru iberal. Le dernier discourt 
parlementaire de Sir Simon où il dé­
clarait que la grève était ilîéga.e lu’ 
a donné beaucoup de prestige et dan* 
bien de» milieux l’on consider* qu’il 
a g-andement aide a mettre fin à la 
grève.

Sir John Simon a 'e nouveau parlé 
dans la même sens, hier soir, dan* un 
disc< ura à ses élerteure où il dénonça 
fortement le gouvernement incompé­
tent qui tarde à expliquer l'erreur 
de* neuf jour» de la grev*. I: affirms 
qu'il appartenait au parti libéral de 
travailler pour la protection des 
unions ouvrières.

TOUTE LA TURQUIE APPLAUDIT AUX 
DEPENSES MILITAIRES D’ANGORA

fPresse emadienno)
fonstantinop’e. 21—Le parlement *urc vient da voter une aomme de $40 - 

000,000 pour l’armée et la marine et l’achat de munition» de guerre.
La presse a été unanime à appr uvof les préparatifs militaires du pay*. 

Ella dit quo U force seul» commande le respect dan» les relations internat,o- 
nales et ajouta qu» l'armée turque n'eat inférieure à aucune 
peenrt.

irmée euro-

LE GOUVERNEMENT ROUMAIN
SE TIENT SUR LE QUI-VIVE

fpres*e ranndionae)
Paris, 21—Le gouvernement roumain semble s'inquiéter fort de la situation 

créée par *s» récents événements df Poiogn» ot l'annonce d’une 'e**«on pro 
chair» do parlement, mandent de» dépêcha» reçue» de sources officielles pro- 
vées, à Bucharest. Ces nouvelles sont daté#* du 17 mai.

Toute» les villes roumaines sont encerclées dans “un cercît de fer". Tous 
les automobile» qui y entrent ou en sortent sot* arrêtées et sujette» à un exe-
iren minutieux de peur d’y trouver df» armes et de la littérature révolution- blent avoir tout oublié, en surveillant vHfr Addis-Ababa. U 
naire. La ministère roumain, au dire dea dépêches, voudrait créer une sorte'les moindres mouvement» de» gro# ^ destination de Maussnua où nor 
de regne de la terreur chet les corespondents do Jounaux. Toutes les dépé- teptileo. Le boa et l’eunecte. le p:u |„1n|,.ntrt, n aurait dû arriver il y i
ches télégraphique» tout censurées et les tourner» du dedans, do dehors sont I grand de* «erpent», attirent surtout jtrri» semaines r.u moin». L’écrivain n e

lut

ACCIDENT TRAGIQUE
(l'RK.'SE CaNAMENNC)

Ventura, Cal , 21 —Deux homme* at 
un* f*.mme ont été tué» et une autro 
sérieusement blessée, hier à Triurvfo, 
quand leur automobile vint en colli­
sion avec un camion. Le* morte *ont 
Florerce Roeheamg de Los Angeles, 
A. K. Den de Los Angeles aussi, et un 
autre homme non encore identifié.

LE SERPENT FASCINE
Phiùidelphie, 21.— M Robert Hess 

qui, depuis vingt-sept an», est le gar­
dien du bâtiment des reptile* au jar­
din soologiqu** de Fairmount l'ark, est 
convaincu que le «erpent a con*e-vé 
son pouvoir de fascination. 11 dit : 
"Le* femmes sort fascinées par no* 
serpent». Elle* viennent et revien 
nent voir !e» serpegts les regardent 
longtemps. Quelques femme* restent

VOL DE $25,000
< Pur p se Canai>if.nni) 

New-York, 21.—Un voleur est entré 
seul, hier, dans les bureaux de l’au­
dit’ur a l'hôtel Arnbassadeur, sur 1» 
rue Park, a frappé l’assistant de ce­
lui-ci et s'est emparé (fune valise con­
tenant pour $25.000.00 de “paies” puis 
• est en uita échappé par une porte de 
côté.

UN VOL AUDACIEUX
(pREftar. Canadienne)

Shoal Lake, Man.. 21.—La police 1 >* 
rale est à la recherche de deux hom­
mes fort* qui ont enlevé le coffre-fort 
«Tun magasin général, ici, et Pont 
transporté sur un.' distance d’un de­
mi mille Le coffre fort, moms *on 
contenu de $1,500.(>0, fut trouvé «lans 
un champ en dehor* de la ville.

Londres, 22 Selon un meaagc Keu- 
ther de Slot holm, <Je \i\c inquietude* 
sort ressenties en cette ville* au sujet 
de l'écrivain suédois bien connu, M 
temps en Abyssinie 11 se confirme, e:;

, , . . Siwertz, qui voyageait depuis quelque.b.o.rnn.nt mouv.mcnt .t .«m-BiJr* ,, V, f.
Addts-ôbabn, la capitale abysi-

UNE REFUTE DES
f Presse Canadienne i

Managua. 21 ~I/C‘ *• u,.'- la ffOttl r 
nerrent N’icaraguin ont re-rapture Ri 
ma et mis en fuite les for-e- de* in­
surgé», après un engagement qui * 
du-é sept heure* Ix* révolutionna rc» 
se sont enfuis, abandonnant leurs mort,. 
Jeun blessé* et leur*, armes. Le géné­
ra! Bariole. ie Viquez. commandant dea 
troupe» du gouvernement est à leur 
poursuite de manière a couper le che­
min au* rebelles qui sc diriger;, ver* 
Bluefieîd*. Des en omun;-ation» très 
désavantageuses avec ie terrain d’te- 
t.on retardent ’. arrivé i«*. nouvelle».

Quatre sont 
socialistes

fréqooamoal oavort» ot 1# «on ton a to: •xaminé. attention de» femmes tait accompagné d’aucun blanc.

I 0E8RE t ANADIENNf )

Pari». France, 21.— L’Introiui- 
gtant dit que Henri Ja*par sera I" 
nouveau premier-ministre de Bel- 
gique. Maurice Moutard mi­
nistre des finances et Emii \ tn- 
dervede. miniatre dea affaires é- 
trangère*. Quatre dea nonveaul 
olua sont de» aorialisteo.

«
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CHASSEZ RAPtOEMOT 
TOUS LES P01S0RS 

OU RHUMATISME
|#r#n.<*-r« jwuru««, qt** »«i*i pr«n«^ 

l*fc«4Mn4», i« r«m*C« «lu rrt«<y«r|ri qui
'•nu » i ritpijfmur.t, v«u» r*ali»«r«z 
que q-ur.4 Khtun.u ;4t.«tr«, le rhyn.*
iftm« *'cn %%.

Peu impor * qu« >ou» soyez tor*u- 
'e j*r !a douleur, invalidé par le- 
ointur.*k ou réduit a le 4*

frc:r.ar d- «Une«merta o««aat*n 
^elt. H eu a • i rr^ranti mettra fin 
u >oii fralaiseft de rhumitteme ou bien 
trren’ voua est remis, 
ft h vu u* est tout aussi effectif dans 

«s cas ■. s lumt>ajro.si‘ia'ique.erthrite 
et névralgie «'hroniqur

Le rhumatieme est une maladie dan 
ssreuse. Il affecta souvent la coeur 
et cause la mert subit» 4. veut le 
-.eMe’ ftowft «a forn ** la p-u» tegere, 
h 'ketes une bouteille de Kheuma à 
* pharn.sric Hérault ou cliez n'im­

porte quel pharnscien aujourd'hui et 
’ou* 1« chat- eret immédiatotnent de 
Notre orgaaisne.

!l£S CICHÛTS

par Jeta léroa

I tournai, de notre b:sto«re qu'æt
.» re^. u’.-n aniéricainv de 1775 17>W 
«ffra • Jian Eeron 1% sujet d'uu«

J • rif«e pa»«’orns;.te C ast un roman 
I J'oveaturea qui présente un intérêt 
-o'jtrnu. Comme dans ***/Aveufle de 
balbt-JCnata^ !»•' et ‘la besace ci a* 
mour", Jean féron a trouve dans les 
aonalav du pasaé de nomoreux récits 
ju ‘ e *fante ave- subies et a trs/ers 
lequel» il peint parfois fermement 
des croquis de moeurs et 'ire faits qui 

I son» Men de l’Histoire 
J *v'oua a-on» comparé ce prolilque 

«uteur a Alexandre l>uinas père, c'est 
qu il sn a #n «ffet .«s qua-ilea. Ce quc 
u iS avons lu de lui depuis q »f les E- 
dltions L louer 1 (iarand s« eoM don­
né a mission de faire connaf*^ se» 
<-UNrag«ft lui a fugno les sympathies 
d'une foule considérablv qui lit. Par 

action «ira natique, le naturel du (iin- 
»gue 9i la bonn« rnorale, nous en au 

Rurionu que Jean Féron resterait par-
' est par hasard, fortuitement, en

•e .ounnt, qu'or a chance de d:r« un* 
< <iose neuvi et pref >n<ie « e n es' pas
eg la faisant expre».

Boutons
énVlsasc

l-ts bouton" îes Irnutlom ei 
autréfl afféctfoni »l* la peau, en 
pruvoqunni Ou eblitanies déman- 
inalnons. trous enlèvent toute 
tranquillité et tout repos. N ag­
graves pas la nul en vous grat- 
uut. mais achetas aujouro hui 
mène una botte de Pouiomde 
*4idum chez votre Pb&nnacien 
\ous obtiendrez un soulsgctDfnt 
immédiat et la guérison sera ra­
pide. La Pommade Cadum est 
souveraine contre Teccéma. bon- 
Iona, dartres, gale, eruptions.

Krçures. écorchcrts. urtlcairib 
morroidas. croûtea. teigne.

#En vente dans toutes les phar- 
Acles. Pfl* 35 cents.

Agence aacluslée- 
Itabllsseusnl» M A Woliackar, 

Liée., 533 rue Bonsecours. 
Montréal

ii • • mr. .curt ar>6: r s du beau et d<- .
• venu, consciencieux de la form* et * r|#rg, raémt qu'il en a mia à

peur avoir du retentiaeemeot en Frai.
ce.

U es. n rai eu# le romao n9 deman 
j de pae autant d'exactitude qua l’h s 

taira; on peut se parnsettrc des llceu 
cet pour rarrangement du récit et I 
créer des personnages fictif». Mais ) 
nous ne croyons pas qu'il soit permis 
de dénaturer les faite et da réhabili­
ter des traîtres au préJudi/*9 du bon 
sens, dans un paya ou le« questions 
da races sont ai tendue». Jean Féron 
aura pour lui une certaine excuse: il 
pourg dire que tout ce malentendu eet 
la faute de l'historien Carneau, de 
qai seul il s'ea^ documente.

Le beaoin se fait plu» qua jamais 
sentir d'une nouva.l# edition de Car 
neau ou .'éditeur devrait faire luî- 
mém# oeuvra de savent et retoucher 
certains passages, enfin mettra ^ette 
hietoire da Canada a point. Les cinq 
éditions parues de louvraga contien­
nent des erreurs et perpétuent des lé­
gendes, des fsusses notion# at dee in- 
jMtices dans mémoire d'une géné­
ration qui s pourtant raison de vouloir 
s'éclairer

M Gustavs Lanctôt, archiviste fran­
çais à Ottawa, vient de publier sur 
Carneau un travail trac mûri, où il 
déplora que la eritiqge du savant his­
torien n'a pu U garder dt quelques 
erreurs II »n a accepté de «es devan-

soti

LA BEAUTE BT 
SES SECRETS

f m U4» LIED*

Lu CierS $ «mm eCàw-je* '

Fa* trop épais
Le KauHup sus Tomate* Clark 
na coulerait pas de 1* bouteille 
a il était plue épate. Lee belles 
tomates “Nofthr*^, fraîches, 
cultivées spécialement, sont 
bouillie* juate à point avec Ira 
épicaa pur**, etc., qui com- 
poaant ce délicieux condiment. 
Oeufs, «'ôte let tes, et poiaaone 
•ont meilleurs avaa la

KETCHUP
AUX TOMATESCLARK

W. CLARK, Limited • Montréal
Fabricants des célèbres 

l èvre au Lard Clark, etc.
■■■■■■■■■■■■■■■■■B *I«H

TOUS LES MOIS 
PLUSIEURS FESSES
Prennant \m Tablctt*a Z U TOC et 
éloignent eimai Ue coliques et let 
Maux de tète
Lisez bien ce on* dit Mde. Wright:
•T’ai reç-a votre éthaalillou île taHlettsa 
EU TOO, et je Ica xi prlaev pour cal met 
met douleurs trèu asgüea causées par la 
eiensmutlon, et pour uses maux de téta 
Au bout de 30 tnfnates «nry douleurs 
avaient rtstièr ruent cessé, et je ne tu en 
•nia plua rasventia durant toute Is 
pértewia. A ce» époques je soufre ovt!i 
oa!rament b^anooup, et je *uu très recon 
naissante d'avoir pu ma prurutrar uns 
^«éfiacine .qai me eonlsge si |«rompta 

Ti) :au las Isa.«tes du pars 
4e« raient ronnaîtra les mérrtea de.. Ta* 
Matte» zt’TOü #t l*tr« efata'.

Mde Ai.cn WhUoUÏ, kaiiocd, F.(L

iu fon i. bon dsrnisr paru, "Lea C 
kot| d H ai' ne id”, contient des er­

reurs et lü contrs-stns historiques 
rsgrstta es qui -ont Jastias» k ismc-r 
le fa isaes idéi-a • hss l«ui iectsurs tgno 

i rants qui feront <is l'his'oirs vraie 
J »vss r9 p^sudo-hiitonqu».

L'administration 4u gouvsmsur 
I F rédéric Haldtmsnd n fut pas un rs- 
! gns le torreur, comma on •’••% plu à 
; écrire à la suits d* Gernsau et à une 
> époqua nè la vérité ns s'était pas sn- 
! « orr dite. HaMimand lui-méms ns fut 
! pao un tyran, un despote, mais l’un d» 

nos meilleur* gouverneurs MM. Bsn 
jamin ?*ults ft Frtne.s-J. Audst ont 
publié sur r* personnsge A» é*udcs 
théoriques approfondies, que la décou­
verte récente de lu correspondence d* 
Haldlmand a insplréss.

Exrivant l'histoire ds 1776 à 1753, 
Gerncau puisa 4 uns seule source: 1s 
livre de Ducaîvet. Or, ce perssnnage 

* etuit annexionniste et se* écrits s-mt 
faux. Ducaîvet s'était associé aux A- 
raericaino dés 1775 peur fournir lés 
approvisionnement» dont auraient b** 
soin les troups» insurrectionnelle» et 
ce commerce clandestin dura jusqu’en 
1775, aiers que nous arriva Heldtmand 
comme gouverneur. Ducalvst, Latef- 
rtare, Cacaau •( plusieurs eutros conj 
pirateurs connus furent errétés et 
mis en pr*on. Leur» papier» compro­
mettants sont aujourd'hui eux Archi­
ve» fédérai*» 4 Ottawa. Tou» furent 
ralèrhés lorsqu» 1s» hostilités «e»»u- 
raat.

Ducalvot pa**a ea Angleterre tu
17K:t pour s* défendre de c* quV. »p- 
palait un* injuslnv et U faisait et. 
Bée* ten r éa* démar h*# »upre» du 
C ongrès américain peur se faire payer 
rep fourniture» C'était un dréla de 
piste:at que e DucaWat. un agitateur 
«loot > jeu était connu de» autant.»» 
britannique» ‘ est alors qu il publia 
l«n • Appel à la Juatica”, un livre rem 
pli d# haine*, d* mensonge» *: d'inju­
re». mais ou ae rencontra nèanm n» 
4» rages avis en ce qui concerne l'ad­
ministration canadienne. Il nf fut pas 
écoute, s'entend bien. U airaU pu ctre 
envoyé a l'échafaud cemme espion, 
sans procès, lit M Suite: Hi'idlmaftd 
sc contenta da 1* coffrer.

L«w emprisonnement» en masse dont 
on accus- Haldtn.snd ae bornent a un* 
quarante in* d erresUtion», celle» les 
traître». La question de» corvée», vie ■» 
Y Vation du droit d. » gens et de » 
malle sont aujourd’hui exp'iquées. I •» 
corr#*ponJanca manuscrite d» Hv.d» 
man J noua le montre comme un gou- 
verneur honnête et juste. Il a admi­
nistre le paya à une époque da* plus 
troublée» «le notrP histoire et on ne 
doit pas lui reprocher d'ovotr agi qu«’.

LES PIEDS ET LES ( HAUSBURB8

11 y a des g* n» qui ont toujours usé 
manier* scientifique de nous enseigner 
comment régler les condition» de no­
tre vie ps* l'usage des connaissances 
scientifiques. Il e«t une phalange de 
pseudo-savants qui préconisent l'eus- 
ploi de leurs plats scientifiques è moi­
tié cuits comme si ils étaient Pexprif-propr» crédit. Ainai, 11 a répété la lé­

gende qui entoura La Tour en Acadie: »:on mè ne de la vérité. Il est donc 
celle qui se rattacbe è la situation 
dse Canadiens apres lt Conquête; les 
tontes des prisonnier» entassé* par 
centaines dsna les cachots de Htldi- 
mend. M. Lanctôt remarqua qu» C»ar- 
nsau a aussi méconnu, sur la foi de 
Ducelvet, la caractère de Montcalm, 
ds même qu'il a méjugé l'esprit du ré­
gime militair» et condamné mal è pro­
pos la constitution de 17bl.

■ L'oeuvre ds Garnvau n'en est pat 
• moine louable. A l’époque où elle fut 

écrite, 1 auteur n'svait pas à sa dispo­
sition le» archives et la documenta­
tion que les historiens contemporaine 
ont aujourd’hui.

La cinquième édition d9 ^'Histoire 
du Canada” a un* valeur documentai­
re qui n'a pa» été contestée par aucun 
historien anglais, français, américain 
ou canadien. Evidemment, la décou­
verte «Je aojvaaux documents amènera 
forcément la révision d* certain» ju­
gement# de ràistorien, *tend«t que 
Garreau écrivait il y a quatre-vingts 
ans.

Gérard Mekheloaae.
1er février 1W6.

cessaire de peser soigneusement la 
pour et le contre de ces arguments a* 
vant 4e s'engager a les considérer com­
me vrais.

Cette précaution est particulièrement 
nécessaire en ce qui concerne l'hygiè­
ne personnelle, le régime è suivre et 
la culture physique.

Aujourd’hui je ferai quelques sug­
gestions sur le choix de la chaussure 
Vu que les pieds supportent le poids 
•lu corps, ils peuvent être comparés aux

Vous désirez 
de l’aide o

Voila votre meilleure 
aille pour tout

NETTOYAGE
LA CIC C. W. *1 LL ITT LTCC.

TORONTO , C A N A O A

PIS DE PMYOCITIOII
Paris, 21.— Le général Paraakevo- 

poulos, le nouveau premier ministre, 
a déclaré aux représentante de la 
presse française, qu’il suivrait une po­
litique de bon voisinage à l'égard des 
pays balkaniques et particulièrement 
de la Yougoslavie.

La Grèce, dit-il, contribuera X éta­
blir une atmosphère de confiance dan» 
les Balkans.

"L'un 4< mes premiers actes, ajou­
ta le président du conseil, sera 4e fui- 

fondation» d'un édifie,. SI la ha., B-„t T pro<‘4d•, * dM iT"l>«rtia-
l>a. tolida, U beauté et 1a fore, da la U‘ q"i »«rn'»uront •« l-*» d’MP*- 
............... .. __ - ! r, T m«r libramant sa vc

14 CEINTURE GFSIE 
MOULE BIEN LA 

HANCHE

UN ATTENTAT
t

LE DEI RKE PABTEURISE 
ET LA

CREME A LA GLACE

“REGAL”
•ONT DILlCIiri 

DEMAaNIMCZ-LEB PARTOUT

Les femmes 
racontent

Aux autres comment cette nou­
velle serviette hygiénique ae Jet­

te aesal facilement qu'au mor­
ceau de papier.—pas de Un âge.

ARCL qu'une femme le 
aux autre-, et pyes

ronseiéie 
que les

médecins le recommandent, la 
plupart Je» femme» délaissent la vieille 
"serviette hygiénique" pour un proeè 
dé nouvsau et meilleur.

Huit sur Ht des femmes «le la meil­
leure société emploient maintenant le 
"KOTEX".

quefoi» trop militairement. Le r .a - 8<J j#tu auiti facilement qu'un
odieux de Ducslvet pour se couvrir 4f f morfMu Ue 
• a trahison, quand on c«»nnatt les «es 
sous, fait resortir 1s» dsut fsces ds 
l'hlstolra.

Ducaîvet. d’après une lettre 4s Rou- 
band 4 Holdims d, «était embarqu** à 
New-Y«'rk pour Londres 1s 15 mira 
175*. * bord d'un bâtiment nommé
“le Shalbums”, qui fut prl» par les 
E-pagnol» rt qui supposé avoir {é 
n en mtr avec tout »on équipage »lan« 
uns vinkt.ts tempête; il n« di»ps”ut 
pas de la »cèn# publique an revenant 

t su ('snada, comme 1* dit Jean Féron. 
I "Le» Cachots d’Hsldimand'* sont !«>ln 
J «i'ètre de l*hlstotr«. Noul 1« signa'.>na 

avec rvfr*t car Jean Féron mérite no* 
' plus vtfs éloge» pour tout r9 «;u*il a 
J fait jusqu*1e;. P une Imigihitien trèi 

féconde, I t»t un de no» meilleur» ro- 
j mander*, dt ceux qui parviendront 4 

s eslébrîté ?e» derniers romans ne 
manqueraient «jus d’un certain fini

papier. Pas de lavage
pa» d'euiharras.

Cinq foi» aussi absorbant que le» 
serviette» ordinaire» d* coton.

Désodorise, mettant fin 4 TOVTT 
crainte d'olTuiquer.

On sa le prieure dan» n'importe que! 
le pharmacie ou magasin a rayons e 
disant simplement "KOTEX". Vous 1 
demandes »an» aucune hésitatien.

Les paquets de douze ne coûtent qu 
quelque» ton». Démontre le» risqur 
inutile» de» vieux procédé», Fn tout 
Justice pour vous, essayex-le.

< o t e x
Pas 4e lavage — ae jatte comme u 

morceau 4e papier.

superstructure «n souffriront De mima 
en est-il du corps qui n’aura una ban­
ne apparence que si les pieds sont fort» 
et bien proportionnés.

Troi» types de pieds sont reconnas.
Pieds en dedans, pieds en dahara ai 

las pisd» droits. La meilleure manière 
da savoir quelle sorte de pieda voua 
avez est. de piacar voua pied sur una 
feuille de papier et an tracer un dessin 
en contournant avec un crayon. Tirax 
un« ligne »ur la longuour an partant 
du centre du talon au bout des artaüa. 
Tirez une autre ligna 4 angle 4reit à la 
premier* sur la partie la plus larga 
du pied. La diagramme que voue «a ah- 
tiendrez vous dira >t votre pied est an 
dehors, an deian», ou droit. Alar» 
quaad vous achèterez une pain da 
chaussures, remarques U forma da la 
semelle. Si vous avez un pied an de­
dans, o# prancs pas une chaussure to 
dehors ou droite.

11 y a un grand nombre de petit» os 
dan» «e pied et un nombre corraspon- 
Jant de musclez ai de tendons. Le plus 

I .nponant rat celui du talon. Quand 
| vous porte» de» chaussure» 4 talons 
hauts ce tendon se rétrécit rendant la 
pied plu» faible. L'art élevé du piad 
qu certaines femmes considèrent un 
aigrie de beauté est fréquemment le id- 
üu «et du rétréc.vAeemrnt non natarel 
de es ligament et est en réalité un* 
difformité.

Demain; Quv *ons de beauté.

LE TITRE D’INGENIEUR
1 l’xAafct Canamxnkb)

Montrés!. 21—Seuls les membres do 
l'Association de» Ingénieurs Civih ont 
le droit d* s annoncer eux-mème» com­
me ingénieurs en cette province, a dé­
cidé l'honorable juge Perreault, h cr 
matin, en comiemnant M. A L. White- 
house a payer une amende de cent 
dollars ou a passer un mois de pnzon. 
L'acusé avait été poursuivi pour avoir 
placé sur sob établisement «ominercial 
une affiche dans laquelle il s'annon­
çait comme ingénieur sans appartenir 
a la dite association.

volonté dans les li­
mites définies par la constitution et 
conformément aux intérêt# suprêmes 
du pays.'*

Le général conclut an disant qu’il 
était résolu 4 pratiquer la plus stricte 
économie pour équilibrer la budget.

BUT DE CETTE LOI
Washington, 21.—M. Means, prési­

dent de 1a commission senatorial de 
la prohibition, estime que la projat 
de loi de l'administration sur l'appli­
cation da U prohibition, a paur but 
de frapper è la aourea “las approvi­
sionnements des bootleggers”. La nou­
velle loi ae généra nullement les af­
faires légitimes. L'orticle permq ant 
aux fonctionnaires de la prohibi'ion 
de perquisitionner dans la» maisons où 
»r fabrique sciemment <fe l'alcool dune 
un but commercial, était nécessaire 
car les bootleggers ont jusqu'ici "pro­
fité ingénieusement” de làprote”tiou 
que leur donnent les habitation# eu y 
faisant résider de» familles don* ;es 
chefs surveillent les alambics.

DROIT RECONNU
Wash ington, 21.—La décision du Me­

xique concernant l’expulsion du Très 
Rév. George Caruana a été prise mal­
gré l’intervention du secrétaire Kel- 

/ logf et de î’amba-sadeur Sheffield. Le 
I fouvornement américain reconnaît né- 
■anmoin» que le Mexique peut appli­
quer let loi» comme il l'entend.

Dr L. I*. Normand Dr C. E. Croat 
HOPITAL

NORMAND & CROSS
Chirurgie, radiographie, électro- 

thérapie
SERVICE D'AMBULANCE 

Consult.: 9*12 A. M. 2-5 I*. M. 
41-51 Laviolette Tél. 176-177

La ceinture bohémienne visa trois buta 
tout en étant è la moda. Ella moula la 
hanche, dessina la tailla ai donne l'illu­
sion du port da la blouse. Ce atyla est 
très élégant et fait bien à la plupart 
des femmes,. Si vous avas une tailla 
longue, portes la costuma sans cetta 
ceintura, avec la jupe court#, car U 
robe avec ceintura votr^tailla aéra 
trop affilée. Le Georgette Boit de rose 
fait une robe qui peut être porté* 
tout la printemps et en été, à la villa 
ou 4 la campagne. Uaa teint vieux ro­
se ou bleu lavande serait exquise a- 
vec une manche bleu foncé.

Sutnos-Airèt, 21.—Une bomba fait 
explosion devant l'ambassdè des Etats- 
Unis. Personne n’a été Massé et le» 
dommages sont légers.

Ou croit que cet attentat est la ré­
sultat da l'affaire Sccco-Vanretti. L'am 
batsade a reçu dernièrement deux let- 
tree da sociétés locales demandant 
d'anvoyer 4 Washington des protesta­
tion» contia 1a condamnation des deux 
Italiens.

CUISSON RAPIDE

81 la qualité et la prix «ont plu» 
Important* qu* la* primes, de­
mandai “L'AVOINE ROULEE 
OGILVIE dans dan tabes hermé­
tiquement fermée, contenant a ne 
pesanteur libérale.

TU
OGILVIE FLOUE MILLS CO. 

LIMITED
FARINE ROYAL HOUSEHOLD 

Toujoer» an vanta chex 
L. N. JOURDAIN

FEMBI DOM U SAUT. tST 
' RUHK

. t*» *• ttmmu cofUioutni
4» «ouffrl» d'un boat d, fanât, , i 
f.Uot d, La, m a. La, ,
causa da quelque maladie qui ievi * 
propra et qu peut être faciîamentVue-
rie. Depuis plue da cinouanm **.. <co-po*4 v*f**»i *• i4l r wîîî.;*
a fait ranaitre è una santé axcslient*
des femmes malade* an ranimant

et da raelrforc“* Faii M*di ÏÏÏTneTcî
remède ne contient aucun* drogus si 
voua étea du nombre da celles qui souf- 
'J"' F'"™' B'aa t«i„-vow pM 

Vou, M Mr*< ,ûr«m«nt ta- 
compensée.

La pain, eet aliment ndeaeselrc 
devrait sa t reaver oa abondance 
sur tontes la* tables.

Le pain de notre boulangerie 
est celui que voua dovrlua man- 
far de préférante. FaiUs-oa l’a#, 
sai et

LA

BOULANGERIE MODERNE
ma.

47, Rue Volontaire
LS» TROU-RlVIEKEft

Ce» r- ndc» ea miniature sent 
la r on de 1s forme et d« la 
saveu. et les délices du p-i-*- 
Centre exquis en crime riche et 
onctoeuae. La couverture “G-B.” 
eat spécialement soignée.

Demanda» taa CpZra» «h Q AMONG

_CHOCCf LATS.,

Craiumgs

Notre boa lait, pastauriaé dans 
las malIlourco conditiors hygié 
niques, eat le malUaur qua vans 
puisai as boire.
Il eu est de même da tout nos 
produits: crème douce, crème • 
la glace, et le beurre. Demandez
notra crème do taMa à Jde la
chopiu*.

Téléphonez à 308

u omwiHc BIS 
TROIS-RIVIERES

92, RUE PLAISANTE
LES TROIS-RIVIERES

EOTEX 
'ROT EX’

Kt.i.l I.ILK 
si PER . ll.Zi

ProOnit «sa Pschsrlas 
Iss pins rspatsss dn

»nnnnnnnnaoannan»nn»n»»n»a»%»nian»»ni»»%aa»nanna»qqq»naqaa»»a%nann<

Noire assortiment
EST AU COMPLET 

Ce qu’il y a de mieux

Notre assortiment de Bijouteries, coutelleries, argenteries, 
varre taillé eat nu complet. Notre choix net de* plus grands 
Dana toute occasion, soit pour un cadeau, fiançailles, ou 
autre, il n y a pas d'erreur en venant noua voir.
Nous avons ce qu il y a de mieux à des prix raiaonnablea.

L. T. LAFLAMME,
HORLOGER-BIJOUTIER

40 rue Des Forges Trois-Rivières

Les Panées 
Nenriaes Marines

praanrant an
msat dans Im am da

d* Téta, 
MvrotfeBta.

La mima prépavatiaa an vaal* 
tant fama da Tnhiattaa.
Ohm vutra faurntsaanr au à la

Ge J L MATHIEU.
Manofacturlaru

•HERBROOK^ * QUR

IgprRIfiütBKHXMngiqMSHMRRniHItW
Feuilktan dm "SouHlIist*

MERE ET MARTYRE

PAUL D'AIGREMONI

Ma.» a'atait Hnàoir.ue sartout qu: 
«a ôtait foil*

Da p u» on plus »os y*ux docouvra ént 
dans les traits do la flUattr, dan* ocs 
gostos, jt»qao dan» !es infioxlon» dr 
»a voix, usa bisarre mai» complet* rvs 
ambiance av#r 1# marquis d* Op é­

ra*.
LM* avait écrit è Richard pour lai 

ronfler las moiadra* détails g* c»tt« 
mirnanlaasa roar ont ra, »*• protaos nou 
v#lia», ai fartameat anrrév» *a e k 

siwaur profond qui l>»vuhi»pnft r**r 
t tto é'-'anforf

c» h.*aaau, naq-qva*|,qau! ^t* « ' ; 
l'c&ckaaxatiar atouffèo dr Rain# P»r
hast quand an lai avau parié da iiea-

rhir . Richard, malgré lai. s* disai*
— urquri Loulou r# sorait-olla 

Idonc* do t'ypièroo*
Et coavaiacu. tu fond do loi-tr«iao 

»aao vouloir so l'avoaor tout à fa t, 
qa* Loulou pouvait bkn ètro l’onfan* 
tant plrurér. tant rh*rch*o. 11 érrl !* 
è sa femrre

MNsn, ja no ta bièmo pas da ta •*
"perstkioitse croyanc*. ma chèrt a 1. 
"ra*. at par cala >oul qu* tu l’aproa- 
“va». J# to !'ai déjà Fit «n »aur. Jt la 
“rropi-ct*

T#t«# enfant 4- ra*»# aat digne
‘dtffecuon -a#. i.r t .»» • msn» • -cvwir 

"A J’hêivl. au nau» lavaas eu# q lèt
uuts jours auprès da a eue. je l'ai dtu

Mis# d# pràs: o'est da l'or pur.
"Tu l’a» re'fouvéa. jo tenterai ce q <* 

"j* pourra! pour t* la eoaservor.
"ki. ettaadent, garde Loulou, son, 

"imprudence Du reste, cette at^i.te 
"sera courte, car j*irrirtrai peu de 
"temps aprus estu Isttro.

"la» plaidoiries ont tn offot *tr. - 
•mono# co ma m.

"Le résultat ne «aura t *tro douteux, 
“tout le mande en est convaincu Le 
"jugement orra rendu demain, apr*;- 
"demain au plu» tard D'après l* etn- 
“setl da (h*ries et do Raymond, je 
•l’itteoidf, afin de décider qurllo e^».- 
'daito nous devrons ultérieurement to 
"r ir 4 l'egard do Mmo do Mondrigtn? 
“maie dan» .feux jear». jo lospèrc, je 
serai auprès de toi.

"RICHARD"

Doux jvmra. disait la comte. oV*»!t 
don* le lendemain qu'il allait arriver 

En rffat, le soir mémo une depdche 
fut rtml»» è la comte»** da Clavièro*. 

Ella dixail:
"Affaira gagre*. considaranta fiat- 

"leurs pour lai. écrasant# pour 1#« tu- 
"trrA Arriverai detrain.”
'Deurou**. Madeleine dîna entra Jann
ta y> !|^%éoqx fillatte». . . 
mâ ne nas' tu détache» u aile «t.

rtaa iwê»

Etait-e!U uonc tout * fait folle?...
Voilà qu.' maintenant elle trojvaîi 

que le» doux enfants »c rusoembiaient; 
Alice plu» brune, au toint plus met, 
comme le» Euroi>évn» ayant vécu <N iu. 
U*» i ays chauds, ou', eertsinem 
Mais quand Mile ds Davière» riait, ou 
Loulou devenait sérieuse et triste. 11 
y avait évidemment on elle» deus de* 
jeux de physionomie identiques, de» 
«ffinité» indcn.abU'

Un# chose surtout avait frappé Ma­
deleine Alice avait au milieu de »* 
petite cpaule plu» Manche que du luit, 
s l'endroit même ou s'attache le bra». 
une fossette profonde, jolie, un vr»; 
rid pouf bsliers

Loulou avait la mémo!.
— ht Léon* au.«»i, ;a fi» l avait, cou* 
petite fosetto. Jrannie oU#-msmo a'an 
sauva* ait!

C# . salr-là, après souper, comma il 
faisait très chaud, on cntr'ourrtt 1#» 
fanètra».

—Tu as peut-être tort, fit observer 
la comtesse à sa soeur de lait §i oa 
va?au du d' hors ce qui s* pas t « hos 
rau» re rait un danger Un très 
grand si Fia Da.lone. qu: èttdammcn; 
chzreho Laulou. »e trouvait rèdsr aux 
alentours!

—C* saraii bit» tmasrdtMtra, ré­

pondit Jsannie.
Copondant, par excès de précaution, 

«lia ferma le» persiennes.
Comme elle les attrapait en se pon-

ohant an peu au dehor». il lui sam! lu 
qu'une ombre as détachait do la mu- 
rallie.

Catte ombre même. para>#o*it-ii dans 
l'abacurité asset intense, avait un eu- 
fant »ur les bra*.

L* jeun» fille cependant na laissa 
pas son esprit «'arrêter lè-drssus: e: 
Ollc se garda bien den /trier a Msdc- 
jaina. dont la susceptibilité é'ait • x-
irdasa.

La* enfanta jouèrent cn«embla jne
pani* d* la soirée.

Ce qu'on appelle le* "petits jeux" 
Isa paooi#aaait. Loulou surtout, qui.
g*«r racheter aaa gages, couvrait U 
ecm tassa da baisars.

Rafin, oa dut aller se coucher 
Alice, toujours on ^eu nonchalante.

tomber sur l'épaule de So­
nt- tout auesttdt s’endormit. 

—Voues m’aidar. rcaderooiseile Jean 
aie, dit k» nourrie* è la soeur da »eit 
d* i* estâtes**; seule je la réroiller*.. 

Jeennte obéit.
Loulou du r*»te. on no peut p u» ra. 

•eanabie. »e déshabillait (‘tnt parsvn- 
ra.

*, alla, raté* h

sam à l'arrivée prochaine d* Richard
Quand il serait 14, le lendemain, ave; 

1er deux enfants. Loulou étant toit 4 
fait à elle maintenant, et plus en 
trangtre, comme a Paris, il lui sem­
blerait que rien plu» na lui manyae- 
rait...

Mme de Clavières demeura lo*e- 
temps, se complaisant dans une sor e 
de quiétude heureuse.

Enfin elle se lova et, avant do gagner 
sa chambre, elle alla faire sa quoti­
dienne visite è se» deux anges.

Alice couchait à côté même de Jean- 
nio, qu'elle n’avait pas quittée depuiv 
le jour de sa naissance.

Derrière cette chambra, il y avait 
celle de la nourice. et devant, tout au 
fond de l'appartement, un cabinet ou 
l'on avait iaatallé Loulou sur une chai 
te longue.

Jeanni* notait pas encora couché*
Madeleine s'effraya un pou.
—Alice n'eai pas malade, au moi»»’ 

dit aile-
—Nos, un peu énervée •salement*, 

alors ja rest* pour lui parlât si allô 
ouvre le» yeux. Vous saves que. si an 
la laisae t'éreillor tout è fait, dan» 
»on premier sommeil, aile ne • ettaort 
plu» de la nuit.

La comtesse s'approcha, touche la 
joue et la main éa l'aufsi*:. sceau ou 
respiration.

La pe»u était fraîche, la respiration 
régulière.

Seules les petit*» narine» frémis­
santes dizaient, on effet, que 1* som­
meil n'était pas encore profond.

—Ce ne sera pa» long, dit Jcannie, 
elle est presque calme.

"Allai vous coucher. Seulement, ec 
eoir. je ne vous accompagne pas.

—Jo n’en ai pas be»oin. Adieu.
Et Madtl aine, au lieu d'aller dro t 

dans sa chambre, sc dirige, ver» !« 
cabinet de Loulou.

Celle-ci, avec sa santé maintenant, 
revenue, dormait paisiblement, pro­
fondément, sa joli# tète appuyée suc 
•on brti relevé.

Madeleine ne résista pas a la tc.i u- 
tien d apprecher set lèvre» du orne 
potelé. Il était ferme et frais, souz la 
bouche, avec une bonne odeur saine 
at pure.

Loulou oou» Tardante caressa ne »*é 
veilla pas, mais s’agitant un peu. eile 
murmura dos mots indistinct» qu’cll* 
accompagna d'un sourire.

La comte»»® aut peur a interrompre 
»en ban aammeil. et regagna »» chara- 
bre. mafo non sans avoir jeté un rapi­
de coup d oeil autcui «Tellé.

Le manage était fuü. et adiMrtMe- 
M* Lauiou. qui était rangé» «r 

•eigatust.

Sur un fauteuil, au pied de U chai­
se longue, Ici vêtements étaient pliés, 
dans un ordre parfait.

A la fenêtre, les rideaux ôtaient bais­
sée. Pas un meuble qui ne fit a si 
place, pas un objet qui trainèt où que 
ce soit.

—Comme c'est joli ici, ta dit Made­
leine.

El on s'en allant, «Ut fit tncoro cet­
te réflexion:

—C>#t peut-être parce qu on n'y on* 
tre que fort peu. dan# cette petite piè­
ce-la, mais c'est étonnant comme i» y 
fait plu» frais que dan* taut la re»a 
do l'appartement.

Il y avait une raison è eatte fraî­
cheur.

Loulou, ayant joué tout* la soirée 
avec Alice dans 1* salon, await au **- 
trémemaat chaud.

En se déshabillant teula, alla n'arai*. 
point era mal faire ou résobéir. et Ile 
avait entr’ouvert lea persiano?» e -*• 
vitre# derrière V# n (féaux abeiss -

EU* l’était alors couchée, «t la som­
meil, qui l'avait prise eaac la rap»é ** 
qu’il n et a cet ège-lè, na lai avait paJ 
permis da rtformer la fenêtre, e^nz» 
me eile en avait eu Tinteatlea.

Madeleine n'uxait pas songé, da soft 
côté, è roftrder si daftlèrè Ita dfaff 

A auivr*
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Latzo est champion welterweight après un furieux combat avec Walker

PtorTf Bellefcuflle, férant do eluh 
Tvaia-Kivièzoa, de U lifue Inî#r- 
Cllés» • idnaei à «ifner les joueurs 
ronrente: Joe. S. Beieelair. A. U. 
L^neh, WiUie Guy, Peu Bulleux. Lud- 
gor Buvard, P. Befilefeuüle, Charles 
Gauthier. Arthur Chrétien, Art. Ca­
rey, Wilt# Boisveit, Larry Lamoth# et 
Redolyhe Bettes.

Avec une telle phalange de joueurs 
le «lab d« Pierre pourra livrer une vi­
ve lutU eux protégés du gérant Gau­
thier. Rodolphe Bettes <jui lancera 
pour le club Troie-Rivières est très 
•a fera)# et il fera tout son possible 
pour réduire à l'impuissance Us durs 
frappeum du Cap.

Larry Lamoths, dont la réputation 
a'eat plus à faire sera une précieupe 
acquisition pour le chjb Trois-Rivlè- 
ras. Son jeu au champ et au bâton ai­
dera beaucoup notre équipe locale.

Pel# Balleux, fameux hockeyiste.R 
«t oportsman bien connu des amateurs 
létaux, jouera au premier but pour 
notre équipe. Pete est un excellent 
Bolder et il brill9 tout particuière- 
ment eu bâton.

Le vent violent que nous avons eu 
hier, a enlevé la beQe enseigne que 
quelques-uns de nos sportsmen a- 
vaient érigée dana 1« -champ de gauche 
mercredi dernier. Des rechercheà ont 
été sntroprises dsns le but de retrou­
ver cette enseigne qui' servira en mê­
me temps de scoreboard.

UK* PECHE MIRACULEUSE

Quoique nous soyions éloignés du 
1er avril, M. Dion, du “Nouvelliste”, a 
fait la capture d’un majrn^ftque pois­
son hier soir. Un aquorium provisoi- 
ro a été istallé dans l'atelier de l’édi- 
ftc* où la magnitlque capture de M- 
Dion pourra prendre ots ébats et 
pourra croître à profusion.

Los Giants ont un si grand nombre 
de malades sur les }>ras que John 
McGraw songe sérieusement â cons­
truire un hèpital pour réunir ses in­
valides nous un même toit. Zeke Bar­
nes et McQuillan .deux de ses meil­
leure lanceurs sont sur la list^ dfs 
malades.

NOUVEAU RECEVEUR

Bil Skiff, un receveur vient d'être 
acheté par les Yankees de New-York 
du club Milwaukee de l'Association 
Américaine. Skiff s’tst rapporté nier 
•ux Yankees.

L'ALLEMAND BATTU

Paris, 21. — François Charîee, cham­
pion mi-lourd anglais a knookouté 
Hans Breitenstracter, champioa poi 1s- 
lottrd allemand, à la deuxième ronde 
d9 leur combat.

FUTUR CHAMPION

De nombreux critiques prêt ndont 
que Johnny Risko,*le poids-lourd de 
Cleveland, est dentine à joueur le rô­
le qu’à joué J»m Jeffries à la boxe 
Il possède un© puisante gauche qui 
lui frayer* peut-être un chemin jus­
qu'aux honneurs.

UPEfISION DES JUGES

Chick Suggs, de New Bedford, a 
conservé eon titre d© champion po. 1s- 
piume d# la Nouvelle-Angleterre, en 
obtenant la décision des juges sur 
Sqm Fuller, d© Boston, dans un com­
bat do dix rondes.

JACK S’ENTRAINE

Jock Dempsey e'entraîne à Hender­
sonville, Caroline. Au nombre d© ses 
partenaires, il y a Farmer Lodge, à 
peu prèo le plu» antique citoyen dans 
Ig domain© de la boxe. On to? deman­
de dune quel bot Jack s'entrélne-t-il ?

FAMEUX JOCKEYS

J. K. L. Ross fera la campagne ca­
nadienne, avec la crèn^p de se che­
vaux. * dispose de plUTeurs fameux 
jockey#, ayant sous contrat Pete 
Walla, Albert Claver, WiUie Munden 
ot F. Munden, jeune apprenti frère d© 
WUlio.

OUVERTURE DE SAISON

Lot réunions de Québec s’ouvrent 
•amedi. à le pist© Mont Royel que 
contrôle le Back River Jockey Club. 
Lee eommisoeire* seront E. C. St- 
Pâre, député. Albert Leberge, W. Ly- 
lee et J. Fitzgerald.

A WOODBINE

U King's Plate eer* dijputé same­
di è Woodbine. Cette épreuve est la 
elaeaique du printemps à la pist© de
Toron te.

8P0RT POPULAIRE

Le football association • beaucoup 
progressé au Canada au cours des 
dernière# années. Il eet presque dé­
voua un des sports favoris de la «ti­
son d’été. On compte aujourd’hui plu# 
de 11,000 joueurs par tout 1© Domi­
nion et pas moins de 400 clubs te­
ntera. Trois-Rivières possède deux é- 
qaipea qui représentent notre ville 
done la St-Maarice Valley Associa 
tien. Ce s«nt le elub Troie Rivières et 
le slab Wayegamack.

elab Wayegemack s'est tout par- 
tieullêrement distingué en gsgnant 
pendant dht années consécutives les 
coupes Webesso, Boisonneeult ainsi 
que le "Quebec Telegraph Shield.”

H fut battu l’an dernier par 1# Hub 
Treia-Rhrièred, qui à leur tour furent
ddfalta par le elab d© l'Emprees of
tuaHand, ehaapieae d# in ligue du
EIgWiil 4a ttadhau*

U JOUTE DE MMARCNE PROCHAIN 
ATTIRERA ONE ASSISTANCE RECORD
Le club de Pierre Bellefeuille comptera sur Rodolphe 

Bettes pour faire mordre la poussière 
au club du Cap

ENTRAINEMENT TERMINE

LES YANKEES CRT REMPORTE
9 VICTOIRES CONSECUTIVES

Ruth frappe son quinzième coup de rircuit alors que 
Caston était sur les buts et donne une autre 

victoire aux Yanks

Un excellent programme tient l’af­
fiche pour dimanche prochain dans la 
ligue Inter-Cités, et les amateurs du 
baseball sont aasurés d’assister à une 
joute excitante au possible. Les deux 
clubs du circuit Pinsonneault se ren­
contreront en effet à 3 heures de l'a­
près-midi sur le terrain de l’exposition.

Les amateurs assisteront à une gran­
de partie lorsque le elub Trois-Riviè­
res de Pierre Bellefeuille en viendra 
aux prises avoc le club du gérant M. 
Henri Gauthier. Les deux clubs ont créé 
une bonne impression lors des prntié 
ques qu’ils ont tenues depuis environ 
trois semaines. Le club de Pierre Bel­
lefeuille comptera sur les services de 
Rodolphe Bettez pour faire mordre la 
poussière au elub du Cap. Pour lui 
faire face, Henri Gauthier est à la re­
cherche d’un fameux lanceur d’en de­
hors et s’il réussit à l’avoir nul dou­
te que le club Trois-Rivières'me sera 
pas seul sur 1 terrain. Bien malin se­
rait celui qui pourrait prédire le ré 
-sultat de cette joute. Qui l’emportera? 
c'est difficile à dire, mais ce que l’on 
peut avancer sans crainte d'erreur 
ou d’exagérer, c’est que la partie de di­

manche qui marquera l'ouverture de 
U saison du baseball dans notre vil­
le, ménage des émotions et des surpri­
ses aux nombreux partisans des deux 
clubs. L'ouverture officielle de le li­
gue Inter-Cités soulève beaucoup d'in- 
térlti dans les milieux sportifs et l’on 
s’attend à ce qu’une foule record as­
siste a la partie de dimanche prochain 
Pendant les pratiques, les gérants ont 
soigneusement noté les points faibles 
de leurs équipes et lorsque ces deux 
clubs se rencontreront ces faiblesses 
auront été corrigées. Le terrain est en 
excellente condition et les amateurs 
assisteront à une rapide exhibition du 
jeu national américain. Les enfants ac­
compagnes de leurs parents seront ad­
mis gratuitement sur le terrain. I<a 
partie commencera à trois heures pré­
cisés, nouvelle heure. Les arbitres pour 
cette partie d’ouverture seront Alex. 
Râtelle, derrière le bâton et Jos La­
mothe sur les buts. Les clubs termine­
ront leur entrainement ce soir, par une 
pratique sur le terrain de l'exposition 
Tous les joueurs sont priés de se ren­
dre sur 1j terrain. La fanfare de la 
Philharmonie de la Salle fera les frais 
de la musique.

WASHINGTON ENCORE BATIT

MICKEY WALKER PERD SON TITRE 
AUX MAIHSDU JEUNE PETE LATZO

Le jeune boxeur ruthène. triomphe dans le plus sen­
sationnel combat qu'on ait vu dans l'arène de­

puis nombre d'années

DECISION UNANIME DES JUGES

fPresse Canaoiennk) »
New York, ‘Américaine), 21.— Te j 

nant toujour* en action leur lourde 
artillerie, le« Yankees ont remporte 
hier leur l»c vi loir© consecutive, c© j 
qui égalise le record de saison établi 
dernièrement par les Athletics. U» 
ont défait les Brown# par fi a 4.

“Babe'* Ruth a cogné, dans la 5e 
manche, son 15e coup de circuit d# la 
saison. Gaston était alors dans la^ 
boite. Put Collin# a frappé un coup 
semblable avec un homme sur iea buts j 
avant la fin de eett© manche.

Fn 1921, Rath a frappé son 15e cir­
cuit le 31 mai, quand b*© Yankees fnt 
joué leur 10t partie de In saison. Hier, 
ils jouaient leur 32c partie.

RHF
St Louis . . 011 000 0*0— 4 8 3
New-York . 100 040 OOx - 5 6 3

Gaston et Schang; Thomaa et Col­
lins.

extra'

BASEBALL
LIGUE NATIONALK

New-York, fi; Pittaburg, 4. 
Cincinnati 7; Brooklyn, 2. 
Chicago, S; Boston, 4.
St-Louis, 4; Philadelphie 1.

LIGUE AMERICAINE

New-York, fi; St-Louis 4. 
Chicago, 13; Boston, 4. 
Philadelphie, 10; Cleveland, 2. 
Detroit, 6; Washington, 5.

LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore 4; Jersey City 3. 
Newark 8; Reading 4.
Buffalo t; Rochester 0. 
Toronto, 4; Syracuse 0.

POSITION DES CLUBS

LES RECORDS DE 
NERF ET DE 8R0H

LIGUE NATIONALE

G P
Cincinnati .. .. ................ 22 10
Chicago .. .. ................. 18 U

[Brooklyn .. ... ................. 17 12
'Pittsburgh .. ................ 15 15
St-Louis . .. ................ tl 1?

( New-York . . .. ................ 15 17
Philadelphie .. ................. 12 19
Boston................ ................ 9 22

LIGUE AMERICAINE

C, P
New-York .. . .................23 4
Cleveland . . . . ................ 18 14
Philadelphie .. ................. 19 15
Washington .. ................. 20 16
Chicago .. .. .................. 19 16
Detroit .. .. 16
Boston................ 22

25

LIGUE INTERNATIONALE

G P
Baltimore .. . .................21 8
Buffalo . . .. il
Toronto . . .. 13
Rochester .. .. ................ 16 13
^iewark .. .. .................. 14 19
Syracuse .. .. ................. 13 18
Jersey City .. ................. 12 22
Reading .. .. .................. 8 24

L© lanceur Arthur Nehf et le joueur 
Je troisième but "Heinie” Groh, que 
John McGraw vient de libérer, aont 
deux des vétérans des série* mondia­
les entr© le# Giants et les Yankee#. 
L’un et l autre se sont -^rnalés a tour 
1« rôle dans la course au champion­
nat.

Nehf, qui est né à Terr© Haute, In­
diana, le 31 juillet 1892, fit ses dé­
buts dans le Baseball Organisé en 
1913 avec 1© club Negawee. Passé au 
Kansa# City avant la fin d© la rai­
son, il fut envoyé au Sioux City, pyi# 
transféré à Terre Haute, en juillet 
1914. Le Boston, de la ligue Natio­
nale, l’acheta 1© 5 août 1915, pour f3,- 
000 a-t-on dit, et 1© céda aux Giants, 
le 11 août 1919, pour une somme de 
$55,000, selon les dépêches.

En 11 ans. dans la ligue Nationale, 
Nehf a participe à 350 parties. Il a 

PC, ! remporté 159 victoires et subi 101 de- 
faites. Sa meilleure saison fut ce.'e 
de 1914, alors qu'il gagna 14 parties 
#jur 18. En 1916, il alloua 2.01 points 
par joute et, en 1917, il retira 101 
homme# au bâton.

Nehf * participé à quatre série» 
mondiales dans lesqu« lies il a conser­
vé une rnoycnn© de .500 en huit jou­
te*. .

Arthur Nehf

DETROIT SCORE A LA f©
Washington, (Américaine), 21.— Les i 

Tigers ont ajouté une 2e victoir© à 
leur actif hier en comptant un point 
décisif dans la 9c manche. L© score 
a été de 6 à 5. Les Sénateurs ont 
frappé trois coups «impies san# scorer 
Jans la finale.

R H E
Détroit . . . 200 003 001— 6 12 0
Washington 103 010 000— 5 11 1

Gibson. Will# et Daoas. Bassler; 
Coveleskie, Marberry, Ferguson et 
Ruel.

MACK GAGNE ENCORE
Philadelphie, (Américaine), 21.—Le» 

Athletics ont gagné, hier, paf 10 a 2, 
leur 2e victoire consecutive cuntr© les 
Indians. Le 3© homerun de Cochrane, 
dan© la 2e manche, a sorti Uhle d© la 
boite.

R H E
Cleveland . . 200 000 000— 2 6 1 
Philadelphie . 323 010 Olx—10 11 0

Uhle, Karr, Lehr et Myatt; Harris 
et Cochrane.

QUATRE LANCEUR» BATTUS
Boston, (Américaine), 21.—Les Whi­

te Sox sont tombés sur quatre lan­
ceurs des Red Sox hier et ils Ici ont 
défait© par 13 à 4. Les visiteurs ont 
collectionné 18 coups sûrs, dont neuf

R H j:
RM 44D 4 II

Bos on . . . 030 001 000— 4 9 2
Lcvi-rett, Thon,as et (.rouse; W rg 
f’.e.'l Ki fer, Lundgren, Ruffing et
Binchoff.

McC.RAW 8 EST RALLIE
Pit -burg, (Nationale), 21 T,es

('•mats #© x * t ut ralliés dans les Ire et 
9e repr.'- hier pour gagner par 5 à 
4 la 2* .out# d© la série contre les 
Pirates.

R H E
NV» York . . 400 00O 001- 5 10 1
Pi.t*burg 200 (X>0 011 - 4 10 0

Oeer'cld, Davies et Snyder, Mor 
nson et Gooch.

CINCINNATI : 7 à 2
< inc. nati, (Nationale), 21 Les

Red» ont défait ies Robins à nouveau 
hier en ©rorant 7 à 2. Les frappeurs 
ont r ,'ne roudement dans les Ire, 5e 
et 7e manches.

R H E
Brooà rn . . 001 ooo 001— 2 8 1
Cinc.nnaf : . . 110 030 20x-- 7 9 0

Mm;raw, \>nc# ©t O’Neil; Rixey et
Pkinich.

AVEC UCN COUP DF. BELL
r L u*. (Nationale), 21.— Un ho 

me ran d© Bell, faisant acorer Muel­
ler en avant de lui hier, s donne aux 
( a- iinal© un avantage suffisant pour 
leur permettre de battr© les Phillies 
par 4 à 1, et de divt«er lea honneurs 
de '.a série.

RHF
Philadelphie . 000 100 000- 1 5 3 

. 02" 141 04a fe 4 ! 
knight, Ulrich et Wilson; Keen et

OTarrell.

Feranton. P* 21. Pete Latzo. 23 
ans. jeune mineur de la Pennsylvanie., 
a détrAne. hier soir. Mickey Walk r. 
comm# champion welterweight, du mon 
de dans un des confbats les plus sensa 
tionnels vus dans l’arcne depuis plu 
sieurs années.

Devant un** fou’e enthousiaste de ’

Ce« encouragement sembla stimuler 
I*atzo qui r» doubla set effort-, et la 
foule fut alors témoin d un ralliement
^ruationnel durant lequel les deux 
boxeurs »e taporherent sans merci. 
Lorsque l’arbitre leva la main de Lat­
zo eomme sign# de son triomphe, les 
spectateurs lancèrent des eris a faire

l NE SERIE DIVISEE
C” '<1 go, «Nationale), 21.—En grou- 

p.in. . s coups sûr» contre Mogridge 
e* >nith. hier, les Cubs ont défait les 
Brav- par 8 à 4. et L# ont divisé les 
honneurs de la série. Charlie Root 
a lance une bonne partie.

RHF
Boston . . . 002 010 010— 4 5 2 
Chicago . . .021 200 03x— 8 11 0 

Mogr:Jg«f Smith et Taylor; Root #t
Gonzales.

d'une victoire sur le champion dan« 
un combat acharne de dix rondes. A 
prè* un combat des pins mouvementé*, 
durant lequel le* boxeurs se battirent 
ner. et nez et se tapochfrent sans re 
lâche, du commencement jusqu’à la 
fin. le jeune I^tzo obtint la décision 
unanime de* juges. Le triomphe de 

une majo
des critiques qui étaient assis autour 
de l’arène, fut gagné principalement 
par une attaque incessante des deux 
poings accompagnée d'un dur swing de 
la droite qui éoranla a plusieurs repri­
ses le champion. Ce* durs swing* de 
Latzo. dont plusieurs envoyèrent Wal­
ker sur les eâbîes comptèrent large­
ment en sa faveur et lui permirent de 
reprendre l’avantage prise au debut 
par Walker, dans les corps à corps. 
Us critique* de l’arène accordèrent 5 
rondes à Lutzo. trois a W’alker et les 
deux autres furent déclarés nulle* Lat­
zo finit la bataille en ouragan et re­
prit l'avantage que Walker avait pris 
au b but du combat, avantage que 
Walker s’était assure par sa science 
supérieure à la hox© et dans les corps

12,000 personnes Latzo s’est assuré ; trembler l'édifice Ceci est !• premier
championnat mondial dispute à Scran­
ton et le fait qu'un de ses fils s'est a-, 
sure ce premier championna* est c#r 
tainenunt digne d’un© f.n émouvant».;

Walker accepta sa défait# en borv 
sport et en souriant tandis que Latto j 
• tait tellement ébloui par son trion- 
ph# qu’il ne savait réellement ce qui

un dur coup pour le? experts, car Wa! 
ker était entré dans le rond comme fa 
von. Il avait déjà battu I^tzo d'une 
maniert décisive, mais le I^tzo d'hier 
'Oir, ©tait différent du pr©mi©r, plus 
Mgreskif et capable de dérouter le 
champion, lequel fit point preuve dt 
i'espnt de combat qui le mena autre 
fois au sommet d# la division des 
"welters".

Dans la première rencontre prelimi 
naires. six rondes. Solly CastelÜne, de 
Newark, N.-J., pesant 130 livre» obtint 
la décision de* juges contre Joe Bush, 
de .Shenandoah, Pa.. 129 livres.

Buck Boyle. d’AUentown, Pa.. 135 li- 
vre*, gagna la decision contre Pep O’­
Brien. vétéran boxeur de Scranton dans

Honneurs
partagés

Dahlia, IL— L'Eapagw© ^ rir- 
IwM# a* sont dlvia© ©râlement la» 
partie© simple© d’hier, dan» lear 
rencontre pour Ig drotieme ronde 
d© I© série pour la coupe Davis, 
ion© earopeenne. L’Espagne ga 
gna I# premier simple, lorsque 
ftindrean s défait K.-A. McGuire. 
4-3. 6-1. 6-3 L'Irlande ©galles 
!©• ehanee# lorsque Meldon friom 
pha de \ Juann»». 4-1 *» t t

TRAVAIL DES JOUEURS
Voici le meilleur travail a-rom pli a 

date par 1rs joueur* ira d*,a> grande 
ligues de baseball:

Ligue Nationale

Au bâton, Southwortn. t$6
Pointa, Han', h cote. < jr>«. 27,
Hit». Homshy, Car^ . 43.
Doux buta, Fnach, t t. 16 
Troia butai, Critx, R^ds, Wright eO 

' uyler, Pirates. 5.
Home ru»*, Bottomley. Cardinal, 7. 
Buts volés. Cuyl#r», Pirates, 10. 
Lanceur^ Meadows, Pirate# ©, Ring, 

Giants, gagnent 4, perdent aucun#.

Ligue tmenraine

Au bâton, Dugan, Y’ankee^, 414 
Point*, Ruth, Yankees, 4D.
Hita, Qaaa 11 B. Washington, 6«.
Deux but©, Burnt. Cleveland, lé 
Troie huts. Gehng. Yankees, 9 
Home run*. Ruth. Yankees, 14 
Buts w©!é», Meuse). Yankees, 8 
Au ’.ajiKrur Pennork. Yankees, gi- 

gne 6, perd une

a corpa, il força Walker à reculer par . le deuxième combat préliminaire. Ty 
dns dura coupa de la droit# à la tête j Coleman un autre boxeur d# Scranton, 
et tu corpa. Cette fin émouvante sou-1 a défait We# Willie Woods, d'Ecosse, 
leva l'enthousiasme de la foule qui ! après six rondes d'un combat rapid# 
remplissait l’arsenal du Colon#! W'n- et mouvementé Coleman revint a un che ' 
ters. Réalisant que Latzo reprenait l'a- veu de mettre Woods hors de combat 
vantage, la foule s** tenait debout suri dans la sixième ronde par une série de 
lea chaises et criait a pleine poitrine.1 coups a la mâchoire.

Ce «fin est grav,- dan* u’ 
c’est qoe !’un de* deux epouv h .'.e 
que l’autre n’aime pa* Mai !n 

aiment ni l‘un ni l'autre i* pc .
être bwureux.

A LA LUTTE

Joe Stetcher, aspirant au titre de

G P PC
IMS ......................... . . 5 4 .556
1916........................ • . 7 5 .583
1917.......................... . . 17 8
1918 . . 16 15 .560
1919.......................... . . 17* 11 .607
1920 ........................ 12 .636

10 667
1922 ........................ . . 19 13 .69 4
1923 .......................... . . 13 10 .565
1924 .......................... . . 14 4 .778
1925 .......................... 0 .550

L ans 159 101 .618

Voici son record dan* la série mon
iale.

G P PC
1921.......................... . . 1 .** .333
1922 ......................... . . 1 0 .1000
1923 . ...................... . . 1 1 .500
1924 ......................... 1 .500

' »
4 .500

Né à Rochester, NY. le 18 *cp

champion lutteur du monde 
Jim-Londos, lutteur grec, en prenant 
une chute après deux heures de com­
bat. Stetchep. gagn* cette .chute ©n %e 
servant d© son fameux ciseau da- 
corps.

EN TOURNEE

Le club de football association An­
glais qui s’en vient fair© une tournée 
dan© ce pays n'arrivera à Québec qie 
tard samedi soir.

LA COUPE DA VIS

Si on fait exception d’une rencon­
tre entre 1 Espagne et l'Irlande, !a 
deuxièm© ronde de la zone européen- 
n© pour les séries de la coupe Davis 
est terminée avec l’Angleterre, iTtaiie, 
l'Afriqu# du Sud, la Suède, la France, 
l'Argentine et la Tchéeo-SIovaki© »n 
tète. L'Angleterre jouera contre l’I­
talie dont l'équipe a ba* i 1a Hollan­
de par 3 à 2.

QUATRE HOMERUNR

Portsmouth, Vir. 21. — John Malo­
ne©, vo'tigeur de gaache du club de 
baseball Richmond a fait quatre ho­
me runs et un deux but* sur #ix ,ip 
paritiont au bâton. Le Richmond a 
battu Portsmouth par 17 à 5.

Malone© vient de Baltimore et est 
un gaucher.

DEFI ACCEPTE
4

Londres, 21. — Walter Hagen, an­
cien champion d'Angîeterr© et d A- 
mér que au jeu de golf a accepté par 
cable un deft pour un match de 72 
trou# avec Ab© Mitchell, d Angleterre, 
pour una hour«e d# 1.0W livre* «ter- 
ling. Hagan •’embarquera çr^babla- 
■•Bt four I’Sbtbçb, lu 44 Mi.

tembre 189<>, l’ex-capitaine des Giant:, 
défait Heinie Groh joua pour les clubs Osh­

kosh. Decatur et Buffalo avant de fi­
gurer comme substitut sur l’aligne­
ment des Giant?, en 1912. Passé au 
Cincinnati, en 1913, il joua avec ce 
club jusqu’en 1921, alors que les 
Giant# s’assurèrent ses services en 
cédant deux joueurs et une somme de 
$100,000.

ASSOCIATION
AMERICAINE

Louisville  ................................ 4 -
Columbus........................................ ® * -

Batteries: Koob. Wilkinson, Cul 
et Devormer; Sommera et Mcutcr.
Indianapolis................................ 7 14
T oledo ... ................. ... 6 11

Batteries: Wisner, Speece et Hart 
ley, Clarkson, Tunney, Woolfolk et 
Heving.
St-Paul ......................................... 1 6 °
Kansas City................................ 9 12

Batterie?: Schupp, Johnson et Hoff 
man; McCarthy, Zinn et Shinault.
Milwaukee................................... 12 15 1
Minneapolis............................ 7 10

Batteries: Danforth et MfMeneniy; 
Hollingsworth. Benton et Kreuger.

AUX PRISES
* Détroit, 19. — La vil!© de Détroit 
verra d’ici à queiauea serra ne* un# 
guerre entr© les club? professionnels 
Je la 'igu© de hockey. Le syndicat 
Townaend-Seyburn a obtenu une fran­
chise dans la Jigu* * déclaré qu'il 
aura l’équipe de Victoria. D’un autre 
■Mè, P. R. Bierer parlant pour le syn­
dicat dont il e*t a tête, déclan- que 
e club Victoria lui appartient. quM 
a payé 1100.000. qu’il est en train 

d© fair© construire une natinoire de 
$50,000 et qu’il se fait fort de faire 

iiloir ses droits. Que fera l’autr© «yn- 
licat?

LE CANADIEN
O?! C'Y CROIT PAS

New-York. 2». — En France, où ! 
ne faut pas s'en faire”, même qu .n ! 
le franc danse le “fox-trot”, l’opi 
nion prévaut que Jack Dempsey, 
champion signeur de contrat du mon 
de”, profite de T'imagination amé 
ricaine” en signant un contrat pour 
se battre cet été sous les auspices 
Tex Rickard. On croit généralement 
que Dempsey n’a pas l’intention de 
retourner dans l’arène et quelqu* - 
journaliste* sont d’opinion qu’il a con­
clu une entente verbale avec le pro 
moteur.

Le Canadien rencontrera le club Ft- 
’>aurent. dimanche prochain au Cap de 
a Madeleine. La batterie du Canadien 
e composera de Guy comme lanceur et 

!>evasseur comme receveur. Harnois 
ouera dans le champ gauche.

Hudson Motors a augmenté son di-
idende de $3 à $•) 50 en déclarant un 
lividenda trimestriel de 874 cent#, <t 
ieclaré aussi 20 p c. de stock div - 
fende. Ca ?tack dividende payable le 
10 juillet aux jnsents du 1.5 juin.

Le département de la Justice a en
prouvé le merger d- la S. O. of N. 
ivec la General Petroleum.

LE CONSEIL DE Lit 
LIEUE DES NATIONS

Genève, 21.—La commission qui é- 
tud;e la reorganisation du Conseil d? 
la Société des Nation», a adopte en 
première lecture un rapport qui sem­
ble imfiquer qu’il *e pourrait que les 
mandats de membres temporaire* du 
Conseil, accordés à l’Espagne et au 
Brésil, prissent fin plus tôt qu'on ne 
l'avait envisagé.

Le rapport propose que le nombre 
de* membres non-permanents aoit por­
té de six à neuf, et que ceux-ci soient 
nommé# “le plus tôt possible a la pro­
chaine assemblée”. Cela aignifte quo 
les merr.br * non-permanents pourront 
être désignés le jour même de l’ou­
verture de l'assemblée, au lieu de der 
nier jour, comme cela s'eat far wui- 
qu'à maintenant.

Dan» les milieux de la S. D. N’., o’* a

l’impression que i© Brésil et l'Espa 
gne. qui demandent avec nsiftanr» 

» es sieges permanents, cesseront de 
ce fait d'être membres du Conard au 
uébut du mois de septembre

On déclare, dans les milieux le la 
commissian que le Brésil retirera xu 
cemande de siège permanent, l'a u 
rance ayant été donnée, que l'Améri­
que latine obtiendra trois siégea tem­
poraires; mais la nouvelle n'est p;i 
confirmé#.

Un délégué britannique a parié au­
jourd'hui de la Pologne, en terme* 
élogieux, qui ont soulevé un intérêt 
spécial, étant donné ce qui *e passe ac 
tuellement à Varsovie.

L’incident »’est produit à U réunion 
de la commission de réorganisation du 
Conseil de la S. D N . et est venu après 
la réclaration <fe la Pologne, qui a 
bandonne sa demande de e?iege per­
manent, à la condition que les sièges 
permanents seraient réserve* unique­
ment aux grande* puissances.

H. GIRARDEAU
M \RCH 4ND-TAILLE!'R 

Spécialité: habit* t r ir.esur
tweeds lea plus : aveaux 
;t«. RI r NOTRE-DAME 

T l. 2Ci

J. R. GAYFTTE

Salon de Barbier
24-b rue DEB FORGES 

en arrière du 
BHOE SHINE CENTRAL 

G##. Garari#, prop.

PALMETTO CAFE
RESTAUR t.NT 

FASHIONN.ABLE 
lié RUE NOTRE-DAME

sen i* au\BIERES ET VINS repas

PRENEZ VOS REPAS AU

CAFE CHILDS
)• DES FORGES 

Caisine et service exeellenta

BIERES ET VINSServis aux 
repas

Faites faire voa habita sur mesures au magasin

LA PERFECTION
27,

Par le taiUeur-*péciaH*ta J.
SPECIALITE H\FIT

Rue Des Forges

R. PANNETON
DE \OCE

Troi*-Riv»ères

Durant ©es 14 saieons dan* le* ma­
jeure*, Groh a joué 1.650 parties et 
fraftpé 1.756 coups sûr? pour u.ie 
moyenne de .292. En 1918. son pour­
centage monta à .320 pour descenire 
graduellement a .231 en 1925. L a 
frappé 19 “hit#’ on 71 voyages au 
béton d#n* les série» mondiales de 
1919, 1922, 1923 ©t 1924.

Henry "Heinie” Groh

P AB R H PC
1912 27 48 8 13 .271
1913 121 399 51 112 .281
1914 . 1|9 455 59 131 288
1915 160 5«7 72 170 .200
HH6 149 553 85 149 .269
1917 156 599 91 182 .304
1918 126 493 68 158 ,320
1919 122 448 79 139 ,310
1920 145 550 86 164 .298
192! 97 357 54 118 .3.3!
1922 115 426 63 113 .265
1923 123 465 91 135 .290
1924 145 559 82 157 .281
1925 . 25 65 7 15 .231

14 an# 1660 6004 916 1756 J92

Son record 1’ians la ©éric mondiale
e lit comm© suit:

P AB R H PC
1919 8 29 6 5 .172
1922 5 19 4 9 474
1923 6 ■»*» 3 4 .182
1924 . 1 1 0 1 1000
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theatrevi

aietl
VENDREDI ET SAMEDI

Harry Langdon
---dan#---

•TRAMP TRAMP TRAMP'

Théâtre Impérial
\ F.N DR EDI ET SAMEDI

CarlCscng*

eertttft
e

Titres français
Vous aurer le plaUlr de *oir en 
core une fois H»rr> Langdon. le 
fameux comédien qui n'a rien a 
en» 1er an» antre» comédiens, te!» 
que t harlie et S>d i haplin. dan» 
une comédie qui von» fera rire 
du commencement a I» fin 
"Tramp” telle est la comédie on 
il remporte un si grand sure©*.

'Cufell
imMMRlbi

prewfc Drur* Lanp 
FaanwUe aweewmrie

%

COMEDIE

"SALTY SAP"

M. Louis D. TAYLOR. lire de Vas cm
ta la capital*

r, inaugarant le nnuveaa terrain
I* Colwmhie Anglaisa.

Vaudeville
LAVINE &LAVINE

ACROBATES

Matinée, 2 heures. 10c et 2tc 
•soirée, 7.15 et • hr». 24c et 3tc

NOUVELLE MEURE

UmWRRSAl-
JEWEL

MELODRAME PASSIONNANT
la course de chevaux la plus excitante que »oa? »'« !*»»••" mi«

■or l'érran — le fameux derby anglai» auquel a»M»tent un demi 
million de |*er»onne» et où II ae fait des fortunes du »mr au lende­
main. Le tout compliqué d'un© histoire d’amour qui vou» -♦ r.« r» I. 
coeur et »nu» émou’ra profondément comme »ou- ne !'•'er été

AUSSI

CHARLES RA Y et P AU U SE STARE
DANS

"BRIGHT LIGHTS”
I a gstete .' I.a beauté dan* le» robe» le» plu» rirhr*
*eène» authentiques de la vie de nuit du Broadway 
\ ou? serez médusés par cette fascinante histoire d un» feune 

dan»eu»e et chanteuse que fatiguait non existence legere
%

TITRES FRANÇAIS



Authentique
àJL NOUVELLISTE. TROtS-lUVlEllES.

cofi%titu€ un régal rare, 
nent pas satîsfactioA.

Les contrefaçons ne de**
9ê

1
l.êdy May ( A.MHRinr.E. dont on ta ni aouven* aanoaré U» lan^AÜle» l>i 

prétnad malntvnaaf que le prince Henri Ma qiia aan coeur a aeg pirda"

a niBuk
itv«u.i.KUM

Spécialiste

IM NlVEIIll REEIME 
ECONOMIQUE EN IIILIE

R *.'ne, «1. — Le c*bsoat a approa-e 
le «yttème farcin^ <fu> prétend ré 
fier a vit.- dc toute 1a na-

Le prine p* de ee aytiènie trèa 
romph^ue e*t le <iru.L ci le pouvoir 
qu'a 1« fr*iirer: '•*nent de eontréler di- 
rtfir.uku’ i par . nit rnnHiiuire du nou- 
\eau q!ni^Uirf de» corporation» et 
de» orfani»atier.« »ub»idiaire» la pro­
duction entiere du pay*.

“La **i><1*1 vt la travail, dit .a dé- 
cieiou miMaierieltc. n« kor.t plu» op 
■poae» a l'Ltat *t. a »es orfane» eisen- 
Uel» T.a.r. ils font iate*'rale;rcnt pfr 
tie de Voryanl.-me de l'Etat.''

Le: ii^ne» générale* du nouveau 
yy»t4mg »oot le» auivante*.

1. — Tou* le» lyqdicat* tt toute» le» 
patronale» et ouvrière» 

a®t!-fa»ci»t«* n'ont ouenn pouvoir.
iî. — TreiM a»»ociation» nationales, 

reioplaçant le» unclen» syndicat» ut 
con||)renant toute» le» cl*»»#» d'e;n 
plo^t *ra et d'ouvrier» seront créées.

& — Trois confédération* nationa­
le.' ♦iront formée» et agiron^ comme 
agenAi de liaison.

4 — Un nonibrc indéterminé d* 
corpoaation» geront couetitu**».

6. — Le» employe» de l'Etat et Je» 
•*p.’icnr public» fofmeront de* asso­
ciation* *péciele..

6 — Tou» le» différend» du travail 
seront S0um>» a l’arbitrage obligatoi­
re.

7. -T- Pc» Uibui.au* spéciaux scro it 
crée» pour régler tou? 1*» d:fféi*nj» 
du travail et appliqueront un cod€ du 
travaii «utiereruent pegaeaq.

g. -r Le gouvernement »e rei»erve ;c 
droit al)|p!u d’intervenir a tout mo­
ine ni “po-jr la protection de» interets 
nationaux "

pe* repré^enUnt* du gou^emp- 
xr.ent cxpl.quant ce système, font fi* 
mgqquer qug le fascism* coutiderc 
q*« U prodactiviû nationale est une 
partie «s^eotifeUe de son patrimoine 
et que par con!«oqdent 1* contrôle de 
cettU prtdqiUvite doit itre exerce 
par t gou .erremuât saql, le 
libV* d*» syndicat» cregat un E'#t 
dans i f tgt, qqi t»i mtolerap.e.

Lee. muo- : i* de.' nouvel a.» ar»oc.«. 
twne uation»!*» seront Italien»! boni- 
ma* «t fuuume. agi» de plu» dc vir.gt- 
et uau» et ayant " du po.ut de vgf 
national nue boprig conduite morale et 
politique”.

Le» personnes non italiennes ne 
pourront être membre* de» associa­
tion» m»is poqrroot probter de* con­
trat* collectif» du travail

Puisque i* nouveau système contrô­
lera U* relation* entre le capital et '.c 
travail, toute» U-» aaeaciation» de 
«on-prtxiucteura eeront dissoutes. 
Stale Jp* ouvrier» et 1er employcu*» 
pourront apimxtuiir eux eeso-iattOBs 
fasciste», 8ia|e ie* cle^»ss jnterai^ 
Lair*» tels que le» boutiquier» et ka 
jcraoaue» qui tt^v«illeut ou emploient 

• do» ouvnor* pourront trouver place 
j Jan» U» tffeeittion».

UN REFUS O'OTUW»
Ottawa. HJ —Le «<-uiité da-. < bannus 

de far de la i hambr* de» t ommuncs. 
a refusé hier g’accordee une charte 
dxouaat 4 un groupe d* proruo:aur* 

< dv Montreal le droit d« construire une 
; voie ferree de iquibell, sur le Tran.-
I'continental dans la direction du nord- 
ouest. en passant par Ked Lake, jus­
qu'à La Pas.

VENDIŒDUMS^U**»

Dovftc~ un cachet moderne à votre table

V

fr’ A-

Semaine de “Gjmmnnity Plate”
Dernier jour

Xovci en imagination bur votre ub'x une nouvelle argen­
terie étincelante—comme elle rehausse votre prestige ocu!, 
quel pUisir :!lc vous cause ipiarui voua rtctveg. Considérer 

ensuite combien la bonne argenterie, la ‘Community 
Plate,M coûte peu, en réalité,

L illustration représente un couvert très pratique pour six 
personnes. Superbe argenterie “Haipptcn Court, $2 piè­
ces d une beauté éclatante disposces sur un plateau de 
butta bleu et cr. Le pn* pour le tout n’rst que de $43.4>• 
Si vous le preferex, ichetez à la demi-douzaine les pièces 
dont vous avez besoin. S:* cuillers à the $4-i* ^
modèles •‘Community PlatC sont toujours en stock— 
vous pouvea acheter dc nouvelle» pieces savant que le 
besoin s’en fait sentir.

V«u» t» « «rr »m»
gs» «( «m r^a 1 v^sMMWWn 1 

poui 4 waj» M)utrJ*n*.

TLOCR PLATS 
fit la* Rifaa*» is4nn»8iq«« le “CeN
wr*iT> Plxt* ’ Medkw

d'JS- ,'1»4S ycav.^*.

Wii'arod PclleviJIe 
H. J. (îuifnord

Grand’Mère:
H.

U

A. J. Bf rgerun 
L. T. Laflammc

E. ROY
Shawinigan Falls:
J. R. I. l.afrenicre. Enr.

LES MISSICNES PU 
LES ETUOIMTS IMS

r*1. — En gttendA»t, qn irigte 
ép:»od« vient d* montrer un* foi» 4e 
élu» par quel» mannars làahes *t
«rael» 1» gent estudiantine »e l*i»&e 
comprometire et entrener. Si tôt con­
nu i'a..nislum du ceaç* diplanantiq je 
au gou ernoment pékinois, le» gran­
des écoles décidèrent qu’un cortège 
monstre ira.t au pala* prgaidgntUl 
porter leur» protcstnliona contre lu 
faiblesse du ministère devant Mrimpé- 
riu iame’ t-tr»»ger. Coirme tuqjaqre, 
aux etudiant» s'étalent mêlés des agi­
tateurs professionnel» porteurs d'ar­
me» et de bombes, et qui eeanhlaitnt 
bien avoir projeté l'incendie du palais 
a*u cat ou on en auwit forcé Ig» gril- 
les.

Le» meneurs, parmi lesquel» on si­
gnal* plusieurs Ru»s*s. «t hélas* qusfi
de* professeurs américains avides de 
popu arue, avaient efAripf g Ig jeunes­
se qu'elle ne rencontrerait pas de ré­
sistance sérieuse devant le palaisf la 
garde présidentielle, disait on, avait 
été licenciée et iweiplacée par des 
troupe» Kouominkiun qui sympathi- 
taieut qvec l'émeute.

Malhc jreasement pour l'indpradant* 
jeunesse, il en all, tout autrement. 
L* president T*an«Xi-Joe: a as farda 
personnelle payée par lui. et indépen­
dante de, armée» se Ingérante»;- elle 
lui est toute dévouée. Quand ae pré­
sentèrent sur U grand* plec* du pa­
lais les bandes bu riante», agitant laurg 
drapaaux aux inscription* révoiatian* 
nairas, aamnation leur fut faite 4a 
*e disperser; comme le» jeunaa feus 
n’ob».s>aierl pas, «t se mettaient en 
devoir de forcer le» grille», !g troupe 
tira cinq salves; l’émeute se dispersa 
dan» toute» les directions; plus 4c 
cent jeunes gers mort* ou bleaaéa re» 
taient sur le terrain; parmi aux, on 
eignula un petit-fils da U-Hong 
TchangJua<|u'ici, on a cempté cin­
quante sept worts tombes au* plaça ou 
décédés de leurs blessure» dans les 
hôpitaux.

Cette repression, ayVrqgiçnt »au- 
g.arte que celle du ao mai dernier, duç 
à la polie* inernationale dc Chan- 
gb»!. a excite da:*> totft ’lÇ P»i» 1# fu* 
leur du peuple étudiant. A Chgogbai, 
ytUfiieura jeqrs dr g*ève lurent dé- 
creto* dans des reunions furjiiqn^ts. 
Heureuicment dc» inatructiona très 
sévères avaient etc données aqx trou- 
pea « a la police, ft «lies furtS| exe- 
cutaes. tous ie* efforts des étudiants 
pour organ.sec des corteges fucem ré- 
prsn.es par la force, privé» 4é !#ur 
principal moyen d>ction, las ftcujics 
rwolutionnairea s* dcsegregar^B1* «t 
le travail reprit dans les écoles. Nous 
avon» vu avtc jei« que la population 
des etablissement* des mission» 
s't#t pas laissé émouvoir par Ua pro­
vocations.

rabies foqr lui n'g d’égale qua aan 
iggesqsaa 4c to«t le rcate d* l'huma­
nité.

ti le peuple anglalf compte peu de
ftssds myaaique» en aen sain, i! comp-

r-t* «

rd-
mis-

s«me do jour#, îc wiini*lre 
tructiwo publique, rljant a

ï>*« laits Ué» graves et tout
cents ont ^émo&tré Cf que uoa 
aions auraient 4 craindre 1« jour où
elles •eraier.t privées 'a protection 
des diplomates etrangers et soumise» 
au Rirait cogimua. J1 y p une qu<n-

d8 lins- 
la pres­

sion des adspcla'ions 4'étudiai ts, lan­
çait un* «rd^nuauce par laquelle Jcs 
déiegués de »ou wiqiftère devra ent 
al.tr inspecter toutes las v-'oiel, nè- 
;n* cell*. qu« «Jirigént îf» étrangers 
et qui vivant ue kui» propres reaiojr- 
ce».

Cons deract que ces f'-olcs “ont 
soifleat violé le, lois et reg'.emenu 
publié» par nous ., et quelle» auront 
une influence né'aste su- l’avenir de 
notre instruction”, 1* ministre décida 
‘VJ» mettre ces école» en dem^u'c dc 
s« confoimer re«iomt‘nlf minis­
tériels poq» les matière» denj,cigrc- 
:nent, d’éducation, d’administration et 
toute» autre» question» ped*£.*g q irs, 
.an* asseyer de a'y %ouftrairt de c je 
autonué privât, «t dc /eraser fromèdié» 
ttneat, sa vertu des» statute ?co.ai­
res, toute? celles qpi, *nregiïtrée? n 
non. vyudevient sciexment Içs trgni*- 
grr«acr".

Or. parmi ces rag»#mant». pub »ss 
il y a quelques mois, il en *>>t -n qui 
interdil : snac gaesuent ob’.qfa’.oire 
d une religion quelconque dans ■ es « 
col#». Son application secait s -.urt 
de r.na lonombrabies “eco*#» ue priè­
res’. annexée» au* plus Kumb es d. c- 
tientés «t dene lesquelle» R«t l#
baptisés n apprennent guere qu4 le va 
téchisme et iea prières uauelies 
serait la source dc conflits 
barras inextricables dans no» “èco.es 
de .ivre»”, teute famille macoateata 
pouvant faire fermer l’éceie «r se 
plaignant qu4 l lastruciion 
» été imposée a si* eufant» A-'«c 
un i »re:l mstromsat d( perse :utian. 
en peut être eàr qu'en mains d« dix 
ans teute» *’•*» «cale» seraient fir­
mer» ou “laicisees" a la frar»a.»c Le 
eas «#t pU» Ir»',« ancor» pour ;e* 
pro* « slants qui. d âpre» leur» »Utut«. 
impoaeat l’enteiiaeweat raiigieux noq 
»ea . ment aux Chretita» et catecnu 
nie ne » mais aux païen» qui frequen­
ter.* leur» ècele».

La demarche du uuaiatar* ùe - in* 
truct|an publiqua était %r«meUre« 
L cvterntorialité cauvre encart les 
*co c* ée niiaaiea» La min;»*r8 de 
Fracea adra»»a au Wa»chin*p<>4 u.ié 
prote*lotion et obùnj que de» * 
truc tiens •aratent eavayéaa 4 tou» «s 
com nusaeiau de» affaire» 4Uaag«rej 
Uur anjaignaf» da s'opposer 4 1 exé-
cut ica éa VarréU é« P U et rue t* an pu- 
b iqu*. "cam«ie eiaiagt la* traites pa»- 
*e» par \ China fv«c les aatioa» é- 
tr»-gàre» ’

Suppose* rqxtqrn tonalité suppri­
mée ne» écete» n’aurai-nt eu qu’4 »e 
soumettre. e estA-dir* h cesser d ètr* 
chrétienne» a» à •« <«t»r 

Voilé pourquoi ruannsmité 
de? qui* ennnirqp cacha iquei 
irmortautf fraction éaa 
re» pretestani*. tout e* 
qu’or. réforme certp»»* nb-è» auxqu* * 
rev.'vritafialita a donne 
n part.culiar ’.* itg:»»* 

t,:: t*‘ et de» tribunaux »

■?
Quelque* scents durnat In éerniafa grève en AngleUrr«. En huât, un ca­

mion chargé 4e soldat* ear le Hyde Park. Up peu plu* baa, unç provi­
sion de lait qu’on décharge A an magasin du Qyda Park. De* cuisiniè­
re* tolontairc* préparant le repa» de* employpa volontaire*. En ban, m 
groupe de volonlsir*» arrivant sur un camion. Parmi eux, on remarque 
de* étudiants et de* jeune* gens da tout** laa classe*, riche* comme 
pauvre*.

COOUOCE VEUT

c«
dem-

Waahingtoc. ZI -- Il semble que
le •président CooUdgc desire absolu­
ment que l’accord concernant la det­
te de la France soit ratifiée au cours 
de ’•* session actuelle, même si le* 
débat* devaient obliger le Congres a 
ne s’ajourner quen et»'

Le president r’est refusé à toute dé 
ciaration publique sur 1* sujet, mais 
iea leaders du Sénst et d* la Chambre 
des représentants avec lesquels il
»’*st antretenu, .4 cfforcen. a nouveau 
^e résoudre cette question epmeuse. 
t ils ont declare a M. Co*lidg; qu'ils 
penstqV qug Ion pourrait et» n:r a 
la ratiflciuon.

Bien qu« ïv Maison Blanche ait don- 
né jupqu’a maintenant 1 lmpre^8ion
que seul 1* Congrès «avait ce qu'il a- 
vait 4 faire, on déclarait aujourd hui 
dans l’entoursg^ du président qu* M 
Goolidgc e»P«rc obtenif lu ratifica-
tiop au cours de ^a session actuelle

Il ne fait pas de doute q x« les dv 
bat» seront prolongés. Certan* sén» 
teur» opposé® à accord ont laissé en­
tendre qu'il? étaient prêts a dis:ut»r 
pendant deux ou tro s moi». Et e§ 
partisans les p us enthousiastes 
gouvernerr«nt ne ca:heut pas qu» 
juurnement du t'ongre*. bxi 
au 15 mai, pui» remis au 1er

quelque chose dan» l'insiatgnoe que 
met le president a demander la rati­
fication immédiat,, de l'accord. Mais 
on déc!are que M. Cooiidge est trèî> 
désireux d* voir le gouvernement des 
Ktsta-Lnis faire tout «on possrble pour 
permettra aux hommes d’Etat fran­
çais de f&ire f*c* plus facilement a 
la situation financière actuelle.

Dans les milieux de la Maison Blan­
che, on déniant les bruit» venant dc 
l’étranger, d’apr*s lesquels «n aurai: 
\ rtuellement d«cide a Washington 
d avancer a !t Grec* la d*raier* trac- 
che de ife millions de l'emprunt qui 
lu. a été consenti « Ja An de la guer 
rc. La question est à I etude au dt-

ù’abord
en»u:

ta au 15 juin. *e trouver» v;.» ^ tü.u- 
blcmqnt reporte tre- avant en -
l’tn vaut arriver a obtenir le -ttf Je

religieuse 1 fccord
Un fsvompt* n*a- oui* mo. .

Acuités a la Chambic, ou l’on 
qu* la question aer» rag'.ée de 
*ati»f»‘»»»»t* *n quelques jours.

A la Maison Blanche

Je dif-
espérc
façon

on refuse de
déclarer si * chut* du franc «»t ->our

pa-tement du Trésor et au Congrèe, 
et le se retain Me41on a fair «avoir 
qu'aucune somme ae serait avancée a 
1* Gre^e avant qu elle a ait conaolidv 
«s dette accueil* de 2> aiinicn* dc 
dollar».

LE CARACTERE ANGLAIS
D* M E M. Forster, dan* ‘‘Atyin- 

tis’ î
On peut ttabiir en qu* is ca 

ravttrc gênerai de» Anglais c*t eeeen 
tiellement modère Lu froideur e^ 
constitue un des tra ts principaux e: 
Je ce fa t i» donn'' le meilleures rai­
sons. Un petit incident r;e demande 
en effet que i-eu 4'tinotion ou meme 
d'aOenlion tand.s qu’un grave événe­
ment en réclama beaucoup. Or, l'An­
glais m.Uf précisenient que ses t-enii- 
menta soient approprié» et mesure» 
aux circonstances en restant plutét un 
peu au-dessous dVies.

I] lui vient rarement a 1 idée qu il 
soit suscepiibl* de progie: et de per- 
fcctiv/nncment : sa compJa:»ance en 
lai-mcm* cj-t un gouffre d’orgueil ou­
vert. On ne peut guer* ?e l’imaginer 
autromcnl. qu’avec eur le» Ic-rea frai 
chement ra^éee. un sourire de ratis- 
fact on pour r- rcve ca- son aimi*

U WW Wa (• »C,U| r.u- U çc j , 
»>• au »*a(, <U i»« phau.. .... 
lui don», p». non -plu, J'an«roh 
ni d, fanatique,, «a, relition ,, ' 
p*|it»w

Une Vente 1
Spéciale de frélarts et de

Garnitures de Maison
Un MiHHrb« choix de rideaux k p—iH—im }! 1-4 verfea. 
4b«oKimenf et qui ««t en demmndo xcluell ornent. AKC
Lp ....................................................................................................i. •«. W

Rugt «b prélart Dominion Oilcloth Co. Uno qualité pre­
mière. Durera dm aiuiéot.
Gfmxdetçrf ££ 0C Grandi Aura
7L2x9 #0f99 7x;i0

Rlifé m Linoléum. Une valeur de tout prom^er ordre. Dca- 
«int attrayants at couleurs nouvelles. Grand ours yc6xfj 9M9

Grandeurs 0A 7C Grandeur#
7 1-2x9 #9-19 9x10 1*

$1.25

Mt$.5e
r de tout

u55c
Véritable prêta* fW toile 4 U verge. Un a- vola 
prenta 99410. Valeur de 9Sc à 70c. Spreial, 
verge................................................... ..
Popeliae pour draperies; rose et bleu. Lgrpjur de SO pou­
ces. Valeur de $1.85 la verge. Pour la uerge #4 AC
• •• ••• ••• . • • ••• . • . e aeyer

Nouveautés, Confections poiyr t fames
6, RUE DES FORGES TJROIS-RIVIERES

Jérusal* 
r*ré- é'nnt 
Sépulcr* 
b Mû têt
•é Philip]
vglinr gnt 
reneailléml 
Sans T«ri
t*ur d H*n| 
re. Mit 
était venu! 
«n 1222. y 
II «n 12221 
maat 

Par »-a 
I! avait v| 
comme Us) 
naar da li 
da m* m\ 
foulé aux 
ch ire Mut î< 
sanctwairasl 

Fait curil 
le qui soif 
fameuses r| 
le Sait 4 
pour laura 
cammodémi 
avaient loci 
tréa. ces 
la tombe d<

SECOND VOYAGE
d»

L’IMVERSITÉ DE MONTRÉAL
À TRAVERS LE CANADA

LA

TRAVERS LE
JUSQU'A

CÔTE DU PACIFIQUE
du 3 au 24 juittat

Par train Spécial du Pacifique Canadien

ig» le plus agraafeAs at Is plus Irntincttf «pis vau» | 
Uns accatian unNflua de vMtar ts

,

et A prix

UsLsuHe
La tunnel Cannaught 
Ls caïqqn Pragsr

$365 toua frais compris
sa»

>-#t» 1

Scieur* don* la* MM* at camps de chalet* 
du

s
est argantsè a f( 

taut
dmrrtptfiaa ati

ssr t rtlnhrmKa de Wlewtrêal eu s teot sgmvt du
k.S,4

PACIFIQUE CANADIEN

Tbi

me rai* 
•t un«

m tes ta an «i-
aémettant

ss.ssaaci 
ae» v»xis 

en sala ira*
éenire». aatarmet ,*liw i >
*n*.t.’fna* J*qua * Mi« » *0'
CS h t c» M'*»« »»»‘ V» • au» 
son ui' toiM 1» l;*êrts «t »a *•* *

J. 6.

Pneus Coud

LONG

Chaque Année, inJassablctrmnf. Goodrich comique 
d'incorporer dans les Pneus Silvertown la qualité 
hors pair Silvertown. • • • Ccgt là II rnuve- 
garde d’une réputation gagnée par 55 année* dan» 
la manufacture des produits en caoutchouc.

Fakritmcs mattUenmnt mu Cmumdm 
Ils mm fût tnt pus pêms fut Itt autre»

Cgnsdian Oocdnch Lotnpmv L imatd. Kstchaoer. Ont.

81 ST«

Spédali

07

^37008
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Sill TOMBE DE 
PHILIPPE D «in

Jéru»*!«m. 21—Ju»t« »««il d« la
T*** d'»nir4* 4« U da bairt
Sé^vlera 4 Jéru*»»«m »e irauva dapais 
biaotèt «apt tiècits «e tomba d’ua crai* 
•« Pbillppa d’Aubigay. C’éuil un ch#- 
valiar aaplau qui avait été parmi Un 
rantailiava U» plu» influant* d» Jean 
Sattf-Tirp* #t aprè» avoir été pré«#p- 
t#ar d H#nri 111. fit® rai 4‘Anglatar- 
ra. pai» paavaraaar d« 1‘iia 4a Jeraay. 
était veaa à Jérusalam comma croisé 
an 1121, y était ravouu avac Frédéric 
II ta 1111 at »'y étau fixe defiaitiva- 
maat an 1136 pour y mourir.

Far un# pensé# édiAanta o numüité. 
I! avait voulu étra inhumé non pas 
comme les autres chevaliers à Tinté- 
rieur de la basilique, mais en dehors 
da ms aitsrs, è une place où il serait 
foulé aux pieds par tous ceux qui fran- 
fhiraiant la seuil du plus vénérable des 
saactaaipaa ehréttens.

Fait curieux, cette tombe est !« seu­
le qui soit restée intacte après les 
fameuses restaurations de 1808 et elle 
la daü è l'amour des portiers turcs 
pour leurs aises. Aûu d étiendra plu» 
cemmedément Iss fidèles dont ils 
avaient locence d'exiger un droit d'en- 
tréa. ces gaillards avaient placé sur 
lq tombe de d’Aubigny un banc de pier-

DUE 50MMMIIIE 
TOMBE DE 71 PIEDS
(Fanas Cakambnw»)

Boston, SI— Mme Bile Dohlaa, 4« 
Boston, une somnambule, est tombai 
ë'una hauteur 4a 70 pieds 4a sa fe­
nêtre durant 1a nuit 4*h!er, aaas se 
causer aucune blessure frave. Ella 
tomba sur la toit d’uaa autom >bile 
qui «tait placé# sous sa fenêtre.

re qui fut une sauvegarde providentiel­
le pour la dalla funéraire du ebereller 
angieie.

L'humiliant péage ayant été abo­
li en 1M6. la banc 4a pierre fut en­
levé et Ton remit ainsi au jour las ar­
mes et Tepithaphe du défunt: “Hic ja- 
cet Fhilippu» d# Aubigny cujus anima 
requiescat in pace. Amen".

Mais depuis quarante ans la vénéra­
ble pierre avait bien souffert et le 
gouverneur de la villa, sir Roland 
Storrs, s’en est ému. 11 a fait ouvrir le 
tombeau, ou Ton a retrouvé iatoct le 
squelette du chevalier, puis il Ta fait 
abaisser de façon à pouvoir plaeer a#-

_dessus de la dalle une forte grilla do
Î3 fer où se trouve deasinéo une frauda 

croix. De cette façon Ton sauvegarde­
ra un précieux vestige du passé tout 
en déférant au dernier voeu du cheva­
lier.

Dr Thomas O’HAftABf, poète canadien, 
conférencier distingué 4ene plusieurs 
université# et collège# du Canada et 
dee Etate-Unt»

metmiuueqd f#i tstnot ftie<j -jnt avd 
anb fu?d aajnf sa tno.v f.fvess ssavj
snoA anb sio; ^ satsuadsXp ap ;o 
6UO!;saJ;pui,p satujo; sa; sa;noj 
-nov dnuX^ s.iahiag ap sa^roP oE,' * Cl

é %

Rendezvous
au Travail

sur une Bicqdette C€*M*
C’EST plus facQe et plus rapide que la 

marche, sans compter que ce moyen 
de locomotion vous procure un excellent 

exercice. Vous partez et revenez quand 
vous voulez. Plus de longues attentes aux 
coins des rues. Plus de bousculades pour 
monter dans les tramways. La bicyclette 
constitue le plus économique moyen de 
transport à l’heure actuelle.

Vous vous mettez au travail plein d'entrain 
si vous vous y rendez sur une C *C ‘M * L'exer­
cice que vous a valu cette promenade au grand 
air est comme un tonique qui vous stimule et 
vous aide à vous tenir en santé.

L’entretien d’une bicyclette C:C*M: est 
pratiquement nul—un peu d’huile, un peu d’air 
et un peu de soin. Elle vous permet d’économi­
ser en peu de tempe l’équivalent de son prix 
d’achat. Puis elle dure des années. Vous ne 
saunes faire un placement plus sûr que d’acheter 
une CrC’M:

Allez voir le dépositaire C *C ‘M * et examinez 
les nouveaux modèles. Renseignez-vous en 
même temps sur le mode de paiement facile. 
Lee C C M- sont 90% canadienn es et vous 
donnent 100% de valeur.

Bicyclettes OC M
Gendron-Cleveland-Columbia 

Red Bird-Massey-Perfect
et JoycycUs pour Enfants ^ ^

GUILBERT & FRERE
81 ST-GEORGES TELEPHONE 1SS7 TROIS-RIVIERES

Marchands de Bicycles C.GM. “Cleveland”
Spécialités: Réparations et Accessoires poor toutes marques de bicjrclua.

AGENTS pour Motocyclettes “INDIAN”
Demandes nue catalogues. Termes faeslea.

K9BERT LIMITEE
MARCHAND DE FER

38 DES FQRGE3 TROIS-RiViuiîES

J. B. LORARGER
MARCHAND DE FER ET QUINCAILLERIES

AGENT DU BICYGLE^C. C. R.”
TELEPHONE 93

LE FI1SC0 DE 
GENEVE H PEU 

EMU VIENNE
L'opinion publique y a »c- ^ 

cueilli avec indifférence 
l’insuccès de la Ligue des 
Nations.

Mgr SEIPËlT VOYAGE
Yi#nn«. 2 — Le fiasco déeeslreux

de Taesemklée d# Gsnève e produit Ici
une émotion moins viv» qu'elle a'eût 
été il y a trois #t quatre ans, quand Te 
sauvetage financier 4e TAotricha dé- 
pendait des crédits qu# Mgr Seine! 
sut obtenir par l'entremit* de la So­
ciété des nations. Aujourd'hui, TAu- 
triche vit penibl*m*nt, maie d’elle- 
tnumv, «t ne s* souvient plu» guer* du 
bienfait dost il est vrai d* dire que 
lauteyr vraiment dign* d* reconnais­
sance fut Tllluatre préiât. car la fon* 
tion de la Société ne fut que celle 
d'un courtier qui, en somme, ne don­
nait rien pour rien.

C'est donc avec a#>set d’indifféren­
ce que«Topinion publique a pris con­
naissance de l'accident; c’est avec in­
différence auasi qu’elle écoute !es 
diagnostics du Dr Tant-Mieux, qui 
prévoit le rétablissement de la pa­
tiente pour septembre, et du Dr Tant- 
Pis qui la condamne sana epoir. Ce 
desintéressement est compréheneible 
de la part d'un peup!e qui ne peut 
non ni pour, ni contre Ttnetitution 
dont il s'agit, qui croit «’avoir plue 
rien a attendre d'elle, qai c« a vu die- 
paraitre de plus vénérablees et d« plut 
solidement établies dan» les habitudes, 
des peuples comme dans leur estime-

XXX

Mgr Seipei a enrepri* un long voya­
ge a l'étranger: il était la semaine 
dernière à Leipzig, il est maintenant à 
Stockholm, et en chaque paya où il 
s'arrête, il trouve un aceuell de sym­
pathie, d'intérêt, de respect. Les aar- 
vices immenses qu'il a rendus è «a 
patrie, l’habileté rar* qu’ont fait con­
naître la conception et la conduit# de 
des entreprises, la hauteur d’ime qui 
parait dans ses parole* et se# actions, 
enfin le a*uv ir de l'attentat crimi­
nel qui suscita tant de craintes pour 
sa vie assures! à sa personne une bal­
le ot sain® popularité dont peu dliona- 

’mes public# 4c Tépoqu® recueilleraient 
d'aussi expressif* témoignage* en 
parcourant IXurope. 11 peut all«r ou 
ü veut, il lot trouvera partout.

Les voyages 4e Mgr Soipe! ne 
pas eo qu'on appelle des “tournée# de 
propagande'’ mais fait de sa pré­
sence en pays étrangers et le carac­
tère particulier qui est comme :M rè­
gle invariable d* gon attitude et de 
see mouvements propagent un certain 
nombre de notiona élémentaires dont 
la diffusion est extrêmement désira­
ble, surtout dans les péys protesaats.

Allemand 4e natesane® et d«. langue. 
Mgr Seipei est Autrichien U^èie à 
l'Autriche et •* préeentc on cette qua­
lité, eimpîsment, comme a'il eetkaait 
qu'aucun dout® «'était concevable * 
cet égard, aucune affirmation r.'est 
nécesairo pour dissiper des incertitu­
des qui seraient injurieuses. Accou­
tumés aux redondance» banales du 
vocabulaire panganoaniste, très pau­
vre en formules, les Allemand* d'Al­
lemagne ont ou l’occasion de vérifier 
qu’il existe quand mèm® une Autriche, 
un «entiment autrichien, une concep­
tion politique autrichienne et qu'on 
ec trompe en croyant que tout tenait 
dans les Habsbourg, qui auraient em­
porté tout en disparaissant. Il n’ett» 
pas inutile non plus qu’on le sache 
dans lee Etats du Nord où TomphaL- 
que fanfaronnade des pangermanis- 
tes a bian dé faire qaelque effet puie- 
qu’elie trouve dos croyant* à Pan».

Mgr Soipel met la même simpliciu-, 
le même naturel à se manifester ca­
tholique romain, prêtre de ]‘Eg! se 

i catholique romaine, tans l'annoncer 
tans s'expliquer, san® s'imposer, sans 
accorder 1® moindre sacrifice à la 
phraeéologie insipide des “terra.ns 
communs'* et autres petites léchetés 
qui ont des airs d'excuse ou de plat* 
dqirie. Il est ce qu’il est, apparaît r» . 
et ceux qui n’ont peut-être jamais j 
de prèsun prêr* catholique en voient 
un apparaître sans diminution. Il 
commence la journé® ®n disant sa 
mese, prend affectueusement contact 
ave les minorité* catholiques 'îu 
paye et ne se soustrait, bien entendu 
à aucun des devoirs de civilité qui 
sont d* mise entre gouvernements et 
ancien chef de gouvernement.

Enfin, chacun remarque ’.'attrait 
tout particulier que les inetitutio:.1 
savante* et surout celles du haut e: 
eignement on^ pour lui. A ce mît'1 

on reconnaît Thonime de l’étude et «!• 
l’intellectuelle préoccupation qu’ e 
comm® une partie de toute èrre eec.s- 
siastique, conformément à la îumr • ■
Se tradition de l’Eglise catholcj !• 
génératrice et nourricière des ? 
micree Universités. A cet égard ausM 
le passage du prelat-homme d Et 
exerce automatiquement sans affecta­
tion et sans calcul, une action heure 
sement bienfaisante, sorte qu
Kxit rendre *** loisirs au-*i fécon 
que 1# maniement du pouvoir.

XXX
F.t maintenant, multo minora, can- 

ampa, passon* du grand arbre a 
J moleste bruyère, et nous trouve
• dan* de très humbles objets un m !
* ce d® renaissance viennoise.
j Dans la conception populaire 
‘cette ville, il existait trois embièm- 
partictlièrrement expressif# de la *

, té: la flèche de Siint-Etienne, le T 
ter et la ménagerie du château ir : *•

I rial 4® Schoeabrunn. Ni 1« glorie i-t- 
I cathédrale, ni Taimable Prater, r 
! souffert d# la guerre et de la cnse 
‘l’a suivie. La pierr* regarde defi.e 
siècles les arbres et arbrisseaux 
nourrissent tout seu'.i*. mais le* bê -s 
d® la ménagerie ne peuvent pas 
passer 4e * substance a.iments ’e 
quotidienne qi’il ne leur est pa , • 
mi* <1® chercher elles mêmes.

I Or. la dis/.te 4on^ la popu s 
'commença à souffrir vers le mi.ica d*
1 la gaerrt aat bieatét aea «égereut-

sioR» è la ma nage rie. La éetress® é*
vint extraoie pendant les moi* qui suc­
cédèrent aux hostilité», et »e® rava­
ges furent 4e»a*tr#ux a behoenbraan 
ou il advint, par exemple, qu’un® seu­
le distributioa de viande avariée caû- 
ta la v:® # tout le demeurant des 
grands fauves. Du Uapa d# Kruaçeis- 
Joa#ph, la inéoagerie possédait pre 
de 3 300 pensionnaire» et passait pour 
*ga> en nebease* aux plus beaux 

jJardia» ^oelogiques du monde: tl lu 
en resta a pe.nr 400 et peu a'en fallu- 
qu en ne pr.r \t part: da .»qu;der e 
maigr® reliquat.

; Mai» «n reprit courage. On com­
mença par auppr f r la gratuite 4<‘ 
Tentrée, et Ton s’occupa du repeuple­
ment; les ocoüers fournirent toute , 
es variétés de lézards qu’il» purent 

capturer, ®t l’administration ouvr t 
des pourparlers avec divers Institut 
géologiques, en vu® des échange»: e 
t offrait des chamois et autre* va­

riétés des Alpes autrichiennes Peu a 
pej, e'.'.e parvint au chiffre de 2 000 
sujets, qui s'elev® aujourd’hui a 2 • 
200, de sorte que la ménagerie reprend 
son rang, eu a peu près, parmi les 
institutions d® mém® nature. Large-t 
ne manque plus; l heureux état des f - 
nances permet même d® bâtir a neuf: 
lad::. .>tration a décidé la conatruc- 
tios d'un palais des stages. Toutes les 
âmes cor, citation ne! le s seront setla- 
fa -.v- d’apprendre cet épanou:e»e-ment 
de u vi® aans les jardin* ci-devant 
:::iper;aux de Scboenbrunn.

LISEZ LFS ANNONCES
Fait## wlrnb tutra 4«IUv

FIREMUES K MK 
UPHOKSE MEUNCOH

Bte-EuUi e. 2:^e 15, à b heu- ! 
res ont eu -;eu en outre paro.sse le* I 
funéra: *e» je M.:te Adolphe Melançon 
ne# Alice Huule, décédée le 13 a l ige 
de 10 et 4 moi».

Le servies fut chanté par M. le «urx 
Vincent Lcm.re

Le» porteurs étaient MM Tharles
Prince, N erre ir.nce, Gédéon Hélie. 
Ernest Désilet^, V Joseph Tourigry 
portait la croix

La musique et 'e chant furent très 
bien rendu», le "Miaere Mei" fut chan 
te par M. te v.caire Emilien Paillé.
J :rai la vy.r un jour", fut chante 

par des pei :» garçons. MM. Bruno Ar- 
seneault, Jacq-e^: Hebert. Alfred De 
sileta, Rodolphe Be-gcron, Mlle Jeannet­
te Bireau, touchait Torgue.

Condu saieu- e deuil ses enfer.*.#, 
M et Mme Er®nç®i» Melançon, s.>n 
petit-fl!a M Wilfrid Melançon et sa 
dame, M. *•: Mr.e Freddy V.gneault, 
Mme La\ « 'gnr. M. cl Mme Boucher de 
De veluy ville.

Dan» le corteg» nous avena remar- 
‘î4.* et o Gédéun Hélie et leur 
fil.s Mane He-c, M. e: Mm# Heur: Ber. 
geron, M. Char e, Prince. Mlle An- 
tomme prince. M. e: Jing Ne ré Pr a- 
ce, Charle® et Henr. Prince, M. «t Mme 
Johnny V.gnauU, M. Oail V^neault, M 
Üona: Vigneault, M. et Mme Hilaire 
Vigneau!t, >1 et Mue Joseph Vigaeaalt,
M et Mme Joseph Prince «t Mans 
Louise Prince. M. Orner Mon», M. et 
Mme Doréa Leblanc, ci Mlle Marie 
Rose Leblanc, M Armand Leblanc. 
Mmv Willy Uirray. M. En»lia Bussiè- 
re, M. Joseph Heon. M!l* Brigitte et

Cécile Hécn, M e Mme Joseph Habert 
M et Mn.e Philippe Hebeu et Alfred 
Hebert et Mme Luc Bergeron, et Elei 
Berger .n. Roméo Bergeron ®t ses file
Gilti*rt et Cér.lter, M et Mme Ro- 
saire Arerneeult. ù Al .Iphe Laharr*. 
M. L’lrt< Rheault, M 'lo:.-e Pnaca M e 
Alice Hébert M Jos ph Hé* en. Ulrlc 
Tearlgny. Mme Calixu Teurigay. A- 
mab a Lupien. Willy Edouard Luptan 
et un grand nombre d'autres

Toatos U parois e s est fait un de 
voir d'al.er rendre las .eraiar» hom- 
ntageb a la ceote-iüf» défunU

Mma M« ançon laiss- pour plaurcr sa 
perte deux soeur», Mme St Jean et 
Mm* Eipnegt Boieher, Chicopee Falls, 
et Françou Me arjon de 9*o-Eulalia. 
Nos sympathies à U famiEe en deuil.

—N- «t M ne Comeau et ses fl ies Y- 
vonne et Cécile de St-Léonard en visi­
te ch?s M. Oeear t1 si!»:». m»-eh^nd.

— M. Georges De»hs.e2 e#t rev.ru 
Vhêpital d'Arthaheska apres avo.r sqd 
une grev# opéra ®n. Il e>t r * b -re 
voie d® guér.son nous lu: souha;*'- 
uii prompt rétablissement 

—Mme Joseph Hébert e * » e a 5 
Grégoire voir sa mere gravement - . 
lade

—âf. et Mme Hulgg Fr - » 
m ?t-Léoa»rd. dimanche.

Winnipeg, 2!-Afl-. de préparer 
e manière ostensîb.e. .n prograr..: 

î outique sur lequel 1 acrrtir.ictrat*o
Bracken fera ion appel au peu;.
Tan prochain, les membre» de Texéc. 
tif des Fermierf-Ur.is du Ma ni to b i <. 
Tes représentants du gouvemerc.e 
provincial ee sont réunis hier en co 
férence. Il est aussi compr*. qu u 
sgenifa sera préparé en vue de la ce 
veitlon du Gouvernement < ®u 
lieu Tété prochain

/

Vous pouvez avoir Vauto 
que vous désirez dès aujourd’hui
Inutile d'attendre que vous 
ayez accumulé le plein mon­
tant que représente le coût d'un 
nouvel automobile, puisque 
vous pouvez acheter un Ford 
par versements faciles, de votre 
distributeur autorisé Ford.

Le distributeur autorisé Ford a 
un assortiment complet de mo­
dèles vous permettant de choisir 
l’auto que vous préférez. Le 
premier paiement et les verse­
ments mensuels sont très 
modérés.

Vous pouvez vous en con­
vaincre par vous-même en visi­
tant notre représentant local 
Ford. Allez-y dès aujourd’hui 
et voyez les valeurs étonnantes 
qu’il vous offre en fait d'autos 
Ford. Vous serez surpris de 
constater combien U est facile 
d’acheter un auto et quand, â la 
fin de la semaine,vous emmène­
rez votre famille en excursion, 
vous serez obligé d'admettre 
que l’achat d’un Ford est le 
meilleur placement que vous 
ayez fait.

AUTOS - CAMIONS -TRACTEURS

PRODUITS DE QUALITE TRADITIONNELLE
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VN CONGRES QUI GROUPERA
LES PUS GRANDS ELEVEURS

Le congrès mondial d’aviculture à Ottawa sera un évé­
nement unique dans l’histoire de l’aviculture

au Canada

LES CONGRES PRECEDENTS

La Ir. tara <fe c« «locument sur la 
* ongr«a Mon al d’Avicuitura qui doit 
avoir lieu connu» voua le tavas au Ca-

ment uaïquo dans l’hiatoirv dea aocié* 
tés •artadieanea d’avnuftura. C'ait 
peul-é'rt en effet U 1 reniera foia 
qu'un ('avail de ce gtr.re sera lu de­
vant à peu près toutes iea aociétàa d'a- 
vieulture da Canada. Kn fait, ca Con- 
irrèa rpo.-ente pluaeora eapacta qui 
aont antièren.ent nouveaux pour les a 
pieulteura ra».a«ntrs Jamais en effet 
ceux ci n'un* e . l’occasion d'asaiater 
a uns assemblée niondiaie d'aviculture 
«fana leur propre pays; jamais non plus 
ta n'ant pu rencontrer en personne 
es instructeurs et les investigateurs 

en av.culture, **, 1 de toutaa les par*
lies du monda ,0- suivra leurs discus* 
atons.

On compta que te nombra da délé* 
sues assistant au Congrès tara des*
•iron trou mille, toui s'intéressant 
u une phase quelconque de i industrie 
avicole.

Nous savons qua noua pouvons eornp 
ter sur votre intérêt rorrma avicul­
teur, mais nous désirons un peu plus 
que votre intérêt dans cette circons- 
iance; les fonettonnair* - chargés du 

orgrès Mondial d’Aviculture déMient 
gaiement avoir votre coucours le plus 

•ctif pour faire d- ce < ongre* le plus 
'ran«f événement international qui ait 
amaia nu lieu au « anada.
La plupart d'antre vous n'ont peut- 

oéae qu’une vague idée de ce que sont 
es congres mon<liaux e* leur raison 

d'é’.re. Vous ave* tour, sans doute en- 
lentfu parler de l'Association Inter­
nationale d'instructeurs et d’investi­
gateurs en aviculture. Il a paru, il 
y u quelques années à cette aesocia* 
tlou, qu'elle devait faire quelque cho* 
. <■ pour obtenir que 1'industne qu'el­
le représente soit reconnue d'une fa­
çon plus officielle, et pour promouvoir 
le progrès et le resserrement cîes re­
lations internationales.

("est à la suite des délibérations de 
cette nrgoniaation en 1914 qu’il a été 
dé.-idé de tenir un Congres mondial 
d'aviculture en 191* Vous save* ouels 
« venements ont empêché ce Congres: 
ce n'est qu'en 1921 que le premier Con 
gr* v put être tenu. Il y a eu lieu à 
La Haye; calait sans doute une heu­
reuse idée d • le tenir à cet endroit, 
*r ce heu est devenu la grand cen­

tre tfe la paix. Ce premier Congrès 
a été un grand succès à tous les points 
de vue; tous 1«« Hollandais, da tou­
tes >• classes de la société, ont fait 
t* ut leur possible pour que les délégués 
visiteurs h ‘entent chex eux et pour 
• leur \, ite a l.a Haye leur u.t 
U* plu- utile possible.

!«e deuxième Congrès a eu heu en 
1924 à Barcelone. Lspagnr, d a f>ur- 
ri encore une fois d'amples preives 
qu'en organisant ces congrès, l'Asso­
ciation Internationale avait rendu de 
grands servicea a l'aviculture. A ce 
Congrès, la (îrande Bretagne, l'Italie 
e’ le Canada invitèrent les délégués 
respetivement a tenir le troisième 
Congrès, en 1927. dans l'un ou l'autre 
ife ces trois pays. M Elford, avicul­
teur du Dominion, insista tout rpé-

cialement aur U choix du Canada, si 
bien que la Grande-Bretagne renia 
sa demande et les délégués convinrent 
de tenir 1e Congrès suivant au Canada 
Un congrès mondial d'aviculture com­

porte quelque chose de plus qu’un 
rassemblement de délégués et que des 
fonctions officielles et des banquets 
Pendant toute une aemame, les délé­
gués doivent s’occuper d’affaires sans 
arrêt. En 1927, les avant-midi aaront 
consacrés aux sessions du congrèe et 
les après-midi et les soiriaa conaacxés 
a l’exiposiion du congrèa. Il y aura 
au moins quatra aections, auxquelles 
les sujets suivants seront discutés:

1. La acienca da l'élevage et son ap­
plication pratiqua.

t. Recherchas sur las «naladlas at le» 
façons da Iss combattra.

3. Distribution des produits.
4. Recherches, instruction at «lien-

•ion.
Des travaux seront lus »ur tou» et» 

sujet» et ceux qui aeront Invité» à 
préparer at à lir« ce» tr»-v»ux aaront 
rhoitis avec 1« plus grand soin par le 
f omité du Programme. 11 est essen­
tiel en effet que Ion choisisse pour 
cela ceux qui sont en mesura da don­
ner aux aviculture at ou monda avi­
cole les résultats dea recherchas qui 
pourront enrichir nos connaissances 
sur cette industrie toujours crochu- 
te.

L'exposition sera uns partis des 
plus importantes du congres. Daa dis­
positions seront prises pour la présen­
tation d’étalagei nationaux, d’étala­
ges d’oiseaux, d'étalages commerciaux 
Nous comptons que chaque section se­
ra bien remplie et que l’exposition so­
rs, sous tous «es aspects, la plus com­
plète qui »it jamais été mise sur pied 
dent les annales de l’industrie avicole

Vous, membres de cette société $ • 
vlculturc, de même que tous ceux qui 
s'intércofcent à une phase quelconque 
de l’industrie, êtes éligibles comme 
membres du ( ongrès, et vous devex 
faire tous vos efforts pour que cette 
société aoit représentée au Congrès 
Ce Congrès signifie beaucoup pair 
votre société et pour vos membre* 
ornime aviculteurs. Il marque un 
grand progrès pour le Canada; il met­
tra l'industrie avicole dan» un# situa 
lion beaucoup plus en vue, La fait 
même que Canada envoie une invi­
tation officielle pour que le Congrèa 
•e rassemble dans ce pays et que ces 
invitation# ont été faites sous la si­
gnature du Gouverneur Général es* 
une preuve bien évidente du fait que 
notre industrie est officiellement re­
connue.

Mais ce n’est pas tout, le» avantages 
qu* le Canada tirera da et Congrèa 
sont encore plus importants. C» Con­
grès présent# un aspect International 
qui signifia encore plus qu’un simple 
raseejnblement de gens qui • intéres­
sent a l'Industrie avicole. Par et Con­
grès. le Canada aidera à propager ce 
mouvement qui ae desaine actuelle­
ment dans toute* le* parties du mon­
de et qui n pour but de réunir les 
différents peuple* du monde en une

grande confraternité daa nations. Il 
y aura enfin iea réaultata tràe précis 
et pratiquea au point da vue commer­
cial que c# Congrèa peut valoir au Ca­
nada. L immigration viaat peut-être 
en premier lieu par ordre d'importan 
et; la Canada a besoin d'ana plua 
graade population et lot paya qai sont 
représentes eu Congrès sont pour la 
plapart surpeuplée. Ceci est apécia- 
lament vrai d# la Grande Bretagne qni 
doit envoyer une grand* délégation an 
Congrès, tirée, pur la plapart, parmi j 
Isa agente agricole* da comtée. Ce* 
hommes ae tiennent en contact inti­
me avec la classe agricole en Grande 
Bretagne, c’est parmi elle qu'ils pas­
sent leur vie et qu'ils travaillent et 
b'est à nous, au Canada, à voir que ces 

' hommes soient traités d une façon t 1- 
le lorsqu ils seront au Canada que 
lorsqu’ile retourneront chex eux, ile 
sentiront qu'ils peuvent dire en toute 
sûreté à leurs compatriotes que 1* Ca- 
nada est un pays uè ils peuvent s’é­
tablir sans danger, un pays qui est 
prêt è 1rs recevoir et à les aider à 
devenir des citoyens pro«pèree.

Shawinigan
U. L-C. Thibodeau, après un r»po» 

d» trois semaines passé dans sa fa- 
mill* ici, cat retourné 4 Arvidn, ah 11 
«st à l'emploi do la AJaminam Compa- ; 
ny of Canada. M. Paul-E. Brillon ast 
égalomont parti pour Arriéa sa corn- - 
pagnia de M. Thibodeau. !

—M. Alclda Ch»vrttt«, qai était 
eaioatar 4 la Baaqia Canadien!* Na* ; 
tlonala ici, a été daralèraaiaat trans­
féré 4 U aneeur»»!» Notre-Dsm» d» 
cette banque, aux Trola-Rtvièreé. Nous 
hi i sou ha'tons plein sueeèa dans ton 
nouveau dosnaln». M. Chevrette a été 

....ace ici par M. A. Lachance qui a 
été transfère de Mont Joli 4 Shawini­
gan Falls.

None recevons d» Bhnwinlgnn Palis,
ie communiqué saivunt.
Cher Monsieur,

Je voue prierais d'insérer dans vo­
tre journal qu» Gédéon Lavergne ar­
rêté pour ivresse 4 Trois-Rivierea 1* 
cinq mai Courant n'n riaa de comn.un 
avec Monsieur Gédéon Lavergne, de 
Shawinigan Falls, afin de dissiper les 
doutes existants sur mon compte dans 
ma localité-

En foi de quoi j'ai signé la présen­
te à Shawin gan Falls ce 18 mal 1 )2Z 
en présence du notaire soussigné.

Gedéoa Laveryio.
Témoin; J.-W. Defond, 

Notaire.

E. K. SPINNEY, l’ancien ministre sans 

portefeuille da cabinet Meigken. qui 

ont mort 4 Boston res Joars dorâtes».

OTEflîlI..
— —

On continu» en certains miUoax~ 
sans doute psr la fores d# l’habitude— 
4 critiquer la régime dos liqaears tel 
qu'il existe dans U pro vine* da Qaé- 
bec. On va naèms jusqu'4 exagérer 
quelques incidents isolés quelques ra­
res abus pour dénoncer la loi actuel­
le, la déclarer mauvaise «t réclamer 
la mise en força de 1» prohibition ab­
solue. ("est 14 une tactique qui h cau­
se du caractère d* certaines person­
nes qui y recourent, peut devenir dan. 
ger.use. ai chacun ne%«e tient pas aur 
ses gardes et ne s occupe pas de con­
trôler les dires et les faits.

Il ne faut pas rrain^r* de le répéter, 
notre loi dea liqueurs, malgré ses im­
perfections et méin* ses défau*«, eet 

i celle qui permet le mieux de concilier 
la vrai tempérance avec les intérêts 
moraux, sociaux et économiqu s de la 
province de Québec. Alors que, aux 
Etats-Unis at dsns les province^ ca­

nadiennes sncore souqtfM» 4 Ig prp4i- 
bitéon. Iss différante «y»Urnes mis 4 
Tassai ont failli misérablement, «t 
nôtre a donné des résaltota qni font 
l’admiration de tone eoux qui nous vi­
sitent ut qui jugvnt de manière Impar­
tiale.

Pais, ai sartoat, Il n’y a pas qaa les 
étruagsrs qai appropvsat la politiqas 
suivie par le gouvernement du Québec
pour ae qai * trait 4 1a von te et an 
débit dea liqueurs. Non aateritéa ec­
clésiastiques, nos hommes éminents 
tous bioa placés poar examiner eu qui 
se paaee, ne craignent pes d’affirmer 
qu* notre régim* est le meilleur que 
nous puissione déeirer. 1* mieux ap­
proprié à la mentalité de notre popu­
lation. N’est-ce pas Mgr George» 
Gauthier, arche\êquc coadjuteur d» 
Montréal, qui déclarait récomment, 4 
Chicago, que ai notre.jeûnasse eonser. 
ve sa foi et sa moral* traditionnelles, 
cela oit dû à l'enseignement religieux 
donné dan» noa écoles «t aueai an ré­
gime des liqueurs «a fore» dsns 1s 
province. Et ce point de vue s été 
endossé par des cardinaux *t dea evè- 
ques des Etats-Unis.

Conservons notre loi dot liqueurs. 
Amendona-1* chaque foia quo la besoin 
a'an fora asatir d» façon 4 lai donner

nao plus grand* efficacité. Notre at- 
titad* est U boane. La décision pria# 
par eertaiae# provinces d# TOueU en 
ea* dernières années démontra que 
nous sommes dans 1* droit ehomin et
qaa, toutes, qaund allas auront car-
monté tear ran pact humain, marche­
ront 4 aotm snita. Lut Etats-Unis a* 
tarderont pas 4 am bol tor 1# paa et, an# 
fais encore, la proviaea do Qaéboc au­
ra prouvé son bon esprit, sa sagesse, 
son iatalllgonea.

LE SUCRE
New-York, SI—Le marché du sucre 

brut quoique peu actif hier, a été plus 
ferme et les prix montèrent do 1-16 
de cent à é.lé, les droits payés. 6,000 

j saes da Porto Rico et 14,004 sacs des 
Phihlippinea furent vendus 4 é.lé.

Les futurs ont gagné du terrain. Mai 
a clos à 2.45; iuillet 2.52; décembre 
2.64; janvier 2.77.

La socn raffiné a été coté de 6.30 
à 5.60 pour le granulé type. Le volume 
dea affairoa a été modéré.

Ammuo
Trois-Rivièrea, la 19 mai 1926

La Corporation do U Cité dos Trois- 
Rivières, demande don team iss ions 
poar la posa do conduite* d'aqueduc et 
d’égoata, poar rolter la ayatema actuel 
aa Belmont Park.

Toute# lea aoomiaaiona devront être 
faite# snr doa blnnca préparé# à cet 
effet et fourni# par la département do 
l'ingénieur do la cité.

Les soumissionnaires devront a* pré­
senter au bureau du soussigné^ pour 
prendre connaissance des plana at dé- 
vis, préparé# 4 cet effet.

Le# soumissions devront être mise* 
tous enveloppes et marquées: “Sou- 
mission pour poser dos conduites pria- 
ri pales d'aqueduc et d'égouts aa Psrc 
Belmont”, et devront être déposées su 
bureau de M. Arthur Béliveau, greffer 
de la cité, avant trois heures (heur« 
avancée) le 25 mai courant.

La Corporation ne a’engag# pas à se- 
cepter la plus basse ai aucune des sou- 
missions.

C. E. G ELINAS, 
Ingénieur d« la cité

21-22-24

CONGRES EUCHARISTIQUE 
DE CHICAGO

VU IE CHEMIN DE FER CANADIEN NATIONAL
VOYAGE No 1. — De MAE

Pèlerinage National du “DEVOIR 
DU 1S au 28 juin 1926

Trains dr luxe: loot acier, dortoirs palais, wagon» compartiments, 
réfectoires labié d'héle. observatoire, bagage.

la seule ligne canadienne directe Montreal Chicago. — Yoles don- 
Mes tout le long _____________

PRIX: TOUS FRAIS COMPRIS
(ssuf les repus à Chicago)< « - . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  •|£Sl it do bas ............................................................................................. ,-Sff

Billets réservés sur un dépôt de •26.99 Conditions spéciale* à MM. 
leu ecclésiastiques désireux de loger dans de* Institution*.

Durée» du voyaf*: Neuf jours et dix nuits
dont 5 )our* s < HH AGO. 1 à KANRAKEK (grand ralliement françai») 
1 à DETROIT. 1 s BUFFALO et le* till TES NVAGAR \. 1 veillée et 
I nuit sur le 1 At FRIE et une velllee sur le LAC ONTARIO.

VOYAGE No 2. •** B6N6 ARRET

Huit jours complets dont cinq jours à Chicago
Départ de Montréal le vendredi soir le 18 juin, retour le samedi soir 26

2 dsns Ht bas Lit du haut 
f 95 SS chacun $ 9106 
lOS SS - 197 §•
99 9» - 99.99

19199 " 191.99

Frtx de Lit du bas
Montréal .............................................. U-—
quebec ................................................ H2 69
Ottawa ........................................
Sherbrm»ke ......................... .. «.• 196 99
..Prit proportionnés de tous le# autres endroits. Wagons Pullman 
tout acier dortoirs, réfectoires, observatoire, bagage. — Vole dou­
ble directe

( auditions spèciales aux eeclesiastiqueu.
les billets sont réservé* aur un dépôt de 925 99.

Pour ce# deux voyages, s’adresser à YOYAGE I E DEVOIR, 914 Notre- 
Dame Est. Montréal. Main 7199.

Spéciaux pour la fin de 
semaine précédant 
la fêle “Victoria 

Day”
ROBES O’ETE. — Brorndrloth «« 
gutngan dan* une grande va­
riété de modèles nou- #9 QO 
veaux. Prix à partir de #£e9Q

ROBEA DE TOILETTE — Jo- 
lie* toilette, en crêpe Canton 
jinsi qu'en tissu fleuri et à des­
sin à fleurs. Nouvelles QC
nuances. Prix, partir deVwlwW

ROBES POl R ENFANTS. — Jo­
lies petiten robes pour enfants. 
Crêpe ( anton dans toutes les 
plu» belle# nuance». Mrxlèles dé­
licieux. Prix à partir 
de . . $4.98
••RM OCR S". — Dernière nou­
veauté de blouse de maison. Ab­
solument ce que portera la Jeu­
ne fille de bureau. Jolie# modè­
les 4 partir $1.1

CTÏAPF.AUX

VOYAGE SOUS LES AUSPICES DES

CHEVALIERS DE COLOMB
Depart de Montréal, vendredi soir, le 1 » )uln. retour le 27 tuln. en
passant par les (hâtes Niagara. Tous frai* compris (sauf repas à
Chicago.)

Lit du haut...............................................
LH da bas ........................................................................................... 119.99

Aller ei retour par le CANADIEN NATIONAL 
A adresser 4 I. DENIS MARTIN (M%ta 9692)

99 rae Salut-Jacques. Montréal

Pour tou» renseignerueuts concern*ut eea différente voyages spéciaux 
aiuai a** P««r (ont* Information relativement aux prix de passage, 
aller-retour, prix de chars-dortoir», location d’hôtel à Chicago^ etc., 
«euilles vous adresser 4 au agent quelconque du t hemtn de fer CANA­
DIEN NATIONAL, mm à
J. P. M UîïO.V agent de district, service de# voyageurs. Gare Bona- 
«entare. Montréal, M Alu 4721.

CHAPEAUX. — Panamas, legh­
orns ainsi que chapeaux genre 
sport qui viennent de nous ar­
river. Prix 4 partir do $4J6

Venez aujourd'hui à la

MAISON LOUIS
30 RUE DES FORBES

(KH PACE DU MARCHE) 
L8B TBOIB-RIVIERE8

Les Vêtements

Sou» eu rayons prof te eue dt mande formule» 
■yriale» pour prendre e««*«ndm« ere m*»ure$. 
Le» commande» par la po»t» reçoit : toujour»
notre meilleur» attention.

FAITS SUR MESURES AU PRIX 
UNIFORME DE

$24.00
VOUS ASSURENT L’ELEGANCE ET LE 

CONFORT
Le» vêtementi Tip Top faite sur mesures représentent la meilleu­
re valeur en fait de confection pour hommes.— Vous n*obtien* 
drez jamais autant pour votre argent ailleurs que chez lea tail» 
leurs Tip Top.

L*immense pouvoir d'achat et la concentration dea efforts da 
cette maison sur la confection aur mesure» de vetemente à prix 
uniforme de $24. ont rendu possible ce bas prix extraordinaira. 
Nulle part ailleurs voua ne trouverez de valeurs égales à celles de 
Tip Top. •

Venez voir les magnifiques tissus que nous avons en magasin et 
choisi&sez-vous un complet qui sers fait d'après vos propres ma­
sures. Vous n'aurez jamais connu un tel degré de satisfaction.

Tip Top Tailors
■>

Les plus Grands Tailleurs à un Seul Prix au monde

LES TROIS-RIVIERES
Rue Notre-Dame,
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TROIS-RIVIERES, VENDREDI 21 MAI 1926
Le» méthode» 
Induetrielle»

« La grève générale a avorté en 
Angleterre. C'était prévu. Le 
gouvernement Baldwin ne pou­
vait pas reculer sans du coup 
laisser s’écrouler Vordre poli 
que en Grande-Bretagne et p 
mettre au* syndicalistes de to 
conduire au caprice de leurs 
topics. Mais le problème houiller 
demeure. 11 semble aussi loin au­
jourd'hui que jamais d*une solu­
tion satisfaisante. Du rapport de 
ht commissnon royale d'enquête 
sur les mines, une conclusion se 
dégage: !a rénovation de tous 
les procédés d'exploitation des 
mines .anglaises s'impose si l'Al- 
gieterfe veut soutenir* la con­
currence contre les mines du 
continent et assuTer du travail à 
tes mineurs.

Les méthodes d’exploitation 
sont encore rudimentaires et 
n'ont guère varié depuis un siè­
cle. Cela s'explique. Le merger 
minier est à peu près inconnu en 
Angleterre. La grande mine 
n'existe pas. Il y a une sorte de 
décentralisation houillère et d'ex 
ploitation trop individualiste. Un 
tel régime entrave tout progrès 
et ne permet pas d'adopter les 
procédés modernes d'extraction 
et de manutention du charbon, 
fort coûteux en eux-mêmes, mais 
bon marcHé en fonction de leur 
rendement final.

Tout le secret est dans les mé­
thodes industrielles, écrit M. J*. 
Ellis Barker, dans la "Contem­
porary Review". "L'Angleterre, 
ajoute-t-il, a inventé le métier 
mécanique, la machine à vapeur 
la locomotive et les chemins de 
fer. Pendant des années; son ré­
seau ferroviaire a été un des 
plus perfectionnés et des plus 
puissants au monde. Or, main­
tenant, a ces différents points de 
vue, voici ce qui ressort de sa si­
tuation industrielle comparée 
avec celle des Etats-Unis. Grè­
ce à l'emploi des métiers auto­
matiques, un tisserand américain 
en coton produit environ le mê 
me travail que trois à cinq tisse­
rands anglais et, pour transpor- 

i ter une quantité de marchandi­
ses. les chemins de fer ont besoin 
de cinq fois plus de convois et 
de cinq fois plus de temps que 
les convois américains.

"La situation est la même en 
ce qui concerne l'extraction du 

S charbon hors des mines, et cet 
état d'infériorité de l’Angleter­
re par rapport à l’Amérique peut 
être imputé à une raison unique: 
la prodigalité de Femploi de 
l'outillage à travail fâpide dans 
le dernier de ces deux pays, 
tandis que le premier hésite en­
core devant l'emploi de la main- 
d’oeuvre automatique réduisant 
la main d'oeuvre humaine. Et 
cependant la prospérité indus­
trielle d'une nation est a ce prix, 
car la consommation intensive 
yi'est possible que quand la 
production est intensive elle aus-

"Cest ce qu'ont compris de­
puis longtemps les ouvriers amé­
ricains et c’est pourquoi dans 
leur pays le Capital et le Tra­
vail, bien loin de lutter l’un con­
tre l'autre, rivalisent d'efforts 
pour le plus grand bien-êtfe de 
tous. Cette leçon que 1 Améri­
que donne au monde est d’une 
portée incalculable et prouve 
surabondamment, par exemple, 
que, dans cet ordre d idées, 
Ford est un meilleur maître que 
Karl Marx."

De récentes statistiques com­
parées sur l'industrie minière en 
Grande-Bretagne et aux Etats- 
L^nis démontraient qu’un nom­
bre double de mineurs en An­
gleterre ne donnait qu un ren­
dement moitié moindre des mi­
neurs américains.

En résumé; c'est le même pro 
blême qui se pose toujours: in­
tensifier la production par des 
méthodes plus rapides et rédui­
re le coût de revient.

La Grande-Bretagne a voulu 
échapper à cette loi: elle paye 
aujourd'hui durement-

Sou» le» arme»
L'Europe a actuellement sous 

les armes six millions d’hommes. 
Et ce n'est pas un secret que 
maintes nations européennes se 
prendraient de nouveau à la 
gorge si ce n'était de leur épui­
sement économique.

La guerre de 1914 visait à dé­
truire pour toujours le militant-

MASKINOHGE HIE QBE LA COUR 
SUPERIEURE AH JUMMCTHW

La paroisse de M&skinongé prétend que la Cour Supé­
rieure n’a pas à dérider de la légalité des règle­

ments pour dea ponts

UN LITIGE INTERESSANT

Las rèflementa décrétant U -ot.b- 
truction de ponts sur Is rivière Mas- 
kinongé ast légal, tout à fsit ds res­
sort de as juriifiction, prétend le con- 
aeil de !s corporation de la paroisae 
de Maakinongé en réponde à l'action 
en nullité de reglement intentée en 
Cour Supérieur par Gaboury et si, 
conthbuablea de cette paroiaae.

Le défaut d'avis, prétend la rorpo« 
ration de Maskinongé, cat couvert par­
la présence et l'acquiescement de t)U8 
les membres du conseil et le règle­
ment dont on ae plaint a été fait et 
passé conformément à toutes les dis­
positions du Code Municipal en pa­
reille matière. Ta corporation de 
Maskinongé conteste de plus aux de­
mandeurs le droit de soulever l’argu­
ment que la construction de ces ponts 
se fait sur une rivière navigable et 
que la corporation de Maskinongé n'a 
pas le droit d’entreprendre de ton chef 
une telle construction. Le droit de

mm CENTENAIRE DE LA MORT 
DE SAINT-FRANÇOIS D’ASSISE

soulever ce point, pleide le conseil de 
la corporation de Maakinongé, -eleve 
exclusivement du gouvernement 
Canada. D’ailleurs ce dernier a été 
prévenu, dit le conseil du la paroisse 
de Maskinongé, et ne fait aucune ob­
jection à la construction de ces pon^s.

De plus les ponts dont il est ques­
tion dans le règlement attaqué devant 
la Cour Supérieure, ne peuvent en r en 
nuire à la navigation qui peut être 
possible sur cette partie de la riviere 
Maskinongé. L’un d'eux, celui qui sc 
ra remplacé en vertu du règlement, 
existe à cet endroit de temps immé­
morial.

A tous ces argumente contre le 
maintient do l'action des demandeurs 
Gaboury et a!, le conseil de Maskinon­
gé plaide enfin que le litige en ques­
tion ne relève pas de 1a juridiction de 
la Cour Supérieure, mais exclusive­
ment de la cour du magistrat ou de 
la cour de circuit.

QUATRE MAISONS DETRUITES 
PAR LE FEU A LA GABELLE

(Spécial au "Nouvelliste")
La Gabelle, 21— Un incendie qui a éclaté, ici. durant 

la nuit a détruit quatre maisons en dépit des efforts des 
pompiers volontaires. On estime les pertes à plus de qua­
tre mille piastres.

Le feu ae déclara d'abord chez M. Joseph Houle, puis 
se communiqua aux demeures de MM. G. E. Richard, 
Moiae Daneau et Ferdinand Milette.
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DR AVION AVEC PASSAGERS
PASSE DEVANT NOTRE VILLE

Sa Grandeur Mgr Cloutier accepte le patronage des 
fêtes qui seront à cette occasion célébrées 

aux Trois-Rivières

UN PROJET TRES FRUCTUEUX

A l’occasion du VTlièms Centenaire 
de la mort de Saint-François d’Aasisc, 
Ica Père* Francisraina des Trois-Ri­
vières ont adressé à as Grandeur Mgr 
F.-X. Cloutier, une lettre dans laquel­
le ils le prient de bénir et d’encours- 
ger <fe son distingué patronage les fê­
tes qu’ils se préparent à eélébnr.

Nous sommes heureux de communi­
quer à nos lecteurs, avec la lettre üu 
R. P. Gardien, l’admirable réponse qu’­
ils ont reçue de Sa Gran<feur.

Les Trois-Rivières, 15 mai 1926 
A Sa Grandeur Mgr F.-X. Cloutier 

Evêque des Trois-Rivières. 
Monseigneur,

Le monde chrétien, autant pour se 
rendre au désir du Souverain Pontife 
que pour témoigner de son affection 
reconnaissante envers St-Françoi« d’As 
sise, ta prépare à célébrer par des fe­
tes grandioses, le Vllème Centenaire 
de sa mort.

Votre Grandeur, dans ta Circulaire 
du 10 février dernier, a daigné re­
commander le Pèlerinage francis ali* 
organisé à cette occasion: nous l'en 
remercions <fê tout coeur, 
votre amour de l'idéal séraphique *P

Ce geste attentait une fois de plus 
vôtre admiration affective de tes oeu­
vres. Aussi nous avons cru qu'il vous 
serait agréable de voir les fidèles de 
votre diocèse et surtout les Enfants 
de St-François prendre une part sen­
sible dans le concert universel k 
l’honneur du Séraphin d’Assise. Dos 
cérémonies religieuses, des conférer 
ces où seraient rappelées la vie et les 
oeuvre du Saint en feraient l’objet 
et auraient pour but de propager i’es- 
nrit du Petit Pauvre dont vous ave* 
si fortement appuyé la doctrine de 
charité et d’humilité, en encourageant 
les oeuvres franciscaines. Le mois de 
septembre semble le plus propice 
ces solennités.

Pour ces fêtes. Monseigneur, nous 
venons solliciter votre bienveillant pa­
tronage et votre paternelle bénédic­
tion.

Ainsi patronées et soutenue*, nous 
avonq la certitude qu’elle* réaliseront 
ce qu’en attend le Souverain Pontife.

IMPORT ARTS TRAVAUX QUE FAIT LA 
COMPAGNIE DD CANADIEN PACIFIQUE
Elle procède à d’importants changements dans son cir­

cuit local et construit deux nouvelles 
voies d’évitement

Le premier avion avec passagers à passer devant notre 
ville couvre en vingt minutes la distance entre 

Trois-Rivières et Sorel

L’ACTIVITE DANS LE PORT

DES RAILS POUR LE TRAFIC LOURD

A la auitc dos exigences toujours 1 situé sur le quai Bureau à la dispo- 
croissantes du transport des divers pro s.non des compagnies du district, 
duits qui arrivent et laissent notre vil | La Compagnie du Pacifique Canadien 
le, la compagnie du Pacifique Canadien est aussi à faire changer les rails sur 
est à faire d’importants changement? sa 1 ;ne entre Québec et Montréal. Ces 
dans le circuit local. En effet la com- 'nouveaux rails seront beaucoup plus 
pagnic est actuellement à faire con» lourds que ceux d’autrefois. Eu effet 
truire deux nouvelles voies d’évitement ils poseront 100 livres à la verge tu 
qui conduiront au moulin de la St-Law- h**u de rtô livres à la verge. Ce change- 
rence Paper Mills, Limited. Ce* voies ment permettra à la compagnie de fai- 
s’imposent è la suite de la nouvelle re u.«;ige de sea locomotives géantes de 
construction que cette compagnie eet à 12ô tonnes. Contrairement à ce qui a-

Le premier aéroplane de la saison A 
passer devant notre ville, venant de 
Montréal a été signalé par le Pureau 
des Signaux à 7 hier matin. Cet aé­
roplane portant a son bord trois pas­
sagers filait a une allure do 110 mil­
le* à l’heure. En effet il ne prit que 
20 minutes à couvrir la distance qui 
sépare notre ville de Sorel. L’avion est 
repassé ici, ce matin ■>« dirigeant vers 
Montreal. 11 fut signalé à Batiscan a 
7.35 a.m. et 9 minutes plus tard il 
passait au-dessus de la ville. Le Steel 
Vendor qui fer* encore cette année le 
transport du papier pour le compte de 
la "Canadian International Paper Com­
pany” est arrive dans notre port k 10.00 
p.m. venant de Gaspo. Ce navire avec 
le Steel Motor fera plusieurs voyages 
ici au cours de la saison. Il fera la 
navette entre notre port et Chicago, 
an passant par les Grand* I^ics. Ce 
navire jauge environ lo00 tonnes.

Les navires à passer devant notre 
villa au cour* de la journée d’hier 
sont <*n montant: le "Montréal” arrivé

6..V» am ; la “Sunoto” 9 15 a.m.; le 
"Maidenhead”, 11.4^ a.m.; le ‘‘Lake 
Seal ’ 8.50 p.n.; !e “Barrytown", 8.55 
p in.; le *‘Simonburn”. 7 45 p.m ; le 
‘‘A. Bouchard”, 10.50 p.m

En descendant le “Hal'.in>ide". 12 06 
a *n.: le ‘‘Quebec” arrive a 2.10 a.m.; 
le "Buttercup”, 3.15 a m.; le “Québec'' 
parti à 4.00 a.m ; le “Northland”. 5.05 
a.m.: le ‘‘Dagel”, 6.55 a.m ; le M.i son- 
neuve”, parti a 4 0o s m., Un aéropla­
ne est passé à 7.56 a.m. filant a une 
allure de 140 milles a l’heure, le 
“Shamrock” arrivé- à 8.45 a.m. et parti 
à 9 45 a.m ; le “Canadian Spinner” à 
11.60 a.m

LA PECHE SUR 
LE FLEUVE REND

Les poissonniers attribuent 
cela à la froideur trop 
grande de l’eau du fleu­
ve.
PRIX DU POISSON

I a pèche d j po sson dans no- r *
r» particulièrement dans ! fleuve e*t 
de beaucoup inferieure cette année à 
belle des années passées, nous décla­
raient les poissonnier* qui f-équen- 
tent notre marche a poi .n. La • mpe- 
rature très froide que nous avons de­
puis le commencement du printemps 
ainsi que la froideur de l'eau sont 

te "Canadian F-sher” a 12JÎ0 ' fon8i'1^re<8 comme .es causes de cette

a 1.00 a m.; le "Maisonneuve” arrivé à hier matin.

p.m., le Laviolette” à 4.35 p m.; le 
"Metagama” 6.30 p.m.; le “Steel Ven­
dor” arrivé a 10.00 p.m.; le Weslaya” 
II.55 p.m

L’aéroplane qui montait le fleuve 
hier se dirigeant vers Quebec est re­
passé au-dessu' de notre ville ce matin 
à 7.35. D apres le rapport du Bureau 
de* Signaux, le niveau de l’eau, ce 
.matin est de 38 pieds et 4 pouces; ou 
une augmentation de 3 pouces depuis

amener un #retour sérieux de la So­
ciété chrétienne ver* la piété et la 
sainteté” et qu’elles procureront à 
votre âme de Pasteur d’abondantes 
consolations.

Veuilles croire, Monseigneur, aux 
sentiments de respectueuse soumission 
avec lesquels nous avons l’honneur d'e­
tre

Vos Fils dévoués,
Les Franciscains

Fr Stanislas,
Gardien.

Fvêché des Trois-Rivières, 16 mai 1926 
Révérend Père S’anislas,

Garcfien des Pères Franciscaine 
Mon Très-Révérend Père.

Votre projet d'organiser les solen­
nité* pour célébrer le Tième centenai­
re de la mort du grand Saint-Fran­
çois, m’est des plus agréables, comme 
je crois qu’il sera des plus fructueux. 
Il est très utile, en effet, de rappeler 
à notre génération toute absorbée par 
le soin des choses terrestre*, des ex­
emples comme celui de votre saint 
Fondateur, qui prêche avant tout le 
mépris des vanités mondaines et le 
gofit des choses célestes. N'est-ce paa 
là vraiment l'essence de la via véri­
tablement chrétienne? Peut-on *:lcr 
au ciel en se confinant, je dirai midux, 
en se consumant dans les affaires <Ti- 
ci-has? Comment alors se dépouiller 
de soi-même et se revêtir de Jesus- 
Christ? Et cependant, comme le dit 
Saint-Paul, il n'y a que ceux en qui 
se trouvera la ressemblance du Chhat 
qui seront admit à partager sa gloire 
éternelle. ,

Prépares bien ces fêtea du Tièm* 
centenaire, mon très-révérend Père, 
elles sont appelées è faire un grand 
bien, et en cela voua répondras par­
faitement aux intentions du Souverain 
Pontife. L'exemple de Saint-Fran-.o s 
qui au ISième siècle a renouvelé l’es­
prit chrétien, fera beaucoup pour ap­
prendre au nôtre à regarder davnn’a- 
ge. au ciel, selon l'expression <fe Pie 
IX.

Je demeure, mon très-révérend Père, 
avec te plus profond respect. 

Votre bien dévoué en N. S.
F.-X. Ev. d«s Trois-Rivières.

faire ajouter au mpulin actuel. Ce* 
voies d’évitements serviront à dégager 
le trafic intense qui existe actuellement 
à ce moulin et plut tard au transport 
des produits de la pulpe et du papier 
qui doubleront par la nouvelle addition 
au moulin.

La compagnie du Pacifique Canadien 
a dû changer ses ligne* sur le quai Bu­
reau afin de faire place au nouveau 
hangar que la Commission du Havre 
a fait bâtir au cours de l’hiver.

Ce nouvel entrepôt comblera une la­
cune qui existait depuis plusieurs an­
nées. En effet les compagnies de cette 
ville et de la région devaient laisser les 
produits, qu’elles voulaient expédier par 
eau, sur le quai dans les wagons jus­
qu’à l’arrivée des navires dana notre 
port. Ce délai représentait une perte 
sensible pour ces compagnies. Toutes 
les compagnies de la région, excepté la 
Canadian International Paper Compa­
ny, Limited, qui possède tes propres 
hangars, étaient affectées par ce retard.

va:t été rapporté dans certains jour­
naux, on n'a nullement l'intention 
d’augmenter la vitesse de* trains en­
tre Québec et Montréal. La raison vé- 
ritable de ces changement* que l’on est 
à faire, est que la où on devait se ser­
vir jusqu’ici de deux locomotives pour 
mouvoir les trains, une seule suffira, 
(es locomotives pourraient fort bien 
atteindra une vitesse de 70 à 75 milles 
a l'h« uro, mais cependant dans l’inté- 
rf t oes passagers qu elle transporte, la 
compagnie a décidé de s’en tenir à la 
vitt ,-c habituelle. Après avoir consul­
te piusigurs voyageurs qui font regu- 
liè^eniont le trajet entre Québec et 
M<*rtréai, par voie du Pacifique Cana- 
'N'?!. la compagnie en est venue à la con 
o!l- n qu’aucun voyageur, tout pressé 
qu’il soit, ne désire échanger pour une 
- fférence d’une heure dans le trajet 
de Québec à Montréal, un confort que 
la compagnie a toujours fourni à ses 
nu ?agers. Un train qui file à une al- 
;r* de plus de 50 milles à l’heure ne

M. OVILA SAVOIE EST NOMME
REGISTRATEUR A PLESSISVILLE

diminution. Une grande variété de di­
vers produits de nos rivières s’offrit 
hier et ce matin au marche a po -son 

On y remarquait une grande quanti­
té de perches, barbues, carpes, dorés, 
arhigans et esturgeons. Le poisson est 
d’une très balle qualité et les client* 
s’empressent de faire leur* provi- «ns 
pour aujourd’hui et demain. La per­
che se vendait hier matin 50 cts la 
brochetée, le doré 50 cts pour tro < 
la carp»* 75 et* pour trois; a barbu* 
75 cents !a brochetée de trois; l’acin- 
gan 46 cts 1* bro.'hetée et 1V ■ ‘ u ■ ou 
30 cts la livre. On remarquai aus-i 
une grande quantité d’angm.ie? dont 
le prix variait entre et 75 cents.

(De notre correspondents
Plessisvilie. 21—Un arrêté ministériel signe par le lieutenant gouverneur 

en conseil a nommé M. Ovila Savoie, réglitratrur a la place de M Allyre Ro- 
berg., démissionnaire. Le bureau du nouveau registra’.eur sera a Piessisville.

lï OES SI1IÏES

L'automne dernier une délégation v reut donner autant de confort aux voy- 
composànt de représentant* de la St- , «gears qu’un autre qui filerait de 3fi 
Lawrence Paper Milia, de la Wayuga à 45 milles Le posage de ces nouveaux 
mack Pulp and Paper Company; de rails et le trafic plus lourd qu’il per 
la St-Maurice Valley Corporation; ri<- ! mettra, nécessité que la compagnie 
la Belgo P. and P.; de la Laurentiic renforcisse ses ponts. Plusieurs equi- 
P. and P. et de plusieurs autres manu pes sont en effet employées a rcnforcir 
factures de la région se rendit auprè le pont qui traverse la rue Ste-Mar- 
de la Commission du Havre afin de de 
mander un entrepôt devont servir a er. ; se fait rapidement et il est tout proba- 

)treposer leurs produits en attend an: ble que les tra\aux .seront complete!- 
l’arrivée des navires. C’est ce hangar j ment terminés pour lu commencement 
qui est maintenant terminé et qui est'du mois prochain.

REFERENDUM POUR DECIDER LA
CONSTRUCTION DE CETTE ROUTE

(De notre correspondant)
St-Fugc’e de Grantham. 21 -La late du référendum concernant la route 

nationale a et.- fixee par l’administra ion municipale au mar.t: 25 mai prochain.
C est donc le 25 mai que le* électeur» propriétaire ie St-Eugene auront 

à se prononce.* pour ou contre le projet de construction d’uns route nationale 
parcourant en*- milles dans 1* localité et passant dans les rangs Saint Joa 
chim Saint Jean Baptise et Saint Joseph. Il y aura seaaior. «pénale le 26 mai J 
pour sanctionner le résultat du référendum car si Le projet est a.cepté, les 
travaux de construction commenceront immédiatement.

PIB El ÏWJl'E

L’ECOLE ANGLO-PROTESTANTE VA 
S’ACRANDIR AU COUT DE $59,000

La commission scolaire protestante décide de porter de 
huit à douze le nombre des classes dans 

son “high school”

funbuiu.es de mue
b. DEREPEmiem

Les funérailles de Mlle Bernadette 
DeRepentigny ont eu lieu hier matin 
a l'égiise Notre-Dame des Sept Allé­
gresses à 8.30. Le service fut chanté 
par le Rev. Père Curé, assisté dee 
Rev. Pères Ange-Marie et Louis Jo 
seph comme diacre et soue-diacre.

Les coins du poêi<» étaient tenus par 
les enfants de Marie; elle faisait par­
tie de cette congrégation. Ce furent 
Mlles Cora et Aurore Roy, cousine* de 
la défunte, Jeannette Trudel, Lucinda 
Massicotle. Exilda Charpentier et Isa­
belle Bourifue. Le* porteur* étaient 
MM. Freddy DeRepentigny Donat De­
Repentigny. Ernest Roy, Arthur Au­
ger. Rodolphe Bourque et Gustave 
Roy.

Le deuil de la défunte était conduit 
par son père, M. Jos. DeRepentigny.

On remarquait dans le cortège fu­
nèbre. M. et Mme J. D?Repentigny, 
M. et Mme Cléophaa rharest, Mlle 
Laura Charest, M. et Mme Narefr • 
Roy. M et Mme Oliva Bourque, one. 
et tante, M A. Chartray. Mlle Laura 
DeRepentigny, MM Isidore Hardy. 
Paul Hardy, de St îtte, MM. et Mmes 
Louis et Richard Roy. M. et Mme Jac. 
que*. Mlles Estelle Bourque, Cécile 
Deacoteaux, M. et Mme Ferdinand Car­
ie, MM. Audia» Ricard, Ferdinand 
Marcotte. Donat Richard ut autres.

Do nombreux bouquet* spirituels fu 
rent offerte par M. et Mme N. Roy. O.

CE LE RECORDER
Donat Turgeon qui avait fait trop 

de libations crut pouvoir faire le tapa­
ge, mais mal lui en prit car il tomba 
entre les mains du policier Martin qui 
le conduisit au poste. II a attrapé une 
amende de trois piastres et les frai* 
et à défaut de payer six jours de pri­
son.

NE PAS CONFONDRE

POUR SEPTEMBRE PROC HAIN

One autre preuve du progrès cor­
nu de notre ville, c’est la décision ( 
la commission scolaire protestan’e 
notre ville de construire une anru 
importante à son “high school” aN 
nue Laviolette. Cette décision a » 
prise à une réunion de la coming

La Tuque. 71.- Mi.rrii dernier, no re 
conseil municipal a tenu une impor-

gueritc. Le posage des nouveaux ra:!â | séance Parmi le^ principales
correspondances soumises a son atten­
tion, nous soulignons les suivantes: 
lettre du gérant suggérant au conseil 
de payer les dommages réclamés par 
M. Eddy Boudreault, au suj t d’un ac 
cident survenu à son jeuno enfant; let­
tre de M Hercule Mireault demandant 
(fe l’emploi a la ville; lettre de M. 
Charles Gravai réclamant $20 à litre 
• la dommages à sa propriété eau es 
par le refoulement des eaux printa­
nières dans sa ca\e; lettre des honora­
bles L.-A. Taschereau et Ernest La- 
pointe, au sujet du changement d ho­
raire sur les trams depuis le 1er de 
mai 1926; lettre de M. J H. Samson 
offrant de faire un plan de notre v.î- 
le pour $30<); lettre de M. J -D. Mont- 
grain réclamant le remboursement de 
la somme de $10 qu’il a payée pvnr 
faire le commerce d’autos. rec!*ri .- 
tion qui a été accordée; le’tre de M 
P Bouchard demandant que les nom* 
de MM Eugène Duchaîne et Hilaire 
Bilodeau soient entrés sur la H*te 
électorale du quartier No 2: cette re­
quête fut accordée.

UN SEBREFREIN ÏOMBE 
ENTRE DEUX MNS

La Tuque, 21.— M Adélard Doré, 
s *rrefreln de notre ville, est tombé à 
Hervey Junction entre deux wagons 
e- a ét*> gravement Me -e a la tête. I! 
a eu ausi une épaule démise On le 
transporte à La Tu^ue sur un ira." 
spécial, et on le conduisit à l’hôpital 
St-Joseph Fon état est grave, mais 
en espère le sauver.

< Dt NOTXE ("..RRESPOSPANT
?te.Cécile de * hitton, 21 - I jnu*

ne Eug**ne Boulanger, qui a ru ^ 
jambe fracture® dans la so • M.
Aimé Bouffard. a suecomb* aux sui­
tes de cet accident. I*e« Dr- Gau:-, er, 
de St-SamuM, e^ Dube. de Megan tic, 
avaient dû lu: amputer la j a :>e.

LES OUVRIERS V 
WENT CPE

PXFSBE CAXADIFKVC)
Londres, 21. --- Ceux qu; •• im.’ginei.t 

que le mouvement ouvrier a eu a ouf- 
! frir de la recente grève se ‘rompe 
grandement, dit un manifeste puf • 
par le parti Indépendant Le mar . 
déclare encore que quel que soit 
sappointement actuel, la derai' rr ■ 
nifestation sympathique aux 
n'est pas sans influencer sur .«* . 
de leur cause. Une solidantc p i< 
ne peut abattre ches les ouvn a 
le résultat des derniers evenemen'.j

joindra à la partie est de l’école ac­
tuelle.

I II était déjà question de cet agran­
dissement d*puis quelques années, 
mais l’on avait décide d'attendre jus­
qu'à la fin de l’année scolaire actuel­
le afin de se rendre compte plus e\s«-

sous la présidence de M. W. (.. E. AiHItemant de» besoins scolaires futurs

M. Fltéar Gauthier, propriétaire du 
Petit Windsor, rue St Maurice, n’a rien 
de commun avec Elxéar Gauthier,' con­
damne hier matin a la cour du recor­
der.

m*. tl fait bien evouer qu’elle • Maasicotte. Jo*. DeRepentigny, W. B4
H't eu qu'un piètre succès. *rd st H y «n

de de messes i*t communions.
Assistaient encore. M. et Mme Geo. 

Toungny, Philippe et Arthur Tourl- 
gny, Mlles Marie-Ange et Germaine 
Pagé, Antoinette Toungny. Aline La 
police. Antoinette Henri-Paul Roy, 
Mme Henri Perreault. Edouard Hamel, 
Philorum Ro>, Flavian Roy. de R d 
Mill, Mlle Estelle Roy, Mme Jules 
Tu^oUe, Mlle Irene (orriveau, Yvon­
ne Corriv au, Mme Alphonse Dupont, 
du Cap, Mme Robert Thiffault, Mlle 
Germaine Baillargron. Mlle Thompson, 
Mme R- Leva^eeor. Pierr* Morriaset- 
te, Théodore Asselin, Willie Bérard, 
M Despré». M. Boisvert. On remar­
quait RR- Pierre-
PaMSl •$ PhilotnèV.

Depuis assez longtemps .l’école ac 
tuelle ne répondait plus aux be<< 
de la population scolaire protesta* 
dans notre ville. En septembre p • 
chain quatre nouvelles clasrfs ero-• 
ouvertes.

Le contrat de construction sera 
cordé au cour» de la semaine pro Mi­
ne et l’on escompte que le coir i. 
ce te annexe sera d’à peu pris $. •'

Au mois tfe septembre, ce ‘1 ’
school” se trouvera a avoir dour, c! 
se*. Cette annexe comprendra *: 
salle de gymnastique et sera en * 
ment à l'epreuve du feu. Elle r » i

INOWITION EN ITALIE
Rome. 21. A la suite de pluie 

rentielles une grande partie de i’lt 
du Nord est inondée. Un quartier 
la ville d.’ Vie* nce, à soixante v.l • 
mètres de V< r.ise. et diverses loo;

de la popula’ion protestan’e. La c >n- 
missian scolaire protestante a prévu 
cependant qu’il lui faudra peut-être 
dans quelques années agrandir de 
nouveau et dans ce but elle s’est as­
sure la propriété de l ancien rimetie- 
re. employé par les Méthodistes et le» 
presbytérien*.

L« grande majorité des enfants s j 
High Staël sont protes’ants. mais y a 
ct-pendant des cathohqu’s et pre-.iu 
toutes des nationalités aux Troi«-Ri- 
vieres a’y trouvent représentées, y 
compris le* Scandinave», les juifs, lex 
syriens et le» chinois.

Le Dr W. Melançon a été nomm** rr e 
deem municipal et le Dr Geo. Heli* . 
inspecteur sanitaire. Le maire a été 
autorisé de signer un bail pour le 
loyer d une des mathons de la Cie Lau- 
rentide. t au prix de $30. par ino 
pour le gérant.

Les comptes du moi d'avril fur* . 
accepte*» et rassemblée fut ajournai
a mardi prochain.

CHIC MARIAGE

lee. A Piaiaole. la Bren’a ubmerge 
les régions de Presina et d** Tremi- 
gnoa. On signal, deux no>es.

Les eaux de l’Adige ont monté de 3 
metre*. A Gampagnola, Bas*»© et A 

iquar, les eaux atteignent le deuxu 
i me étage des maisons.

L’Oflio et le G!»*no ont inondé la
tés avoisinante» sont soua l’eau. I ’ • n||e d» Darfo; les habitants sont er
maisons ont été emportée*, par l'A 
gc, le Pô et autres fleuves débor 
Les communication* téléphonique 
telégraphir.uef ont été roupéc»

fuite.

Dans la région cf Alexandrie, U Tor- 
mida et le Tanaro. l’Orba et l’Errv ont

maints endroits, principal ment • • quitté leur lit Des milliers de sc*
Vilminore et Bergame. A Brescia ! u 
sine électrique e*t en partie subi>' 
gée. L’orage a'est. abattu» sur IT ta le 
tout entière, mais c’est surtout d.v 
le nord du pays qu’il a csii>e le ;
(fe dégâts.

À Païenne, en Sicile, l’orage a a 
teint las proportions d’un cyclofi • t*
a cause des ravagea énormes.

Des d«pé?hes de V.ncenc* disent que
le Pô a enflé de 3 è 6 mètre* en l’es­
pace de 34 heures. A Montagnena, la 
rivière Fraeeiae B me»dé tente te tel

data ont » te envoyés sur les lieux *i- 
' nistréa pour aider au sauvetag» de* 
•femme» et des enfants. Dans les ré
gions situées entre le Piémont c la 
Véniti», iront- dr chrm.n. j • V. c.rr,Mnôd H. 1* prof L

«Di NOT1U" < ORW.aPOM ANT
Bhawinigan Fall», 21.- Lunal d r 

n.er, en l'église St-Pierre. M Jos. A. 
Caron, de cett* ville, conduisait à 
l’autel M’!r Blanche Houle, f, e d*’ 
M. et Mme (Via vie n Houle. lr . 
nue Hemlock.

M. Oetavien Houle servait de té­
moin a sa fille et le marie était ac­
compagne de son beau-frère, M L.-A. 
Pellerin.

Lâ bénédiction nuptiale fut donne.* 
aux nouvea u ép »ux par M IVaî.é A. 
Houle, vicaire à St-Jacqu» -* d(» Mont 
ca’m, et cousin dtt la mariée.

Mme J K. Dugal touchait l’orgue et 
au début de la cérémonie exécuta ave * 
brio “Fré.udc’' de Gaston Deth.er

Pendant la m«'«e du -nar.age. uni 
| superb* programme muaica! fut exé- J 
cuté par M ie MdllM t aron qui rrn 
dit un “A ve M ina ". 'î** Rév. Sr Marie- 
rhéroae, 8.S.A. MM Dr A V. Ther- 
rien e W A. Lamy, N.P. chantèrent 
avec neauconp d’àme “D’un coeur qui

lieu «hex le* parent* de la mariée une 
réception qui réun.t une «oixantaine 
d’ir.vitéa parmi lesquel* on remarquait 
M le curé Emil* Cloutier, de St-Pii r- 
r'*. M. l’abbé A. Houle, Mme L. Caron,
M et Mme Wilfrid Houle, M. et Mme 
L-.A. Pellerin. M et Mme L.-P. Thi­
bodeau, Dr et Mme Marc Truie’, M 
et M ne L.-A. Lccier*'. Mme J R. Du- 
gal. Mme A Normandin, Mme Erne»t 
Fréchette, Mme J. B Lamarche, M.l • 
Eugenie, Laura et Melina Caron, Anna 
Houle. A. Beaudry, Yvonne Moreau 
Alice Lauréat, Ma-ie-Ange et Liliane 
Arseneault, Mar;e-Pau 1.*, Jeann.tte et 
Adrienne Ca’-on. Flore Dufresne, F^a 
Bourque. Ursule et Claire Tnid*l, 
Béatrice Beauregard. Marguerite Her 
trand, Gilberte Lambert, Juliette Le­
febvre. Jeannette et Juliette Ferron, 
Marie Louise Baril, MM. Jo* Lafand, 
Dr J -T. Houle,, Alhart Houle, G.-E 
Ladouceur. N.P.. Eug. Dutnas, L.-P. 
Soulard. Dr A.-V. Therrien, W.-.A. La­
my, N.P.. P. Koch, L.-P. Filion, P.-E. 
Caron, Florent Germain, etc.

La mariée portait pour le mariage 
une superbe toi!ettf en georgette ro- 
v. Miami ave- chapeau en tulle noir 
et parure de renard, et ell* avait un 
magnifique bouquet de boutons de ro-

| Le» nouveaux époux sont partis :e 
:* ême jour pour un voyage <1 une ju;n- 
r.a:ne à N -w York et autres cite* amé­
ricaines. Us se rendirent, jusqu’aux 
Treis-Rivière* en automobile, accom­
pagnes par un groupe nombreux d** 
parent et d’ami* dont ila ont emporté 
les meilleurs voeux.

NatT Lead di% r»*g. tri d» $2.00.

8h«H Union Oïl div. rég tfi. de 3fi
centa.

(Prusse <'akadtcnxe ■
Berlin, 21. --- La Tour Suprême J« 

Leiprig, a maintenu le jugement de * 
cour inferieure qui déclarait tou» U*s 
billets de banque allemand» émis a «nt 
la guerre comme n’etant d’aucune va- 
làur.

L. P. MERCIER
NOTAIRE

26 rue Alexandre. Tél.
Spécialité

ARGENT A PRETER
sur hypothéquée

Téléphone 64.

Hôtel Victoria
J. A. Thompson, gérant

Excellente cuisine. — repas bien 
servis—salle à dîner attrayante 

14. RCF DU PLATON

Dr Auguste Massicottc
CHIRURGIEN-DENTISTE 

1. RUE DES FORGES TEL. 26t 
De retour d’un voyage de que1- 
qoer mois en Floride.

J. A. Villeneuve
NOTAIRE

Edifie# Banque Can. Natftonele 
36 RUE HART 
Téléphone 115

C devant de l’étads Mrrclar et 
Villeneuve. ____

Dr Maurice Caron
Ex-Elève des Hôpitaux de Pari** 

6 me Ste-Julfa Tél. €7fe

SPECIALITES Chlrnrgle généra 
|t. Maladie* dea femme*. Voles 

artealrea. Traitement* élee- 
qaes.

CONSULTATIONS: dt 10 à 12 
a.m.; d« 210 «t d# 7 à S p.m

fer, y compris la route internatu nat« 
du Simplon, ont subi dea interrup­
tions d? service. A Turin, de» nonta 
ont été emportés, et de» maisons sont 
minées par le* eaax.

Gulf States Steel div.
l$IJfi.

rte. tri. de

P. Fiüon exéruta sur le violon “Séré­
nade” d’Enrica Toae’li, et pendant 
1 Elévation, “Ave Verum" dH Mozart, 
avec accompagnement d’orgue. A la 
sorti*, Mm* J h. Dugal joua *v*c 
une belle maîtrise “Le Mareh* nuytla- 
le” d* Mendelssohn.

Après te cérémonie rcllfieuM, eut

Sl-a DE» FORGES _______ Téléphone 1425

DR ROCH HEBERT
SPECIALISTE

MALADIES DES YEUX, DES OREILLES. DU NEZ et de LA GORGE

Nouvelle adre»»e 31-a rue De» Forge»
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ranimant tontes les vitarnhis
US EMES 

D'OISEAU)! mis
M^ngigjr Ogarfrs Rgbcruon, ftv|- 

f alt<*Qr adjoint du Dominion ci juge »•
• .to!c inurnntionairiocnt connu. • étc 
rotnmg pré*.-icnt du ccniité prdpogé
• iX «taltfta doiêcaut wivantg du Coït- 
»'*« Mundial d Aviculture. M U -bcrt- 
oon défl.rg t^pcigr rattan'.ion aur tu 
Cuit. «|un culte auction du 1 txpoaitlon 
du t ongre» fournit aux uvicuUuurt 
rartudHpti» un ticnjvcau moyen de démon* 
leur au monde entier qu'ila >oi»i *n mu* 
auru d’é ever ut de vendre dut volail­
le* enrefistréea contrdiéea et d'expo- 
tilinn. aux eleveura de teua les paya. 
Lea a-jculteura canadien* ont le prlwl* 
ege d'e ipoaer je* oiMaux vivant# en 

uéhon de* éta.age* nationaux.
Lea etaUgca aur leaquela lea avi­

culteur* canadien* peuvent faire fi­
gurer des volaille* vivante* «ont:

1. LYta.ufff national, où le Canada 
peut expoier deux trie* de chaque va­
riété.

L*a f a.af«* niarnatienaii: tels 
> ji' . étalagé de Aaaociation Améneaf- 
' e d'Avit*ul*#re «ur >a»iue)a le* é-
• uj** canadien» devralant eeneenür 

u taire figurer au heeoln leur* meil-
jrm oue^u*.

indu* dans l'étalage qni aura monté
par l’Aaaociation Américaine dea Fou»* 
aina.

C# aura la grande oceaaion do Caaa* 
da. On peut dire qua lea vu lut lieu vi­
vante* canadienne* expoeéea au Caa- 
grc* Mondial d'Aviculture en Eopa- 
gne n’étaient qua l'avant-garda de 1*4- 
Ulage Impoeant projeté peur IPI7 Les 
avicuiteur» ranadlana auraat donc une 
belle arecaion d'accroître leur renom­
mée Internationale, mais il faudra qaa 
teua «ai*e#Bt leur# effort# pour rem­
porter un auccéa camp let.

Lr- ‘-'iff* conmereiaux, qui
;'emlronî Je* eu ag<»a pre^entnt

ion Na onale* ^anadi- 
e J'E rogi** >**ment de* Volaille# — 
«y. d’enregiatrORrent.

A.- o-ia ion du Contrôle de 1* 
étalage du contréle de la pon-

A* « *tir » de raee*. 
firganlaatlon* provinciale*. 
lCle.#u'.*» prive».
Kütrfê organ •aliéna commercla- 

'< * non *pecift«e«.
I u» las inc.v.du», a»»ociationa nu 

. » > t fourrent atn»i #xpo»or des vo- 
‘♦.illti vjva te. au Congrès Mondial 

A\ i turc qui »cr# tenu à Ottawa 
. i J7 .ui.i«t au 4 août 19^7; tel que dé- 

Ja mentionna, teuia le Canada et le*
• « •eur» canadien» jouiaaent d» ce pri- 

.< t • !.« seule limite 9 cc» étalage»
fer* l'espace disponible.

I » >i *pe -. ,en*. exposé* seront récea- 
•• ure.r.eit de» oiseaux adultes, et c'»#'

• t. Mp» maintenant de panier* I cas 
claiaye*. Lev pou»»ina pourront être

Des renae igné ment# suppiementairea 
concernant ces éUl«g*a d'oia##ux vi­
vant* sarort donné» de tampa # autr# 
par r#ntremiae des conutéa provinciaux 
du Congre* Mondial d'Avkultar#.

L'HISTOIRE DE U 
SAISIE DI MIC

P*Mi v. Cavaoixann

ntt#»»*. 20. - L'hiatoire de la sal-
-le d'un alambic qui fonctionnait dans 
la cité de Québec, a été racontée au co­
mité d'enquête dec Douane», klar a- 
nrevmidi M. Eiehard Alleyn, avocat 
de Québec, fut appelé comme témoin

Cetraiaie eut lieu au cours d* Télé 
de ItliéO ot une demi*dou*eiwe de per­
sonne* Impliqua#» dan» cette affaire 
furent arrêtée» Le point tiré ae clair,
hier, fut que Olivier Plamondon, pro­
priétaire de l'alambic, échappa à l'em

priaonnameal en »e faisant témoin da 
la Couronne et en revalant le» nom# d# 
plusieurs de ae» employé*. fMamondon 
se fit le témoin de la Couronna avec 
lentente qu’il s'en tirerait on payant 
uu* amande. Le juge ( hoquet!* toute­
fois, devant qui l’accuaé avait comparu, 
prétendit qu'il devait coadamnar cet 
homme a la priaoa quand raeme.

LE. BOLCHEVISME
Par son bolchevisme intel­

lectuel, Sun-Yat-Sen a été 
l’artisan du malheur de 
la Chine.
UN DESTRUCTEUR

Ftamondon en appela de cette aan- 
tence et pendant que la» procédure# 4- 
talent pendante», 1# bureau de clémen­
ce du Ministère de la Juatice décida 
qua Plamondon ne devait pas aller en 
prison. Ce dernier paya donc daux cent* 
dollar* d'amende et fut libéré. La re­
quête demandant la reanae de la aan- 
tence d'emprisonnement fut faite par 
Sévigny et Sirola, avocats de Québec.

(d2 Records

Victor

- A 1 heure où. dans un« confusion 
"roiaaante, ae poursuivent en China 
de» luttes intérieures aggravées par 
Pintqrr+ntiov) actlvt de la Russie bol- 
cheviste, M M Lewandoaki consacre 
dans la “Revue de» Deux Mondes" (1S 
avril 1926> une étad# très documentée 
A Sun-Yat-Stn. 1# premier président 
da la République chinoise. Lea dif­
férentes atape* d* la vie d* révalo- 
tionnaife récemment disparu mar­
quant de façen frappante laa moment» 
auccessifs de l'évalution d» la China 
pendant la dernière période da son 
hieteire agitée. “Le nom d# Sun-Yet- 
bea, écrit M. Lewandoaki. symbolise 
le» trois tendance# que l’on distingue 
nettement dans la chaoe de 1* situa­
tion prévoit*, anarchie, xénophobie *• 
bolchevisme " Aucun commentair* ne 
saurait mieux souligner 1# caractère 
de pl«jn# actualité du travail que nous 
allons analyser.

Agitateur vulgaire héros natio­
nal”. selon qu’on la voit à travers les 
jugements de ses adversaire# eu 6%
see partisans, Sun-Yat-Sen repréaonte 
le type parfait "da cea révolutionnai, 
re» qui ont troublé la China an »urface 
et n’ont pu la soulever en profon­
deur”. Né an IfcMMJ a Choy-Hung. dans 
le klouang-Teung, village de l'intérieur 
•an» contact avec la civilisation euro­
péenne, it reçoit à l’école locale l'en­
seignement traditionnel. Une premiè­
re révélation lui vient de la vue d’un* 
cart* d# géographie La seconda, peur 
l’enfant élevé «ans religion, *st la lec­
ture de la Bible: toujours il devait 
d’ailleurs garder un* empreint* chré­
tienne. L* première étape de ce grand 
voyageur est Honolulu, où il suit en 
!*79 le* cours d’une mission protes­
tante anglaisa, apprenant > langui
anglaise et recevant une première
teinte de modernisme. Revenu «n 
dans sa ville natale, il y fait ecandal* 
an mutilant une idole. Chassé il sa ré­
volte contr, lea préjagée da sa rac% il 
•a rend à Hong Kong, où 11 s'orente 
ver* le» étude» médicales et obtient
son diplôme. La fin de «a vie d’étu­
diant marque lc début de son activité 
politique.

Dana un portrait saiaiasant. M. Le- 
wandowski montre comment les trn ts 
particulier» du caractère et les ten­
dance» d'eeprit d* Sun-Yat-Ben révè­
lent, “derrière le paravent modarno, 
le vieux fond ebinoia immuable’*. In­
telligence, trop hâtivement develop 
pées en dehors de leur ambiance na­
turelle, !«# jeunes Chinois formé» à 
l'école des Occidentaux feurniesent au 
virus révolutionnaire un terrmln faci­
le; et, fait curieux, ils deviennent de 
farouches xénophobes. A Macao, où 
Bun-Yat-Sen fait ses débuts comme 
médecin, »e placent les origine» ri« »a

Um nuMn pm
causa la cwtipttiM

Mm* Wm Hill, Wapatlé, leak, éwfcs
*11 y g trots ans j'eus «ne maladie 
uèa grava et a épais j ai aeufaxt 4§
gaastipaùon.

H y a Quelques moig un# amie ma
eenseilla d’employer las

Mlbum
LAXA LIXtri

pills

I
Ban-l’at !4bo, cbampiea du agtiuaaltt. 
me chmo ». en fa<% de la feeéalité mi- 
litaira dan# uu pay» profondément di­
visé, au bien du révalationnaira traas- 

♦ famé en fourrier du bolchevisme 
| russe pour servir »e» ambition# poli­

tiques et sa haine de l'etranger. Dans 
sa preniier« '.acamalien, Sun-Yat-San 
fait figure d’un mystique, ou plus ex. 
acUmejie d’un illuminé... De 1920 a 
1924. un changement s'opéra dans »on
aaprit par suit# de ses muitip’a» con­
tacta avec las diplomat*», importa­
teurs en Cbm# de» théories de Karl 
Marx Baiué par sa» partisans com­
me la Lénine de l’Cxtrème-Orient, I! 
perd peu à peu la conscience de se 
nationalité pour devenir l’un des pro­
duits destructifs qu engendra la com­
munisme, et qui ne voient le* intérêts 
da laor paya qu’à travers la program­
me de la UU Internationale".

•a que je fis bien que n’stupdaai pea 
la résultats, mais je ma plaie è dire 
fut dapuie qua Ja Isa emploi* moe la 
tootlaa fonctionnent A mefweillt, aaaa 
douleur au malaise, et depuis |a u*ei 
plut d’hémorroïdes saignantes. MtlUùe- 
usu% ja ne manqua jamais da fessm 
mauder laa “PiluiaB Laxa-Uvor^ A tggg 
maa amis1*.
Valquement préparées par The Y.

Limite* Ta—•«g

carrière politique: il fonda le parti 
de la "Jeune Chine". Malt sa vérita­
ble Mtion ne commence qu’en 1999, à 
Canton, où les coolies en portante et 
ie« «migrant* rapatriée lui foami«»ent 
de» éléments très agissants pour la 
préparation d'un mouvement révolu 
tinnnair*. L'éthee d'un* conspirât!on 
organisé# contre la dynastie mand­
choue par la “Société du ren«uvell«-

Notnrau let Trot

HORSES
f.eorgv Olaen et «ee eiaeielena IttTÎ

LONESOME AND SORRY
I Tax-Trot Jean Leidhetta et aoa ovrheatre —2]

Valencia

ment de la Chine” entrain# la fuit# 
de Sun-Yat-Ren et l’exécution de s*n 
complice. Ici commencent la» anaéen 
d'exil. Pana la# centres chinois du 
Japon, des colonies britanniques, de 
l'Amérique et de l’Angleterre, Sun 
Yat-Ren intensifie sa propagande. 
Bien accueilli au Japon et en Améri­
que, il est arrêté à Londres par la 
légation Chlnoise et rellché aur l'in­
tervention du gouvernement.

Rentré »n Chine, il fonde ligue sur 
ligue concentrant ses effort» sur las 
réglons du Sud. Pans une déclara­
tion de 1907, il s'affirma déjà “com­
me le chef d'un parti rtvelutionna.re, 
qui vaut placer la China aou» un ré-

(Noevfaa Fox-Trol aver musique rapide repaguele) 
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gima républicain à tendance seciaiia- 
ta". Mai» la» plans de Sun-Yat-Sen 
restent dan* la théorie jusqu'au jour 
où il trouve un allié dans le général 
Hwan-Hsing. La Révolution éclata en 
19111 un mouvement préparatoire é> 
rhoae en avril. Kn octobre de» régi­
ment» sou eve» constitue une petite 
armée, s'inetail* é Henkéou at pianace 
la gouvernement de Pékin. Le géné­
ral Yuan-ehe-kai se lève pour défan 
di> 1 Empire: un# lutte confuse abon 
lit au plein succès de» révolutiennai- 
re# Le prince régent démissionna 
un armistice «*( conclu an décembre, 
avec proclamation de la fraternité des 
Chinois. Mandchou». Mongol» et Thl- 
bétains dans la China à venir. Sun- 
Yat Son débarqu# à Changhai. au mi­
lieu de r*nthou»!aguie général, et Van- 
kin le désigne comma président pro- 
viaoira, l’invitant à former un geuvar- 
nememt républicain. Le 1er janvier 
1912, il prend îa présidence et é’a- 
Nore un# constitution eur le mode amé 
r>cain. Le dernier obstacle tombe 
enfin av#e la traaison de Yuan-Cho- 
kal. qui force l'Impératrice douairïèr# 
a l'abdication.

La présidence de Sun-Yat-Ben fut 
au resta éphémère: le 12 février, à la 
aouven# de la chute de U dynastie 
mandchoue, il donna spontanément sa 
démission, désignât pour 1# rempla­
cer Tusn-che bai. et s'assignant pour 
mission Ja réorganisation et la dfot- 
Teppement de» chemin# d# fer chinois 
suivant un vast# plan qui ne devait 
jamais étr# réalisé Après l’iusuceè? 
ie e* carrière administrative. Sun 
Tat-Ran rentre dans son vrai rél# de 
nevolutlennaira rn oppéaitlon avec le 
pouvoir établi. A Carton, qui été'eut 

•en qaarti^T général, il g-oupe iau* 
l# fameux comité du “Kouo-Mttg 
Tang" teae le* élément# révalation- 
I9IJ é ttie. il mène la luiM cen re 

Ynan-ehé-kaL gui intrigue pour réu- 
hUr è sen profit îTmpir#. a'enfu.t au 
Japon et ne rentre dans sa patrie que 

éera 4* U présidaata 4a U-Tuaa-

Houng. A chaque changement 4a pré­
sidant, 11 t'agite, poursuivant sou plan
d'unification au seul profit dee pro­
vinces du Sud.

La 1er décembre 1929, il ceustltue 
Ja Canton un gouvernement provisoire 
I et es» élu présidant extraordinaire. Les 
puissances étrangères ne 1* reconnais­
sent pas. le dualité de gouvernement 
dure répondant jusqu’en juin 1922, où 
1# pré*id«nt Su-ehe-Tchang est rem­
placé a Pékin par Li-Yuan-Houng. 
Dans le conflit qui a’élè'v# entre le 
Nord et le Sud de la China, Run-Yat- 
Sen a la ueesous #1 il sa réfugia è 
Hong-Kong, puis à Changhai pour J 
recruter des par;.sans. Cast alofa que 
sa dessina dans sa politique an plan 
qui conatitu# la plue seneu&e menaça 
poor la» puissance» etranger#* #n 
China. "U élabora, au soin 4* son 
parti, un projet do triple a.liane# ai- 
no-ruaso-ailemande, d# nue ne* »evié- 
tique, dont lea soidata lieoaciée, orga­
nisée ca corps da travailleur!, forme­
raient la hase. Celt# politiqae «et 
colle à laquelle va s’atueber Run-Yat- 
S«n, lorsqu'il entrera en contact p!ht 
direct avec las doux agents da la pro­
pagande balehévifta, d'abord Adolf 
Abramovitch Yoffe, puta Léon Kara- 
khan. qui deviennent ae» plu» précieux 
auxiliaire» ot vis-à-vis desquels t! 
■ ’engage à faire l'alliance antre lu Chi­
ne du Snd et la Ruasi# soviétique.** 

Dès lors, Sun-Yat-Sen, dim la der­
nier# phase, pleine de confusion, 4t 
sa vl# politique, n# fait qu* manifes­
ter son impuissance à jouer la# pre­
miers r-'9jv tout in favorisant la pé­
nétration balchevistc. 11 fait beaucoup 
da discours. 9rapreint« da la phraséo­
logie soviétique, s'attaquant égale­
ment aux “militariste»” chinois et ans 
puissance* étrangérùa. La trahiaaa 4* 
général i'ang-Yu-Hsieug, pesa*ni 4t| 
camp d’Ou-Fci-Fou è celui d# Tchtig 
tao-Lia, entraîna l’aceaaaion à la pg|- 
sidencc du maréchal Tuan-ChiJui, % 
qui Eun-Yat-Saa offre sa aoUabasatlB^ 
dàns 1# hué 4# réaliser l’uaion 4*4 
deux partie» 'Je la China aur la pre» 
gramme de» "troi# Mina”. .Acclamé à 
aan entrée è Pékin l# SI déeamhra 
1924, il prépar# la "eenférenee 4* ré­
organisation convoqué# par la nouveau 
gouvernement: t’eat la dernier «et* 
d# sa vi# politique; il ouroonibe lé 
12 mars 1925 à une maladie ancienne. 
Sa mort fut pour tout# la Chine un 
événement conoidérabla: après une cé­
rémonie religieuse (qui apporta ta 
confirmation que Sun-Yat-Sen était 
protestant), des funérailles imposan­
te* lui furent faite» par 1# gouverne­
ment, an présence d# M. Karaklian, 
ambassadeur des Soviet*. Conformé­
ment à ses disposition» testaments!* 
r<w, Sun Yat-Sen fut enterré dans un 
cercueil d’argent venu de Moscou, 
présentation fidèl# do celui de Léni- 
ne. Son testament révélait daUlaura 
se» affinité# politique» avec les So­
viets, ultime étape da son évolution 
doctrinale.

“Quel jugement porterons-nou» anr 
cc rodoutable personnage”, demande 
M Lawsndowski en conciuMoa è aou 
intéressante étude: “Sa carrière 
tourmentée se présente sou» deux a* 
pect» différents, auivantqh'il a agit de

La comparaison entra Sun-Yat-Sen 
#t Lenine a d'ailleurs été 1* leit-motiv 
da» articles nécrologique» consacré» 
par la proie# rusas à l'agitateur ebi 
na:a> Lui-même m proclamait #** tou 
tas circonstances lo disciple de Léui- 
ut. M. Lewandowski observe ceoen 
dent que le» convictions communiâtes 
de» Jeux chef# n'étaieut pas d# même 
qualité: “Sun-Yat-Sen . a toujoure
considéré 1» bokheviame comma un 
■oyeu de combat... Il fut, è ta maniè­
re. un patriote... L« gouvernement 
des Soviet» poursuivait un tout autre 
plan, celui da propager en Extréma- 
Or:ent le grand mouvement commu- 

< nitte”. C# pian a été clairement dé­
fini par Zinovief. président du ecmité 
exécutif de U Uléma Internationale, 
dès 1920. La grande pensée bolche- 

j via’.# «it “d’iaoler la Chine de l’Euro­
pe, en la séparant de toute* le» in­
fluence# qui s’exercent autour J’ella 
pour favariar dans la paix son déve­
loppement économique."

m

l'u "ace

flEHRIABDEBES 
DIVORCES CHOIT

Lt C'est Sun-Yat-San qui "a joué le 
principal rôle dana cette oeuvre des­
tructrice, en livrant inconsciemment 
son pay» à cette nouvelle invasion 
étranger# Il a forgé la première 
chaîna que la Russie voudrait river ù 
la Chine pour dresser 1# bloc asiatique 
contre U civilisation européenne”.

15 à 20 gouttes de Seigel'a Syrup sou­
lagent toute» les formes d'indigestions 
et da dyspepaiea. Une fois que vous 
I’aves essayé vous na jure» plus que 
par lui. Dans touraa laa pharmacies.

Thomas O. ANDERSON, financier ca 
uadleu bien connu, décédé à Tarant*.

Pris** Canadiunni)
Ottawa, 21—La Canadd a établi un 

record dans la nombre des diverse# ac­
cordés dan» Tannée depuis lu Confé­
déral ioa. Un total de Ô&4 décréta fu­
rent émis, dont 1S4 par lo parlement 
fédéral è des résidante de» provinces 
d’Dntano et de Québec et 417 par las 
cours da justice aux citoyens des au­
tres provinces. En 1924, la nombre to­
tal de» divorces obtenus dana la Domi­
nion a# chiffrait à 543.

Une note caractéristique das diver 
ce» accordés c’est que la majorité d’an­
tre eux, furent accordés à dea mari» 
plutôt qu’aux épouses. Les décrets dé­
finitifs furent obtenus Tan dernier par 
279 maris alors quo 272 épousa# re- 
conquérirent leur liberté de cette fa­
çon..

La famille Marchand
a la douleur de vouaAfaire part du décès de

Rachelle Marchand
survenu le 19 mai, 1926

Vous êtes respectueusement invités à 
l'/,. assister au service funèbre qui sera célé­

bré, samedi le 22 mai 1926, à 9.30 heures 
(heure solaire), à l’église St-Théophile du 
Lac. •1

Le convoi quittera la résidence mor­
tuaire, à 9.15 pour se rendre à l’église et 
de là au lieu de la sépulture.

LISEZ LES ANNONCES
Pwwr écoiramlMt dm Urapn

Trois-Rivières, 21 mai 1926

PATATES
BLANCHE*

garanties saines
et non gelées

PRIX SCR DEMANDE

CANADIAN GRAIN & SAIT
231 RUE ST-PAUL 

Tél: 2-Mit QUEBEC

Priléftt-vêH Cèdre

U GRIPPE
tam H

SIROP MATHIEU
An Candfwn at I FEtlrtH du faha de

fee banne dnaa «rat doubla quantité 
d'rau b Un ahead*, matin «l ••tr, na

réniatar
'en# rendra aapabla d» 

U tntm m rhnm* h In

•Il y n d* U fièvre pmatn ra m* 
a tempa dm Fondra ’HERVINE" Ma»

En rant# pnffrat

C« J. L. MATHIEU, Fff.

a Biere dont
la Qualité est 

Traditionnelle
De l’antique broc d’étain i la bouteille moderne 
—ses fabricants ont su lui conserver la ” ' 
traditionnelle de l’époque du régime _ _

Construite sur le site de la première brasserie 
du Canada—fondée par Talon en 1668

DEMANDEZ-LES

BIERES et PORTER

Boswell

Made 
bile e# 1 
tiras da 
da en

i

nta, in 
même ai 
prar l'ai 
norme, 1 
aasbar 4, 
mal». D’i 
le de la 
ment ae 
SJOO.OOO.

Le thim 
a# 1924 
chiffre < 
m probe 
chiffra

1925, 
poaant 4 
voiture» 
lui des v( 
h «n toi 
vingUqm

U dan 
150 pour 
aièintiont 
vaèu da 
naiionnla. 
l’industrie 
plra rapi 
«riait d’ 
fiqn# ba 
diridu da 
da' locomi 
tang plue 
daa prix 
l'asaga d# 
téa da la 
pulation.

B 7 • 
Ford était 
acquérir 
aiaa en 
américaii 
pièces da 
lea echo ta 
préférant 
novralle 
qu’une vo 
la richesse 
débouché 
chères sa 
aliènent, 
s'«at opéré 
de l’aotom

Le» Eta
au cours
class# d# 
•a, ayant

FAITES



• * mR/VFM f^TF.

L’msmEAi
i

vF*rn«*Frv ma»

d’auto* et Pi 
dancer de i

700,000 POUR

IS ER 1926
cftie année cinq 
7 a un (rave

m

C/fadoctrie «méHeai^ 4* 1W 
•• PPdp«rt à construire cinq 

tiao« do ooitarea on 1MC L* < 
do oaprodactioB oot à sourooa 
•ommo es 1U8, année 
les recorde. Cinq n^Jic, 
rité, «a chiffre fort élei._
•iAmo ea décomptent 700,1 
po«r reeportation, ce qui 
nome, les Euta-Unia 
•oi^or 4300.000 voilai 
mole. D'ici à 1M0. U 
Jo do U demande 
mont ce maintenir 
S 300.000.

ta ehiffm 
oB 1034 
chiffre de
TB pi
chiffre
3300,itn,
pocent V— *•
roi tares

a«S
«e r
double 

- oa
et ce total, 

llron 3.400.000. E* 
•B«bre de ventec 

est le même qiif
lai des voitaree neuves, noua an 
h «a total de 13.400300 voitures
rinft^aatBa mois.

U demaade a profresoé d« plus 
1*0 pear cent ta dix ans, mais alla
maintient actuellement à pein# sa

a do raufmenUtHoa do la ricin 
nationale. Dans sa période do 
l'indostrio automobile se déval 
plnp rapidement, perce qu'elle 
ftelàit d’ua puissant facteur 
rkiao basé our 1€ désir d« e 
dividu de pouvoir disposer d' 
de locomotion individuel et 
tan* plus que Henry Ford 
doa prix tellement arnnti _ 
l’usare d# l’aqtomobile éUit 
téo do 1a plus grande partie la 
pulatioa. *

U y a quelques années à 
Ford était la seule auto qfc 
acquérir la aalarié. Solid# «g 
aise on eonto dans toutca 
américain##, diaposaat d’ua 
piéeec da rochango unique 
las aohetours affluèrent 
préférant d# beaucoup 
nouvelle voiture, boa

FAITES Q1

ATION

de confort et dc luxe. Pt 
à cotte clientèle m>t venue 
ae clientèle moyenne, éga. 

nombreuse et disposant 
d’achat lui permettant 

le luxe d« toutes les au* 
de voitures à l’excep- 

s chères. Tandis que se 
aotte accumulation de ri- 

salaires d«e ouvriers sui- 
mouvement de hausse cor* 

t, d’où il résulte qu’é l’heure 
les Etats-Unis sont plus pros* 

ao jamais et qu# 1« "standard 
da la graine masse de la po- 
y est plus haut qu« jamaia. 
être” est quasi général et les 
s achètent avec une telle 

que des milliers et des 
le familles font ’’acquisition 

à six et huit cylindres, so- 
1 Ignés et ultra conforta- 

avec de« facilités de 
sivement fsvorabls. 
limitent plus leur 

les voitures qu’elles 
lement acheter, itotam* 

•las marques populaires, 
est devenue uns nation ex* 

nique automobile et 65 
familles y possèdent una 
autos. Fait significatif: 

nombre d’Américains préfé- 
iro une bonne voiture usa- 

Ùne voiture bon marché neuve 
t plutôt des vêtements bon 

.que de conduire une voiture 
populaire.

fameux “mois record", Che- 
qui suit Ford le plus près, sor- 

M 504 unités, Buick, 23.000, Oak- 
8.088, etc. Jusqu’au 20 octobre, 

Cette situation a’accantuera certai- 
tnt encore à l'avenir. En 1926, on 
t s’atendre à voir la production des 

Taitj)res vendues 750 dollar# ot moins 
ae dépasser qu€ légèrement celle de 
1925, et il est certain que le pourcen­
tage de cett« classe do voiturs dimi­
nue» d'environ 4 p. e., alors que les 
chiffres de la production totnlo aug­
menteront vraisemblablement d# 10 p. 
c.

Voilà lea principales raisons du dé­
veloppement presque incroyable de 
l'industri9 de l’automobile et de ses 
industries connexes. Enfin, les ventes 
d’appareils électriques, tels que: as­
pirateurs, lessiveuses, laveuses de 
vaisselle, etc., ont développé la de­
mande de courant électrique à un tel 
point qu’il fut nécessaire d'augmenter

POUR VOTRE SANTE!

M**#

FUNERAILLES DE 
MME J.

Lee PILULES le DODD poar las 
■KINS touUKtm toute* «ortes 4« 
maladies dc reins, RHUMATISME 
MAL DK BRIGHT DIABETE et 
MAUX DE DOS. j

Spècial au “Nouvelliste 
St-Grégoire. 21 —Mme Joseph Mont- 

pl»;nr née Fléunoro Leblanc est pion 
semert décédée, vendredi le 7 mai après 
plusieurs mois de maladie soufferte avec 
la plus parfaite resignation. I^s fu- 
néraillcî- eurent lieu le 10 mai au im 
lieu d une assistance nombreuse coin- 
P°*é* de parent* et d’amia venus ren­
dre un dernier témoignage d'estime a i.i 
défunte. Son service tr*** imposant fut 
charte par notre cure M. l’ahSé O. Me- 
lançon, asaiaté de diacre et sous-diacre. 
T.'église rrvetue dr ses plus belles ten­
ture* de deuil offrait un cachet tout 
particulier. I^*s porteur* étaient les 
quatre fil* d* la défunte Arthur, Hec­
tor, Georg, «.t Henri. Portait la croix

'UNE DIMINUTION 
DES NAISSANCES

f Prisse rANAPitsKit 
Ottawa, 20-- taux de la natalité 

chez les C anadiens de langue anglaise 
t ont mue toujours à subir une depre»- 
sion. En novembre dernier, qui est con 
sidère comme un record, le bureau d« - 
statistiques a constate que 11,314 b. 
(»é* vivants sont nés au * arada. si l'o i 
excepte la province de Quebec, où ^le* 
statistique* officielles ne sont pas en­
core connues C’est 764 naissances le 
moins qu’en novembre 1924.

\# taux équivalent de la natalité an 
nuello par mille de peculation est tom­
bé de 21.5 en 1921 a 20.1 en 1925.

Il y a eu lia couples de jumeaux nés

J. E. B. MrCREADY. abonné de 87 ans 
du Charlottetown Guardian n fait 
la déclaration suivante en réponse 
à une série de questions posées par 
le Bœtoa Globe, à la auite dea Infor­
mations qne lea province# maritime# 
voulaient se séparer du Dominion 
pour s'annexer aux E.-U. ou se 
former ea état Indépendaut: “Eu au­
tant que lee abonnée du Guardian 
sont concernés U n'y a et II n’y a 
lamals en de mouvement concerté 
ou organisé en favenr de l'annexion 
aux Etats-Unis oa d’une sécession du 
Dominion".

traies”, tant il est vrai que l'Améri­
cain est un partisan convaincu de la 
théori* moderne du moindre effort, 
théorie trop négligée paç l’Europen.

Pour que nos lecteurs se fassent 
une idée dk l’etendue des projets 
d’augmentation de la production, nous 
donnons ci-deseous les estimations de 
quelques-unes des plue grandes mar­
ques pour 1926:

Ford................. 1.700. 000 2 000 000
Chevrolet . . 400 .000 660 ’000
Hudson-Esgex 275. 000 450 000
Do Ige . . . . 275 000 350 000
Wiliis-Overl. 240. 000 330 .000
Chrysler . . 145 000 250. 000
Buick . . • . 185. 000 200 000

Totaux . • . ri 5i i 4.240 000

broger tous les traités.
”A quoi bon, demande-t-il, conclure 

un traité avec un gouvernement qui n'a 
aucun respect pour les traités interna­
tionaux et qui prétend s’arroger le droit 
d'abroger unilatéralement tout traité 
existant?”

M. Morgenthau n'envisage pas le 
côté financier du problème turc en sug­
gérant que la Turquie doit placer aea 
finances entre les mains de ses créan­
ciers avant d’obtenir d’autres emprunts, 
mais il insiste avec force sur le côte 
humain de la question.

Il cite une interview de lui qui a pa­
rue en 1918 dans le Red Cross Magazi­
ne il disait:

‘‘Si quatre cent millions de chrétiens, 
contrôlant tous les gouvernements d’Eu­
rope et d'Asie vont absoudre toutes les 
offenses du gouvernement turc — la 
torture cruelle de civils sans défense, 
la vente d'innocentes jeunes femmes, 
souvent pour quatre-vingts cents, .la 
destruction de milliers de villes, villages 
et homeaux, l’exécution systématique 
d'un projet tendant à annihiler les chré­
tiens arméniens et Grecs en Turquie — 
je demandée alors respectueusement: 
“Que représente le christianisme?"

meilleur par le 
goût — Kellogg’s

’AREZ le Kellogg
let feutres flocons de mets, 
le croustillent! Pour le ae* 

! Pour le délicatesse!
▼erres pourquoi il*'sont les 

de la nation! 
le jour où W. K. Kellogg 

Creek, créa les pre- 
l flocons de mais— les Kel- 
•9ont cessé de dépasser les 

par la Tente.
KcDoffs «ont de» flocons de 
tels qu'ils doîrent être. De 

flocons de mais! Ja- 
sifs ou durs sous la

croquants et croustil- 
Avec une saveur merveil- 
qfei na’pparüent qu’au Ket­

ches tout lee épiciers, 
tous les bétels et res-

TOUJOURS frai» 
comae aa sortir fia 
foar, dans l'eavelop-

____  pe paraffinée brere-
INS tée et cachetée do

Ktllofg

Aaeoneo Imitations 
voua donner la sai 
tease— de «s flocea# 
laata où croquant*
Mas flânons de mais4 
matara da créatesr

Excédent pour 1926
( projetft) . 930 000

En admettant, pour toutes les au­
tres marques, une production égale à 
celle fle 1924 seulement — donc 670.- 
000 — nous arrivons a un* eetimatioa 
totale de 4 millions 910.000.

La plupart des fabricant» escomp­
tent quc les chiffres d’exfhirtatiun se­
ront beaucoup plus élevés en 1926 
qu’en 1925. Les neuf premiers mois de 
1925 indiquent, en effet, un chiffre 
d’exportations de 271 000 unités con­
tre 243.000 pour les douze mois de
1924.

La production américain^ atteignit 
en octobre !* chiffre-record de 454.-
327 voitures et trucks. Maie les verv 
tes — Foml excepté — furent cepen­
dant considérablement moindre# que 
la production. Maigre cela, quelques 
sociétés travaillent encore à plein ren­
dement. Les chiffres de novembre sont 
«n recul de 25 p. «. eur ceux d’octobr*. 
Willys-Overîand avait livré 174.844 
Toiture# contre 130 971 pour la même 
période en 1924. Studebaker a vendu 
111.525 voitures dc janvier au 1er oc­
tobre 1925, conre 76 508 durant la mê­
me period* en 1924. Packard et Cadil­
lac ont vécu les années-recor de leur 
egieteaee. Nash a expédié 77.000 uni­
tés pour les dix premiers moi» de
1925, soit 3.600 de plus que pour lee 
dix premiers mois de 1924. Bien que 
leo stocks ns puissent être actuelle­
ment qualifiés d’exceesifs, et si 19* 
eonetructeurs américains réalisent 
leur# projeté de production dc 6 mil­
lions de voiture-s en 1926. noue assis­
teront probablement à une surproduc­
tion qui provoquera un# lutt* formi­
dable, gigantesque bataille pacifique 
comme le monde n’en vif jamais, et 
dont tous les automobiliste# et aspi­
rants automobilistes — if n en manque 
heureueement pas — seront les pre­
miers à bénéficier.

IME
TRUITE DE LAUSMIHE

New-York. 21 — M Henry’ Morgan 
thau. ancien ambassadeur des Etats- 
Unis en Turquie, déclare dans une let­
tre adressée aux sénateurs Borah et 
Swanson et publiée hier que le “trai­
té de Lausanne constitue un acte de 
reddition inutile et humiliant envers un 
despotisme militaire dont les mains sont 
rouges de sang.”

M. Morgenthau assure que son opi­
nion résulte des observations qu’il a fai­
tes dans un réesnt voyage autour du 
monde et il rappelle que les atrocités 
de Smyrne et d’autres actes ont stig­
matisé Mustapha Kemal Pacha comme 
'Ton des monstres les plus brutaux de 
tons les âges.”

“L’Amérique, la plus grande nation 
chrétienne du monde, dit M. Morgcn- 
thau dans sa lettre, ne peut pas. sans 
jeter le discrédit sur la foi et sans se 
déjuger, offrir une main amicale à un 
gouvernement qui a fait assassiner ou 
expuhenuatre millions de chrétiens.”

D’après l’ancien ambassadeur, la Tur­
quie a mis la main sur des recettes 
qui devaient être consacrées à la dette 
extérieure et s'est réservé le droit d'a-

L1SEZ LES ANNONCES
Faites valalv oatra MÊm

son gendre. Arthur Bergeron. Condui- rn r>0'*,mbre derrier. Il n’y a pas eu
salent le deuil, sa fille Mme Art. Ber- 
gerun, ses belles-filles, Mmes Arthur, 
Hector, Henri Montplaisir, son gendrs 
M. Henry Bourgeois, ses petits enfants 
Germaine. Georgette, Aurele, Albert, 
Bruno. Gratien Montplaisir, Cléomène 
Bourgeois, son frère et sa belle-soeur 
M. et Mme Jos. Leblanc, Montréal, ses 
soeur* et beaux-freres, M. st Mme Jos. 
Lamotheè Jos. Bourque, Mme Vve Hec 
tor Leblanc, scs neveux et nièces le Dr 

Z. Leblanc, Gérard Leblanc, Marie- 
Anne Lanxthe, Lucien Lamothe, Jos. 
Lamothe, M Antoni Leblanc, M. et Mme 
Emile Lacourse, Ste-Angele de Laval, 
Mlle Elmire Bourque, Wilfrid et Rémi 
Bourque. Mlle Germaine Lamothe, Dé- 
nèn, Ernest Lamothe, M. et Mme Ar­
thur Bergeron, Arthur Bourgeois, Mlle 
Alexandrine Bourgeois, Ste-Angele de 
-aval, Mlle Céc 

la Madeleine. Assistaient aux funéruile^ 
les rtv«rendes Soeurs de l'Assomption 
et leurs élevés, le» re\trends K reres des 
Ecoles ChréGenne «t leurs élèves,

Une foule (i’autres parents et amis.
Tribut- floraux- les facteurs de West- 

mount et M et Mme Arthur et Henri 
MontpUisir, Montréal. Offrandes de 
mesM facteur» du bureau de pos­
te de Westmount, Montreal. M. et Mme 
Henri Montplaisir, Montréal, I>e Dr J. 
Z. Leblanc et sa famille, Montréal, in 
famille Jean Desilets de St-Grégoire, 
un grand nombre de bouquets spirituels 
et de cartes de sympathies furent en­
voyés a la famille. Elle laisse pour pieu 
rer sa perte quatre fils. Arthur de Mon 
treal. Hector et Georges de St-Gregoirc, 
Henr de Montréal. L'ne fille Mmt Art.

i as de triples naissances apparemment 
L’on signale aussi une leg» re augmen 
talion de de» es de mere» en donnant k 
jour à des enfant». Au mois de novem­
bre dernier, la mortalité maternelle w 
chiffrait a *9 ou 6 1 par mille de po­
pulation, a comparer avec 6.7 en 1921. 
La mortalité infantile a cependant di 
mmuè.

En novembre dernier, 785 bébés 4- 
gé» de moins d un an moururent. C’est- 
à-dire 69.4 par mille de bébé» vivants 
compare avec 80.2 en 1921.

Dan» l’étendue de* huit provint. 
5.103 personne» de tous âges sont de 
cédées, c’est-à-dire 9.1 par mille de po­
pulation compare avec 10.0 en 1921 
Le nombre des mariage» dan» la n 
me zone au mois de novembre dernier 

jetait presqu’identique avec celui de no 
• vembre 1921. Dans cette même période, 
il y eut 4.697 mariages et en novembre 
1921, 4.627. Cela représente un total 
de 8.4 par mille de population.

CA
5 EN DREDI, A 2 ET 7 HEURES

Immense quantité de
E U B L E S
Pianos, fourniture# de maison

Mobiliers complets et désassortis. Lits. Sommiers, Mate­

las. 1 apis. Rideaux. Prélarts. etc.

Vente privée tous les jours
Meuble». »';anos. Nouveauté», Chau:burr- .eu.

Vtstfe^ votre établies* irent aient de faire o» a^at*

“LA BOL USE DES OCCASIONS"

Les Enchères BAILLARGEON, Ltée
65, rue St-Philippe près du marché

LISEZ LES ANNONCES
Pour économiser du temps

Ce n'est pas un bon moyen pour niai 
re a une femme que de tenter d humi­
lier son mari; elle se met a découvrir 
en lui des tas de qualités qu'elle .1e 
lui soupçonnait pas.

Si nous perdions l’ironie, ce r’est 
pas la beauté qui la remplacerait, ce 
»erait la bêtise.

Bergeron, Antoinette et ringt-deux pe­
tits-enfants. A la famille en deuil nos 
sincere» sympathie».

La meilleure place pour avoir 
les produits

ALEMITE
Presque chaque automobiliste 
connaît le» bonne» qualités du 
système à haute pression \le- 
mlte. mais saves-vou* que vous 
pouvez l’acheter ici? \>e système 
de lubrification à haute pression

\lemite est l'équipement régu­
lier sur la plupart d«*s auto# et 
ramions. Nous a'«m» tout ce qo il 
faut pour vous donner le vérita­
ble service Alemite.

Ta délmmiœl

Les voici Ira hievf*' *ffnt8 petit* qfinie* Alrmite-Zerk, soutenu* 
par le fameux fusv Zerk. 17 coup* seulement et le* lutin* de la 
friction $ont mis en déroute. Voilà toute Vhietoire.

La contre-attaqua ae produit quand tous avef fait 500 mille*. 
Alors les mauvais génies de la friction commencent leur oeuvre 
mortelle. Ils attaquant d'abord une partie de l’auto, puis une autre. 
N’oubliez pas qu’à tous le» 500 milles vous avez besoin de graisser 
votre Ford

Un Ford ne dure qu’en autant qu’on en a soin. Donnei-lui le 
traitement voulu et vos frais d’entretien ne seront qu’une bfejfljFlle— 
négliger-le, et. comme toute autre machine, vous aurez des feàfeptes 
de réparation A payer. Le coût d’entretien d un Ford dépend rf# tou*. 
Quatre-vingt pour cent des frais de réparation proviennent 4'line 
cause unique—un graissage insuffisant.

En remplaçant vos godet* graisseurs et huîleurs par les 17 dlfe* 
positifs Alemite-Zerk brevetés, vous n’avez qu’à presser le com­
presseur Alemite-Zerk sur chaque dispositif pour projeter instan­
tanément un lubrifiant frais dans tous les coussinets et en meme 
temps en rejeter la vieille graisse.

Parlez-en aux employés des postes de service. Us n aiment pas 
plus que vous a se servir de godets graisseurs — cela prend trop 
de temps. Si vou* ne pouvez obtenir à votre poste de service les dis­
positifs Almite-Zerk. adressez-nous le coupon et*nous vous diron* 
où vous pouvea les trouver.

Et quand vous aurez inttàüé vos dispositifé*i 
Alemite. Ext

Atê-Zertc, ayez bien soin de 
do votre poste de. eervite.

n’employer que fs lubrifiant

Système de lubrificatiot^à haute pression pour Fords

i

97^3

00675455
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N*w York

Honry Kr.sto-

Chàr%on$ po-

par
CNKT. 337, Tarnaro —C/>fw«n • 

• Quatuor Pb.'h ,i>

POST!-

Eot CNKC, CVPP vn 
TN EAÜ, WM, W ,»!•, V. li 
WO*. WRC, WTSV. rr-'-t 
K LD S. WCBD, V. K' V > v
W.-MB. W*UI; Oh** . H F A r 
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T W F BP

WIP. Ph Kacital d'ar*

’Ois PM
V MAQ. 
»! JO'1

M :.U Cmei unique

g-a-nma
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W tBH M

Dt aoraa caitapn»nain/
. l'alla* 21-— La . «4 i»t
Serr er i. ont W«u a*mr li damiar, 

J uu fru'j^ caacoar» ;• pa- 
r nt» «i i'a.u s, l**» f«u«raii;e» da M 
LJtuobd Tkiéodaaa. yl»*,•04ru;*n«, e 
; < ji i« Da:n« K#^«ocu D ibord.
!« 14 oarant a èf* lc 60 un» at 8 
ma la.

Le convoi funobra quitta !a ma!ta» 
" ortua.ra à :«auf hear* » pour •« ren- 
ire a 4f)i*<- Lat porteura étaient 
MM J V U ifraane, J A Rifhird, 
J E Thibodaau, Hanri Berber n, Àl- 
béric B aabicn et Gilbert La obert.

Condu latent le daui! : M. Arthur 
Th baudaau. fil* a!op:;f lu défunt; 
.* frère» MM Horace Csdrat et Elle 
rfcibaadtaa, d# Ft-Baalîe, te* t.ea^x 
' MM Luifer Naud, Qudboe.

Par,». Oa maado 4« Mareetlle
que Mlle Ci^ ile Soral, l’éUtila bien 
< nnu# da la Cumédie-fran^aiaa. a â- 
juuad la comte Guillaume de adfur. 
,ui appartient a une daa plue Ülui* 
tree famillaa d« France.

La rnariafa a au lieu aua Fauaai- 
Mirabeau. Uaae las environs de Mar­
seille.

L’actrice doaaait daa reprâseatation.. 
ce biantaiaaqce «fana la réfioa, et .a 
rouvalla de aon mariafa n’a paa a«or 

la» p« r*om.a* bien lafarméet, damne

VOYAGEZ fi 
TIAU-U 
DU CONFORT!

j:

que popu
COM l F f

7.AO P. M
W VT", SC4. N T.—Cnent.
WEAF, 4Ô2, N*. V —The Happicess Boys 

7 15 P M
W'LF. :r,. Chic«fO>—WLS,
WTT^ 4Td ffar^f- rd —Pr^-fratnrr.e mû­

rirai:
WLfT. Th 'sdelphie. —Pr^jramme 

de studio.

WâAL

WF FM 
lairt.

M rvr-TT
• . .nnat 1 

1 00 A M.
Ch ■ a^o — Mu

q jstuor.

que popu-

OHCIEEFTHFF

Hartford -Ch »eur et or-

W H A1
:.3o r. m

Fait r:jor< —W f’.AL Qus-
tuor

W BAI T ne.

7 14 PM 
Wi’i», :,a<». A’.itit. « 11 

► M P M
WBMY. JbF. N«w.v. - 
Wll*, F«ol*, !’ ai*- i’h. 

Lia.

T ha Fier.

Bemte’s.
Ben 1 rank-

4W2, N V.—Lag
0.00 P. M

W R \ u I4d, Ba' ’mor»-— Hui que 
tt F VY. 269, N. Y.—Muilqar

f 15 P M.
ie studio

WR VA. r* N. A” —PianU* #•
t.3d P M

WrjK. t hirafo —Trto a -ordos. 
WMAQ, 448, Cbsca^a—Programma piu*

eieal.
9.18 P- M

VH kNY i-vA. N. Y*—Raryt^a ot sri<»lnn
'.....  r m

WT/. "'il. Springfield.—Borbank Cbo 
colataars-

WA MD, ?4 4, Minneapolis —Prafraaima
«ie musique.

CNRT, .157, Toronto Quatuor.
WTIC, 4?fl, Hertford—Y'ioîon.
WBAL, 24C>, Baltimore.—WBAL Trio. 
WEAF, 4M, N Y.—Whitall’i Anglo per-

siana.
WJAR, ,um', Providence— Prograjnme

de S» idio.
W.A-AM 2* J, Newark.—( hant.

9 15 P. M.
WCCO, 417, S* Paul, Mplg. — Musique 
WR.SY. J'<9, N. Y - Programma itusi-

aal.
9 20 P. M

WMAQ, 4*4, t h ago.—Whitney Trio.
9.30 P. y

WEAF. Ij-, S. Y^—MusKjue
10 00 P. 14

WPG. «00. Atlantic City —R* t* d’or-
g-ie.

10 Î0 P. M
kDK.V. 309, E. PiUrbuifh.— Taaherry

Time.

W 'IBB.
WVAC,

8 30 P JM.
* hicago — Trianon.
Boston Copley Plata.
9 AO p M.

W MCA. 341, New.York — - ailnn 
W’PG. 300. At mtic City.—Garden Pier 
W1F. 5AO, Pbr.adalphi*- - Musique de

danse
9 10 P M

CKA<\ 410. Montréal.— Windsor. 
WEAF. 4»? New-York — Cornu dure 
WEAF. Pdl, Miisrauhee — Colemin’s

10 00 P M.
WEAF. 492. New-York - Rfvirrntan •
WAAM, ?A7 Newark — Msn^r Farm.

10.30 P.M.
WRBC. 433. Ciaclnaati— \1rgir.1an». 
WPG. 300, Atlantic City.— Danse. 
WGY, 380 Schenectady.— Syracuse. 
WTIC, 478, Hartford. • Palais Royal. 

11.00 P.M
WBBM. 228. Chiciêfo Moulin Rouge. 

11.78 P M.
WKRC, 423, Cinanaan— \ irfinlaus

MINUIT
Mips-St-Paul — Long ». 
Cleveland— Orchestre.

ORt H ESTE EJ

r.
MMBB. -W* v kicigù 

8.00 P.
WGR 319, Buffalo. -( 

8 80 P 
«II. Mantréa!

WCCO.
WEAR.

PORTE CNRO. OTTAWA,
475 mètres

Ont

Cheaj’n de Fer NattonaJ du Canada

Coacert dr eamedi, le 2- ma 
7.30 P.M

Coin de» enfante - Oncle T>wk. 
Or haatra du ( tiàteau-U di rec

de 1: aa. a 111 a a Ç'. r deta ment 
mui.

Programme r>utica!.
Orchaatre du t hâtaan-Lauri'' . ra*' 

lamaut d« :a »®!:® <1* bk:

Park.

CF( F.
9 A0 P. M

WBZ. .1iJ, fipnngfiald.—Dana.
MF El, 3849, Boston -Marimba.

9 4b P. M
WAAM. 268, Newark-—B.v*u*rol.

10.00 P. M.
WEAR, 390, Cleveland.—Ckant.

11 03 P. M
Mp'.i, 8t. Paul.—Niakiiu ceo.

Cafe.
417,

LES DESIRS DE 
L'

U SD P. M.
WCBH, 370, Chicago —Oriaîa.

12.Où M
VSFMP. 244. M nneapol;» —OsbemT.

Genève. 21—L’Allemagne demande­
ra t-elle le droit d’avoir une arm**' 
plus forte si »•! voisina refusent de 
désarmer? Telia est U quest , n qu'- 
oa se pos è Genève à U veille de !'©u- 

i verture de la conf4ti.j. 'e i réj »• «>.ra
sur le 44aamenie:U. Ce*ta cov.S-fen­
ce étscutera Is pruhl ae com;-.- e d^s ‘ 
arme marts tan entres, navals -t aé­
rien» et pfér-'tf*- »i t>o?5fhia. la pro­
gramme de la conférenéa intematio- 
ntle qui ter» rauue ulu» tard

SAMEDI, 22 MAI
HAUT DE L AFFICHE

Boston— Programme. 30 WEE1, S»9. 
mutlcal.

5 13 WTIC, 476. HtrtfoH «'one «ri

PORTES ?ILCNTrrUI

prA. (FTP. CNRA, 
WCAP W At, WCX. 
WHS WL1T, WGO 

WWJ. (entra!: h h DM. 
K MA. WC \L. 3^ BD, 
WH AD. WHO "OT. 
CMÎV, ki AU. Kl Kl .

CNRM
W : \o.
WR VA.
kriçx

Wf MC
wos

kl AB
kLX KM

7\ LRTS DU S0TR

M IRO. .26. Chi W1BO.
00 P M 
ago — T r 

7.AO P M.
WLW. 423, C.uc.nnati— Rècika

M Peu?»B<>ncour. de France, sera 
très grobablan.ert nommé pr-^ulcnt 
de 1» conféranae actuelle. M lluw’» 
S Gibtan. ma litre en Suisse, c ♦ rH 
ndent ôa la «it legation aaiènoaino «t 
le comte von Bcrn»torff. j-reildent de 
la délegaMoa alkmanda.

Ot anrones qui la cAtr*a von flern*- 
torff damaadera que PAllsmagna »oit 
libdréa d«» oUiiga»ior» militairas ».u 
traite de Varsaille» et que l’Aller •• 
gna soit autorisée 4 avoir un «rmie- 
meat corraipoodant a a . • uati m. si 
ses voiMOi *t par* ulléreinetti -a b tau 
cc refusent de réduire leurs sir-cmeat» 
pou/ Te propartu nner ri on* iblement 
a ceux de l'Ailemag.u-

d’ar^
gue.

U ÎBO, 226, Chics*

WEEI.

M NT c 
atusKal.

W1P, 509.

18 FM 
N- « Y k

I b.; ida.pû*« — F ^
7.r> PM

Cfc *égs — Profé%t»m«

La confeience prèliminairt 8 laquel­
le assisteront les délégué» de v»nrt 
pays, m affaiblie par la défection de 
la Russie qui a refusé d’y participer. 
Un autre élément de pessimisme rvsul 
tu qu lèvent traité ru»»o allemand qui 
inquiéta les puisaancev alliées par sui­
ts de 1 intention dt l'Allemagne, lors­
qu aile sera membre <i« k Sociét« des 

— PrograTime ' ra»!ors, dovterv»r \ ** a’ncte nantm- 
.ité an cas 4 in co^lit antre un** tut»- 

! runca «t U Ru#a*e
Du po'nt de vue psychélogiquo. Te» 

Aillés considèrent que la pec*e luseo- 
slle-nmd vient f-r* m*1 8 pr«'fo» I * 
suri d»! •• erv* de Ix1 ar'-e don*, a 
but a»t la r« gènerala e .

h.r D.-ord, St-Marc de» Carri8c«s 
X. r .i, St-Alban; aes m /aux : 
MM L » TKibauiaau, Ldmjnd
T ,.:>i Dor.4cor.ns, Juisph Naud
•A -j ., L«uraat Naud, Quêbe.’; toa 

u* MM Adjuotor TKibauiaag,
!m . • B*.si e. «t Asarie Th.bauleau. de 
. t Marc de jsbawmigan.

Noa coacituyans avaient tenu a 
rendra au déluat un darmar lémoi- 
gnag- d’aatime en accompagnant en 
grand norabre sa dépomU« mortal^ a 
. eg*i»a. Dans la eortage. en renaur- 
quatt MM Dr J.-A. Dufraane, maire,
A fc Guillamatte. M P.P Nap. Jac 
que» L-F Hébert, Edgar Boaraival, 
Pbiliss barrer». Xavier Plan*#, Galien 
Du ueu..n, J H Va sq jette, Amédce 
B ou elle, abbé Alpbonae. Lorl, Eug 

FiAOOrte BiM N.l j •
N: u', J. A. Langavm, J Ü.-S. Brune»,
L A t^aclarc, Dr R. Frlgon, A.phji.se 
Barth Georges Proulx. J P. Puga., J- 
N Mercier. A J. Meunier, Dr F V. 
Therrlen, T Mondur, Alphonse Gi»r- 
<'e>au, J. E. Prévost, M’ Fafard, J A'.b 
Panneton, J S. Perron, L O A. Vu3- 
.léraa, Théo. Martin, L A Ja- que*. R 
F. Uéùert. E. V. Dufresne, T ancré de 
Y< .leux. Luc Belanger, J.-H. Lwé* 
J;» Frigon, J Ulrir Courteau, J.-À 
bowrrt < has Itvsbiaos, Théo Thi­
bault, kdouard Couruau. L A De.i*>, 
Joa. Rrhard, L-F. fi’ on, L.uiU: Biuu 
in. Jo I.afrenièrc, 8 Daanéo, Chat 
DeCarufeh Octav€ Brsuîieu, OviU 
Latour, Emilio Prérost. Alfred La 
coursiere, A.-E Faquett#, Donat. Lord. 
A J olivet te, Hen % B un dock, Jo:. 
Uourqne, George» LiW»»tear, Xavier 
GsuthxT, Télesphore Dumame, etc 

M. le cure H. Brou?»e»u fit la le­
vée du corp» et chanta Je eertict as­
sisté de MM le» vicaires D. Grenier et 
R Lafontains. comme diacre tt aoaa- 
d.^irc

La choral», sous la direction la M. 
M J E Droit , maitra de chapal'.a,
• xév* j*n la niessa d< » morts d'A'.ex:* 
C0nta.1t. a-ec comma .«olisie» MM Dr 
J. A Puf eane, K.-A Daiif’e, Dr A.- 
V. Thernen, L.-A. Leclerc, H A Baau- 
det et M J. E Drolet. A l’offertoire,
M fi -A. Beatidat chanta ' Fie Jc»u” de 
Haendel. et au dernier Evangile MM. 
Dr A V. Thcrrien et M J. F. Drolet 
rr liran' “Crucifia" Je Faure. Mme 

\ *•. ! F rêvent touchait I orgue 
MM iiilbart Lamb t ft ^ 1 Fhî- 

baudeau firent la collect* durant '.of­
fice.

M .vhhc Aiphon.c Lord a»*:*ts;t 
tua funeraülea éu choeur.

Dans l'aasistance très n ombra»» t,
, n nnr«i>1t t M Lu ï988* • • * » ’ 
fille édopùvg Ju défunt; Mme Lu iger 
Naud. M \» Georfiaa» DuKord, Québec, 

Mme Arthur Dubord, 0t-Marc des Car- 
nère>. Mm« Léouidas Thibaudeau 
M.na Th baudaau. Poasconna.

Jgg] m 1... 19ém. t. Basile,
« et Mme F.-F. Pinsonnaauit, M. et 
Mme A. Hcroux, des Trais-Rivièra»;

\ Beauchemin, au Cap de ia Maia- 
g e, M. M 1 Lawleflg, de Grand'Mc- 

r.‘. M. « Enn lenne «Iregoire, de ?i- 
Marc des Carrière», Mme C. Fihon, 
M Page. M .** F F âgé. M. et Mme

# id*. Mil M r, ,ri. G fl»
1 ok. Laroche !V*:« Bhawi»lgan,
J V. Dufresne, Mm* Akart Gigéira. 
M le ML Planta, Mme G- RyU#4. 
Mine F. Goœien», Ma.e G^déon La 
blaic. M * 21ne T. Domaine. Tw» 
Eus. Botr^t Mrn# T. Parent. Mme 
T Bolsvart. Mme U-0- Ruel. Muno Mel­
chior Carrière, Mme D. Richard. M’.lc-a 
Jtaqualin» Uum>nt, B Dupu» B 
Bourque F. Bundok. A V.noent, O. 
Th.' au U. MM a*v er Ciuth‘Br. G 
Lcvaaseur, Tl Bundo k, J Bourque. 
Jo». Bouvert. L Üfolat. ’.fi e.eve» du 
Collège d« rlmmacuTéé-Conception 
la» élève» de .’Académie ^ Bernard,
etc. ,

La défilât était un •-» no* vieux ci­
toyen* avantagéuiement connu ici »- 
dais tout '.a district où ü jouissait do 
rastime generale. U lali-c pour plau- 
rtr »v parta son dfojge. né*'
Dubord. d»uï enfant» adop:? V

NeuJ et Arthur Thibauda»- 
e; de» aocun euxqu# * 

no» * ré» * • Jère» 
. n. . «» .i>M H deuU

e» frapper.

la» milu-ux U«ââtraua «t mondain».
Tout Par.» aa demanda an ce mo­

ment si la nouvelle cemtoast rs Bé- 
gur eontmuara è jouer, on ai alla a- 
tai.doi.ntra aa carrière tkèètraie.

b;an qu« le mariage, auaai bien ci­
vil que religieux, ait été gardé atric- 
tamant aacrat. la grande comédienne j 
avait comme témoiaa deux journalis- | 
ta*. M. Léon Bailby, rédactaor-en 1 
chef dt “iTruransigeant at H A- j 
dnen Faurhièv, attaeké tgaiamant è 
un journal i-anaien.

La no-.*a qai oompraaait doua# par 
sonne>, a dajruné galansaat à llaraail- 
le. La comédienne a refusé de ae lais 
ser interviewer, et a'e»t bornée à fai­
rs savoir que sa lune dé miel d'an 
jour servit passée à Martigues,— 
village ces «nvirun» de Maraailla, sur­
nommé "la Venise de Prèvenée*'— et 
ou alla rentrerait à Pari» demain, pour 
reparaîtra a la scène.

Pour vos affairas ou 
air — voyager par 
U node de voyager il 
coofortabk tl aai

Qu'est-ce qu nn ménage, aujouru’- 
hui? Quelque chose da fragile et dt 
provisoire Autrefois, on épousait une 
femme et puis on ne s. en occupait p*U' 
On ravait que c’était pour la vie, or 
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Téléphone 592
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DéêileU & Durand ;
AVOCATS ;

34» Bonavcuture Cités

SPBOAU&TB 
tes yeux, ica oraUIes. 
nos ot do U gorge 

bra

du

: L30 s 4.20 bra tcu; lu
Lundi, Mercredi et Yt. 

A 8.00 hrs la soir et so-

•Téi. 524

tl* Réufdtacc r»*' 
i bureau
7 h. è b p.i» l» 
vendredi

GODIN
STB

, des oreille* de 
U sorgo
• Trois-Ri.:em

DO\\
aeuU
Télej

des f« 
Teiepheue

ROUSSEAU
4u

aUTI-VENERÎEV 
10 son. à 4 p.m 
très p.m. 

Urinaires; Milsd. • 
lies de is pe«r 

28 me ROTAI F I
468

LACROIX
irurgien

Edouard Langlois M. L. Duplessis
Léon Lamothe

! Duplessis, Langlois 
& Lamothe

} AVOCATS
4 5t-J©aeph Tel 100t. Troia-Ri* ièics

Téléphoné lOét Chaasbre 28,

; Jean-Marie Bureau
Avocat et i*rocarenr

î EDO’ICE BANQUE CANADIENNE} 
i DE COMMERCE

Pour mal 
da la 
et s]
(t à IL

Tel HV
PRIVE 

iannas, de 1» T« 
lin, do eu.r cbevs

ILTATIONS
5 et t é 8 15 pz.

appointe ment s

FORl
dre.

Dr
Diplômé 
Paria; f 
Canada; j

Spf 
Tab*

achpise
jké d* Médecine o- 

p Conseil Médical dt-
«go Conseil Médic» 

Britannique.
générale et c 

Jioa des femme*
urinaire*

J, Mardi, Jeu t • 
_r12.00 a.m., *di * 
tJK) A 8A0 p.-'. 
4o.Ri\ teres Tél. 4 
249 Shsrbrooko B; 
LA ne. 3095

CHIROPRACTICIENS

Le chiropractlcien sait où 
tvonvev la causa du tens U

maux du cerps 4 si
D n eu voûte rien pour ss

1 enseigner.

Dr. C. P. McKay i
Ch/rapraeticien diplômé

US Notre-Dame ^
TELEPHONE 2159

* ^

Dr À. É. Hunt King i
Chiropructicien

Gradué da '.’Institut Palirar

Trois-Rivières
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TARIF
2S ttolt • .

I sou da mot 
additionnel

Petites annonces classées
TARIF

Ménages, naisoancaa. décès, 
services anniversaires, 

remerciements 
78c cbaque foie

BOURSE ET MARCHES
LESMiES

Faite» de Taraent 
maintenant 

roua
les mauvais jours!

SX
ANNONÇANT 

DANS LES

MCES CUSSEES
Le médium d'annonce à bon mar­

ché par eaccllcnco

POI R KEl'SSIK 
IL FAUT 

ANNONCER

5 MNIMCES POUR $1.
ON LES ACCEPTE PAR

Téléphone 589

A vendre
PJrOZ»t7r<l RAWLEIGH.— Ja cuit la 
saal -apiAMatant daa prodaita Rawlairh 
L'on p«ut ta les orocurar an ma télé­
phonant à 1514j. Je fais las anvots aus­
si pàr V poste. Philippa Pratta. 17 rua 

4Ste-}faria( Trois-Rivières.
1249-lmai au 1 juin

RADIATEUR a v
plads de Tur à vendra. 4SB 

vapeiP lacs de radiation à vapeur. Divisé an 
12- radiateurs de deux colonnes de 88 
pouces de hauteur. Occasion exception­
nelle pour venta immediate. J. A. Le-
perrière, rhes J. L. Fortin Limitée, rue 
Notre-Dame. 1*42-81-lia

Réduction* I
Notre ligna do cou pans ost pratique­
ment la plue complète et 1a miaus as­
sort, e en ville. Cette semaine notre star 
cbandise est marquée à des pria spé­
ciaux et noua offrons daa occasiona sans 
précédent dans la commerça de coupons 
ici. Gilles Bicard, magasin de coupons. 
49 rua Du Platon. 1261-28av au 28 ma-

Une ligne complète
Une ligne complète de coupons de tou­
tes sortes en tout temps nous permet 
de répondre à toutes les demandes â 
dns prix raisonnables. Voua trouverez 
chez J. A. Chateauneuf, 457 St-Maurice 
téléphone 1431J tout ce que vous dési­
res en fait de coupons.

1839-21-au 21 juin

Divers
Accordour de Pianos

iSi vous désirez faire accorder vetre pia­
no voua trouverez un accordeur d'oxpé- 

Irience en vous adres nt chez Aoguo- 
l te St-Arnrtid, 77 rue St-Georgeg. tele­
phone 1275w ou à la maison J. S. Ri­
vard et Cio. 1474-8 au 8 juin

A louer
DOS SE EH AM DRE pour Monsiour 
seulement à louer. Confort du chez soi. 
Téléphonez 1785j, 10a rue St-Philippe.

1637-21-lfs
( N AMBRES à louer. Deux chambres 
meublées à louer. S'adresser au No 120 
rue St-Philippe. 1613-20-4fs

Magasin à louer
MAGS'IFIQL'E magasin à louer au No 
P6 rue Des Forges. Loyer $75. par 
mois. S'adresser à la Maison J. 8. Ri- 
' ard et Cie, 176 rue Notre-Dame, té- 

------------------------J«3I-20-if,

Autos usagés
IUCYCLE A VESURE. Un bon bicy­
cle a vendre. S'adresser au No 138a 
rue Ste-Julie. 1623-20.2fs

( HE\ ROLETS 490 tous des touring 
a vendre aux prix de 150. $100. et $150. 
Tous en bon état de marche. Lcgaré 
Auto dea Trvts-Riviera», rte Notre-De-

1577-l7-6fi
FORÙ touring en très bon état à ven­
dre. S’adresser au No 116 rue Laurier.

1609-19-3fs
HUDSON coupé, modeie 1921 en parfait 
état de marche, frais peinturé et muni 
de bon pneua à vendre Le moteur est 
entièrement garanti. Aucune offre rai­
sonnable refusée. 19 rue Cartier.

1590 18-5fs

Motocyclistes et Bicycliste*!
Pour vos réparations de toutes sortes 
sur motocyclettes et bicycles vous aurez 
satisfaction à la Three Rivers Motor­
cycle Sales, 60 rue Ste Marie, Emile 
Bettes, prop, anciennement à 30 Ra­
deaux. Venez voir nos bicycles usagés.

1617-20mai eu 3 juin

A vendre
AU COMPTANT et* A CREDIT vous 
trouverez un choix excellent de confer 
fions pour hommes, garçons et fillettes 
ainsi que de garnitures de maiaon à U 
' ie Internationale de Montréal, 129 rue 
Dea Forge», Jos. Yuda, gérant.

1607-19-5fs

DALASCK, SHOW CASE et reservoir 
a l’huile à vendre. Cause abandon des 
affaires. Auaai appartement à louer. 
S’adresser à O. Blanchette, 131 Bona- 
ventuer, téléphone 186*. lM8-19-5fs

Bois de Construction
J’ai actuellcmen. en entrepôt: Bois de 
V, porte» et moulure» en B0 Fir; Boi» 
• V en épinette; planchers, meri»»«r 

et épinette; bardeaux, pin et épi- 
nette brute at préparé»; planche* em- 
bouv. tée» à lambris, trois qualités. Ins­
tallation de machines pour l’appareil­
lage du boio. J. M. Fiché, bureaux et 
entrepôt, rue» Bell et du Fleuve, té­
léphona 78. 1217-27av au 27 mai

Automobiliste* !
MM. .-.rijny et Thiflault, de St-8ta- 
nislas, annoncent qu'ils viennent d’ac­
quérir 1» garage du notaire Germain à 
cet endroit. Le garage sera ouvert aous 
le nom de Garage Moderne le 1er mai 
prochain à la clientèle. Service irrépro­
chable et satisfaction garantie. Une 
visite est Boll.citée. Le garage Moder­
ne Tourignp et Thiffault, propriétaire». 
St-Stanislas. 1239-24av au 24mai

AVEC UN PETIT DEPOT vou» met­
tre* de côte un habit ou un manteau

Cour vou». Venez nou» voir avant d’al- 
*r ailleurs. No» prix sont excessive­

ment tas. La Maison Canadienne .47 
St-Antoine. Comptant ou crédit.

J 629-20.22-27»

Bro^cri» et Etampage
Broderie et étampages à domicile faits 
sur demande. Modèles américaine. Prix 
bien modérés, prompte livraison et tra­
vail garanti. Madame D. Hamel, X84 
rue Ste-.ulie, téléphone 1238f. Télé­
phonez aujourd’hui. 1279-27av au 27mai

Divera
Loyers demandes

Logement demandé— Un jeun* couple 
sans enfants demande à louer deux ou 
trois appartements avec usage d« cuisi­
ne ou petit lagrement d» quatre ou cinq 
pièces. Lenre boite “L.B.” Le Nouvel­
liste. 162n-2o-5f»

L'HdpKal de* Chaussures
De» chaussure» bien réparées valent sou 
vent plus que des neuves. Oonfiez-neus 
la réparation 4e» vôtres et vous serez 
assuré» que votre travail aéra fait par 
des cordonnier» d'expérience et au fait 
de leur métier. No» prix sont modères 
notre travail garanti et la livraison ra­
pide. Jos. Balllargeon, 488 st-.M:»uriu\ 
téléphone 438. 15*9-15 au 15 juin

Position* offerte*
JEUNE FILLE demandée pour prome­
ner un bébé. S'adresser immédiatSfSlt 
au No 40 rut Royale. 1626-20-2fs

MODISTES DEMANDEES - On de­
mande immédiatement six modistes de 
chapaaux ayant un peu d’expérience. 
S'adresaer immédiatement à la Maison 
Louis, 30 De* Forges. 1573-lT-6f*

JARDINIER DEMANDE — On deman 
de immédiatement un Jardinier d’ex- 
aérieac* pour travail ce parterre et 
d eiT'helliaacment aqtour de la maison 
S'adresser a 155 rue LavioLtte.

1636-21-5f*

Cartes d’affaires
Faite* réparer vos

MONTRES. HORLOGE*, BIJOUX

b
Sabin Caron & Cie\

R orIngoim-BiJ entiers J
Ua. Chsmpfloar Tél. I41U j

ces classées du Xouvelliata, vous y 
trouverez vatra profit. Au besoin serves 
vous-en at sûrement vous obtiendrez 
las résultats désiré*. Usa pâtit* annon 
ca caûte peu ai rapporta beaucoup.

MATERIAUX 
DE CONSTRUCTION

Continuellement en entrepôt pour li- 
vraiaoL immédiat* assortiment complet
de matériaux d. construction. Cotations 
et estimés gratuitement. Pamphlets des­
criptifs sur demi ide. Builders’ Supply, 
72 rue St-Vntoine, téléphoné 147s.

1258-lmai au 1 juin.

Meaaiears! Lite* coci!
Ne jetez pas votre vieux chapeau de 
feutre! Pour 50 cents. Geo. Gavaris, 26b 
Des Forges, la remettra 4 neuf et vous 
aures peine 4 le différencier d’un neuf. 
Profite» du meilleur service de remu»»» 
sur la forme et de nettoyage de cha-

Kaux en ville. Geo. Gavaris. 26b rue 
a Forges. 16*6-18mai au 18 juin

MESDAMES! MESDAMES! Mlles K. 
O. Bédard, modJstea de chapeaux dési­
rent vou informer qu elle» ont trans­
porté leur magasin du No 447 rue St- 
Maurice au No 31 rue Champflour et 
que leur nouveau No do téléphone est 
314m V*nes voir notre nouvel assor­
timent de chapeaux lea plus nouveaux.

1428-6au 6 juin

Nickelage
Atelier d* cuivra et nickel. Nickelage 
de parties d’automobiles, bumpers, rings 
réflecteurs, enveloppeb de radiateurs. 
Nickelage de poelee, fournaiaet et us­
tensile» de ccisine. Brique» de poél* s 
et fournaise* réparée». Aristide Cosset- 
te, 168a rue St-Fhilippe. téléphone 1490 

1471-8mai au 8 juin

Camionnage
Amédée Fortier, camionneur, 13 rua St- 
Koch, téléphone 1856J. Cinq gro* ca­
mion» à votre service pour déménage­
ments dans la ville ou longue distance, 
transport de pianos, meubles, valise*. 
Camions pour pique-nique, etc.

1137-16av-hu-22nsai

CHS. ED. FRECHETTE
Chez Chn». Ed. Fréchette, épicier-bou­
cher, 122 Royale, tél. 160], vous trou­
verez tout ce que vou» désirez en fait 
de provisions, légume», épicerie, boeuf 
de l'ouest. Nous venons de recevoir un 
nouveau char de patates. Donnes vo­
tre commande immédiatement.

1840-21 mai au 21 juin

MODISTE
CONFECTION tt REPARATION, «pé- 
cialité: CHAPEAUX DE DEUIL. Mlle 
J. BOISVERT, 165 Laviolctte, téléphone 
355. 1623-20»5fs

NOUS ACHETONS at REVENDONS— 
les meubles de seconde main. Jos. Le- 
may, seconde main, 60 ru# Ste-Margue-
rfte, téléphone 338f. 1533-14 au 11 juin

Painlurogt d’autos
Pour le peinturage, vernissage dt votre 
auto, réparation» de capotes et de tous 
genres, vitres de portes et pare-brise, 
voyez Orner Forest, peintre d’autos, 889 
rue Ketre-Daitie, téléphoné Ibé».

1605-19 mai au 19 juin

COQUELUCHE! Méree» contra la co­
queluche et la toux des enfants, employ­
ez l'Eucalyne. Soulagement immédiat. 
Prix 75 sous 4 la Pharmacie L. A. Hé­
bert, 54 avenue LavioletU.

1280-luu-mer-sam-28av au 2ftmai

Cours d’Anglai*
INSTITUT FRANCO-ANGLAIS. Cours 
théoriques #t pratiques en Anglais et 
en Français. J.-M. Dugasy B.A. pro­
fesseur et gradua é’Univarsité anglai­
se, principal. Institut Franea-Anglais 
142 Notre-Dam», téléphone 1828. Prix 
M .50 par mois.

l209-22Av-au 22mai

Vitro* d’auto»
Réparations de meubles de tous genres, 
aussi en mains vitre» pour portes de 
Sédan et de pare-brises. Confection, 
réparation de b© rures et couverture». 
Spécialités: Débossage, peinturage et
vernissage. Montures de vitres pour 
portes d'autos. Louis Hamelin, 45 Ni- 
ver ville, tél. 1848.

1320-30av.au 30 mai

Meuble* à yendre
AMEUBLEMENT complet ainsi qu’un 
radio 4 vendre, au No 6a rue Alexandre. 
S'adresser au No 36 rue Plaisante. 

______ ________ 1589-l^-5fs
AM EU ELEMENT de quatre apparte­
ments 4 vendre. L’acheteur devra a5*u- 
rner le loyer. S'adresser au No 61 rue 
Plaisante. 158t-l*-6fs

JEUNE FILLE demandée pour ouvra­
ge général de bureau. Devra fournir 
recommandations S’adresser 4 Auto 
Accessories and Services, 211 rua No­
ir* Dam*.  1579-17-5f*

SERVANTE demandée immédiatement 
dans une maison privée. S'adresser au 
No 35o Ste-Cécile. 1576-17-5/»

SERVANTE demandée immédiatement 
pour fnmille de deux personnes seule­
ment. Devra coucher chez elle. S'adres­
ser au No 16 rue 6t-Frs-Xavier.

1002-19-81»

SERVANTE — On demande immédia­
tement une servante pour ouvrage gé­
néral dans une petite famille. S’adresser 
a 402 rue Bte-Cécile, téléphone 2024j.

1618-21-2D

SERVANTE mandée dans une petit* 
famille, i'adrr ser au No 110 rue St- 
Rocb. 1643-21-lf»

SERVANTE — On demande immédia­
tement une servant* pour ouvrage gé­
néral. S'adresser a 193 rue Notre-Pa-
me. f#4t-ti-*f»

VENDEUR— Si vou* possédez expé­
rience dar* la vente de machines a 
laver électriques nous avons une machi­
ne de fabrication canadienne rn bois 
et en coppe d'un prix très bas et nous 
vous paierons une plus haute commis­
sion que pour nfmporte quelle autre 
machine sur le marche. Vendez la ma­
chine qui a le moins de roncurrence et 
doublez votre revenu. Pleine commission 
pa>ec sur contrat signe. S'adresser à 
410 rue St-Maurice et a 38 rue Hart 
apres 7 heures P. M 1646-21-22-2fs

Propriétés è vendre
ATTENTION! Lises cette offre! Enco­
re vingt lots à vendre dans paroisse 
nouvelle St-Sa-remcnt a vendre. Pas un 
sou comptant a celui qui bâtira de sui­
te. Pour plu* d’informations voir Ar­
thur Spcnard, 42 rue bt-Pierre, télé­
phone 456. 1594-18-5fs

AVEU-VOUS un auto, un gramopho­
ne, une propriété, terrain 4 vendre? 
Servez-vous des Annonces Classées. Dé­
sirez-vous un eommis, ane servants, 
un logement ? Demandez-les *in§ U» 
Annonces Classées. Si vous êtes plom­
bier, peintre, accordeur de piano, é- 
laatricien vous obtiendrez une plus wran 
de clientèle en annonçant dans les 
Annonces Classées du Nouvelliste.

ShawtxugMi Window Cleaning
Nettoyage de vitrea et vitrines 

Pria apéciaaa par contrat
T rois-Rivières Shawinigan
347 8t au«.c* 84 *v» Tamarac 

ML 47T Te». 682

Broderie* — Dentelle* 
Etampage fait aar demande 

Pris modérés. Livraison rapide 
Le* Fantaisie* Moderne* 

Mme D. POTHIER 
U. Ste-Margnerite Tél. 1221 

Eatre St-Denis et Ste-Marit

Alhéric Garceau
Horloger et RD entier

REPARATION 
d« Montres et Bijoux 

Ouvrage garanti
44 Alexandre Tél. (248

Coin Carré Champlain

Charles Leclerc
Entrepreneur général 

Kcpréveafsnt do 
CIMENT UNIC POKCON 

rue Hart Chambre 4
Tél. bureau 269J. Tél. Réa. 1437

r BOiS DE CHAUFFAGE
DE TOUTES SORTES !

IGartau aec Prix modérés J
Livraison partout \

| J. D. MATTEAU \
2 271 Mte-Ur*ule Tel. 1956 î
* ■»-» ^ ^ l

IA COUR A ROIS |
de# Troia-Kivièrcs 

54-60. rue ST-PAUL TEL. 686M

LES TITRES 
DE MOTEURS 

ER VEDETTE,
---------  j

Le Hudson Motors subit! 
une forte baisse à la suite 
d'une rumeur puis se re-, 
prend.

_____  j

UN DIVIDENDE
New-Vark. 21—Hud»on M to:» a de- 

veioypé une a- v.**. extraordinaire hier 
a îa séance de la R-'uric de New York 
Son cours co:mrcnça de *>e contracter 
vivement à 57 a la suite d’une déclara- 
tien erronée sur la dividend* a l’a.»- 
*embl«e des directeur», puis remonta 
vivement a 63 2-4 a la nouvrll# pu­
bliée un peu plu» tard qu’un stock 
div.dende de 20V avait etc déclare 
et qu« le dividende trimestriel était 
augmente !e 75 cent? à 87 1-2,

Les cours de» antre* moteurs fu­
rent favorablement influencés at de» 
gains de 1 a 2 point» furent compte» 
;ar Dodge Broa, Packard. Nash et 
General Motor.*.

Parmi le» autres va'eur» American 
Telegraph E Telephone. General Elec­
tric, United State» Co»- Iron Pipe. 
Woolaorth et Atlantic Refining avan­
cèrent de 2 a 4 pointa 

La hausse du taux de l'argent a i'"', 
et un rappel ds $-0.r*00,000 de prêt» 
par iej banque» occasionnèrent en der­
nière heure une légère reaction mai* 
en somme les prix de clôture étaient 
pratiquement au mieux de la journe# 
avec une tendance marquee a .a haus­
se.

L*. S. Steel ordma.re quoique peu 
actif gagna graduellement du terrain 
de 119 5-o a l.ti 3-4 on il » est main­
tenu en fermeture. Tous ies aciers en 
général améliorèrent ie cour» Slosa 
Sheffield entre autre* monta de 3 
points a 121 1-2 puis Ccd a ensuite pré» 
d'un point.

Le» \entes totales forer. d environ
un million et quart de parts.

Bot» mou aec. 
B«'i» franc sec.

$3.50 la corde , 
$4.50 la corde .

111 Royale Tél.

BELLE PROPRIETE située dans U 
nouvelle paroisse St-Sacrement et rap­
portant $60u. de revenu* annuellement 
à vendre. Amélioration» moderne» et 
site exceptionnel. Pour information? 
voir M. Arthur Spenard. 42 rue Sr 
Pierre, téléphoné 456. 1592-18 5f»

MAGNIFIQUES lots a bâtir situés dan? 
la nouvelle paroisse St-Sacremcnt <* 
vendre. Ce» lot* sont de diverses dir-e- 
siari. **xeapt;or.ne.lernent bien situes et
à vendre a conditions de paiement fa­
cile? Arthur Spénard, 42 rue Ft-Pier- 
rt, téléphone 456. 1593-18

«JACQUES gauthier:
* -Agent de 1. Montreal Dairy. t 
^Spécialité: Crcme glacée en briquet- | 
» tes et récipients Je 1 gallon pour J 
J piques-niques ou excursions s
I t

Tél. 1010.

Emile Côté
Réparai.ons d'appareils électriques 

maqnéto* «t générateurs.
342 RLE LA VIOLETTE 842

Maison* k vendre
PLT’SIJ- CRS maisons â un, deux r*.
quatre logements dana différentes par 
ties de 1s ville. Pour plus de rensei­
gnements adressez-vous à Alphonse Do­
ré. 17 St-Denis, téléphona 584w.

1460-8 au 8 juin

MENAGE .4 VENDRE ainsi* qu’un pou­
lailler. S'adresser à 266 rue Whitehead.

1644-21-5/»

COUTURE — Pour votre couture voua 
trouverez une bonne couturière d’expé­
rience au No 316 ni* St-Philippe. Spé* 
cialité: costumes et robe».

1635-21-5fs

DON GROS CHEVAL de travail a ven­
dre ainsi qu’ane bonne propriété située 
au village d'Tsmachirhe 4 proximité de 
la rivièr# 4 échanger pour une automo­
bile. S'adresser à Arthur Cartier, 23'i

l-20-5xsG ingras. 1616-

BOUTIQUE DE CORDONNIER 4 ven­
dre avec machinerie. S'adresser 4 J.S ’' 
42 rue St-Charle» ou téléphoner 4 1417 

16!9 20-5fa

CHARBON! Faite# votre approvision­
nement de charbon dca maintenant pour 
• hiver prochain tandis qu’il *>»t facile 
de s'en procurer d# la première qualité 
et à bon compte. Nous »emm*s en me­
sures de remplir n*importe quelle com­
mande et voua offrons un service irré­
prochable. Téléphonez pour prix, et' 
Arthur Richard, bois et charbon, nie 
Lafosse, tél. 222 1695-18Biar au 1* juin

IL EST PLUS QUE TEMPS d'acheter 
votre toilette ou votre h.xbit du »>rin- 
♦emps. Venez voir notre assort:ment 
complet— le plus complet en ville. L 
Maison Canadienne, 47 rue St Anto;uo 
Comptant ou erédit 1628

Industrie à vendre
Machineries, caisse» vides, bouteille», 
etc., pour embouteillage de ligacur# 
douces 4 vendre. Très bonne clientèle. 
Chance exceptionnelle pour prompt o- 
rhoteur. S’adresser 134 Ave de la hta- 
tiaq. Shawinigan Falls.1615-20-5fs

LINGERIE ET COUTURE. Si vous dc- 
sirtz acheter de la lingerie ou foire 
faire de la ceuture * bon marche adrua- 
sea-vous au Na 38 rue Bedeaux ou vous 
trouverez en même temps un assorti- 
Mat complet de coupons.

1402-5mai au 5 juin

CULTIVATEURS! Expédiez-nous vos 
vieilles poches. Nou» payons les plus
hauts prix pour h'imperte quelle quan­
tité. Nous payors cinq cents chtcine 
sur réception. Adresaez 4 Eastern Mill 
Stock Co., 109 St-Goortrts. Trois-Riviè­
res. 1512-12tnai an 12 juin

Echange de li/res
Roir.xrt* ISi vous désirez acheter, ven- 
tir* ou échanger de» livres, romans, 
adressez-vous à 84 rue Ftc-Marie k l*K- 
changr de livres Vézins. Nous avsns un 
choix de romans populaire» captivant».

1501-12 mai au 12 juin

Moubio* de aacondc-moin
Nous achetons et revendons toutes sor­
tes de meuble» de seconde main. Nou* 
avons aussi des meubles neufs. Une vi­
site â notre magasin vous aidera a pro- 

‘filer d’aubaines exceptionnelts». J. E. 
' Guilbert, rue Du Platon, tél. 162f.

X611-i9mai au 19 juin

SURPLUS DE MENAGE k vendre mm- 
prenant set de chambre, pupitre, chif­
fonnier, prélart», tables, xhai»#.s, Wpi?, 
escaliers de bols frane, commode, etc. 
S'adresser au No 73 rue St-Antome.

1583-18-5fs

Glacière Belle-Vu*
La glace est une nécessité. Notre glace 
est pur* et propre. Notre servie# de li- 
vtaieon couvre la ville . Téléphonez au­
jourd'hui 4 645, Glacière Bellevue, J. 
N. Garceau. propriétaire, pour votr* 
abonnement de saison ou livraison su 
morceau. Satisfaction assurée.

1606-19 au 3 juin

GRATIS — Avec chaque achat de $25. 
comptant nous donnons gratia un ma­
gnifique cadre valant $5.95. La maiaon 
Canadienne. 47 n*e St-Anto4ne. Comp- 
Unt ou credit. 1630-20-2#*kfa

Lemire Art Sign
A*©lie* dea plus modéra**. Confie*- 
nous votre commands pour un» nou- 
vsll# enseigne, vos decorations, let 
tmg« de vitrine», voitures, etc. Esti­
més fournis sur dc.aand* *1 satisfac­
tion garantie Téléphonez aujourd’hui 
4 1911 w. LEMIRE ART SIGN, 74 ru* 
St-George*.

12',3-22Àv-au 22mai

La Tointuroric Gonthier
Voua ne sauriez «hoiair un meilleur en­
droit que la Taiaturerie Gonthier poux* 
faire **écyt#r vos travaux de teint are,
pre??.ige et nettoyage d'habit», nettoya­
ge de tapi*. Nou» allons et livrent par­
tout. lejcphones aujourd'hui et nous 
irons chercher vos effet*. la Temtu- 
-erie Gonthier. 247 Notre-Dame, té­
léphone 331. 1540-15 au 15 juin

Perdu

MAISON EN URIQUE, coin Lavcrcn 
dpje et Pt Philippe à vendre. Trois lo­
gements. Bon revenu». Au»si terra«n 
attenant. Prix et condition» a\nntag*Miv 
J. A. Lapcrr’cre. chez J. L. Fortin I. 
mitée, rue Notre-Dame. 1632-21-.'T

LOGEMENT de cinq pièces â louer 
Aussi ménage complet a vendre. S'a­
dresser au No 9 rue Pt-Philippe.

1596-18-5ft

PROPRIETES A VENDRE — De i. 
maisons coins St-Prosper et Ni ver. ill*. 
Trois-Rivière», et trois maisons rue P* 
Alphonse, Pont St-Maurict, Cap de ia 
Madeleine, a vendre Pour condit.cr- 
s’tdrcsaer a J. A. Trudel, notaire, '6 
AK xand-• téléf na I*. :517 ]8

TROIS MAISONS â deux logements 
située» ru? St-Philippe en tri» bonre 
cord t on et rapportant profits »u! c* . 
tiel» h vendre Aussi belle grande ferme 
•i* 134 arpents avec mn on neuve et 
benne.'» dépendance» située a St-Pyl 
vère, Co. Nicolet a vrnvfre à prix i - 
ilété S’ndrvwrer chez P. A. Goût, 
du Platon. Trois-Rivièrea. ‘

P. LACHANCE
ENTREPRENEUR-PLOMBIER

Appareils de chauffage 4 eau 
chande et air chaud 

$4 RUE BADEAUX TEL. 574

ALCIDE

PERDUE — Une val.se a été perdj# 
entre Yamachichc et Trois-Riviefat. 
Contena t des primes appartenant au
Nouvelliste, primes consiatant en: cru­
cifix, statue» de Ste-Thérèse, tondeuse», 
etc. Prière d» communiquer avec le 
Nouvelliste. 1401.19-3 fs

ROBICHAUD j
POMPE* FUNEBRE#

Chariot* automobiles et a chevaux' 
‘Voiture» pour baptêmss, m : : 4 I
27 RI E ST-PAUL TEL. 268 4 J

Tel. 2013 124 rue Royale

D. LAMY & FILS
EPICIERS-LICENCIES 
BIERES ET PORTER 

Service de 2" minutes peur le Cap 
THEi JIM**

Terres à vendre

Positions offertes
AGENTS DEMANDES dan» toutes les 
municipalités de la province pour ven­
dre articles ncuveaux, néccsHaire» u 
chaque personne. Vent* facile 100 p.r 
de profit. Ecrire The Modern and Po­
pular flslf* Co. Dep’t 13. 143 rue 8t- 
Jear. Quél>ec. 1558-18 Sf*

TERRE de 116 arpents comprenait 
terre en culture et aucrene, une maiso’ 
de sept appartement» et bâtiments à 
vendre ou a échanger avec roulant j 
une propriété en ville. Située Rang S:*- 
Marguerite à trois milles de la ville 
S'adresser au No ü.*> Laurier.

1515-12-14-15-21 '.'2

<5/ VOUS DESIREV VENDRE votre 
terre ou votre propriété de .ampagr e 
vous trouverez un acheteur sérieux 
en insérant une annonce classée dan» 
le Nouvelliste.

BOULANGER DF.4f4.VDJ? On de­
mande un bomîanger d’expérience. I* - 
sition permanente. Bon salaire. S’a­
dresser J N. V»de»w>ncoeur fS^-Tite,
Co. Champlain. 1645-2l-5fa

Briquatours demandât
On demande immédiatement 2 7 brique- 
leur» d'expèncnca. S’adress» r inuué- 
diatemeat a MM. Duval «t Veiilcux, té.l 
1839 ou 1721j. t hantier de lâ St-L-xv-- 
fence Paj»er Mills. 1638 21--2fa

FILLE DE CHAMBRE On demsn .« 
une fille de chambre immédiatement 4 
l’Hôtel dTtalie. rue St Antoine.

1627-20-2fa

MECANICIENS DEMANDES - On d.-
mande imirédtatéMient deux bon» mé­
caniciens d’eaaérieuce. Ü adresaer à St-
Luwreaee Motor Sale?.. 99 St Antoin*.

1622-20-5fa

On rapporte que U. S Cast Iron | 
Pipe a gagné plus de $5.00 par part 
au cours du premier triuitsir» r.*. |
Les recettes du deuxieme trime-j’re
seraient meilleures, paratt-il.

Mack Truck a gagné $8 50 par part 
pour Ks premiers six mois de l'année

Sioss Sheffield, div. rég tri. de $1.50
déclaré.

Cours du 76 mai H?*, fourni»
“Nou ■ e’liste'* pa~ la maison

heating è McKea

Anaconda. .... 
Am Locomotive •
ittoai ' ■
Am. Smelters . . 
Baltimore A Ohio .
Am. Can......................
Baldwin . . . . . 
Atchison By . . , . 
Bethleem Steel • . 
Canadian Pacific. • 
N. Y. Cenrtal . . 
Crucible Steel. , , 
Cal. Petroleum. . 
Goodrich .... 
Grn. Motor». . . . 
Ind. Alcohol. . . . 
Int. Paper . • . • 
Mar ne, pfd. . . • 
Missouri i’ac . . • 
New Haven . . . 
North Am. Company 
Nonh Pacific . , . 
Texas Oil ... 
Pierce Arrow . . 
Pan American . . 
Missouri Kansas 4 
Kennecoit Copper 
Lehigh Valley. . . 
Republican Iron . 
Reading ...
U. S A Rubber. . 
Southern Ry . • . 
Sinclair Oil . . . 
Southern Par . .
C. M St. Paul. . . 
Stud taker . . . 
Stromberg . . . . 
Texaa Pac ... 
Tobacco Products 
Transcontinental. 
Union Par . . .
U. S. Steel .... 
General Electric 
Utah Copper . . . 
White Molar» . . 
Am. Wollesn. . . 
W'ertington . . .
Werland ................
We»*inghouse . . 
Union Bag ... 
General Aspbal»
Corn Products . .

............
Radio Corp . . . . 
Ajax Rubber 
Davidson Chemical 
Mack Tsuck . . . 
Hudson Motor.- . . 
Chryi f .... 
United Cigar. . . . 
Ea'on Axle .... 
Fi»k Rubber. . • . 
Dupont ......................

UN RECORD 
DES TITRES 

ASBESTOS
(Vs deux litres sont fort en 

demande, le commun at­
teignant la cote retord de 
24 1-2.

ATTENDU ENGINE
Montre»’, 51.—H •• a la Bourse .e 

Montréal la cote u* a t un* tendance 
plu» ferme en gérerai Brazilian 
Traction, Cor Jmelters et le*
titres Alberto* oi ’ e « ic» va.-ura .es 
plu» échangée». Le p! . grog ga:n de 
la journée a «té com pté pur Sheri/i i 
Williams ordinaire qui b ndit le C 
points â 131 sur cinquante part* «?- 
changée* seulement. ( ar.ada Stee^.:- 
ehips privilégié a été partimlièrement 
actif et v:goureu\. • a un nou­
veau prix maximum de 71 S. ma;* en 
cléture sur quelque- v« nte* .•*m a 
76 san» ckarigem *nt pojr 'a Jourr.é*.

Brazilian avec un virement de 
de quinze eenth parts »r pn*»er.*a u 
l’ouverture a 94'* monta a 95 v»u il 
fut tre» soutenu e» chœurs a 94\ en 
mieux de \ de point

Smelters fut en second lieu le titre 
le plus échangé, et âpre» avo ’ chanpc 
de main a 19!** au cour* de l’avant- 
midi. remon’a a 194 et ferma a 1J3% 
en mieux de 1\ point.

Iv#* titre. A»!>e»*os nouveaux 
hlirent un nouveau record a la hausge 
ie commun a 24l et > privilège a 
78 ou ils puren» »e maintenir. Plu» 
d« 1.000 parts de chacune de res va­
leurs furent e hangée*

A quelque* exception p*ei le me- 
ché avait une tendance décidément f»*r 
me. mais le volume de» trsnaactions 
ne fut pas considérable et les chan- 
gementa de prix peu important».

le groupe de» papier* a été trail- 
qui .e au poasildé. Laurentide le plu» 
actif ha:»»a a un nouveau h»e de 81^ 
et rail.a ensuite légèrement; Howard 
Smith récupéra d'un point s 44 ut 
Spanish Ri'**r de Sv a 96\i

I.o» ventes totales xe chiffrèrent â 
: • •

Sur le marche ds» hors liste. At­
tendu Engine uéaringola oe pré» de
neuf points m 31 et une fraction.

huckmgha
Dome . .
Lava.. . .
Hu^inger. • • •
No ra y* • • # a
Rouyn .
rtaxa a
Tough
Tin. H :g. *«
Vmonu
M righi Ha

LES GE
cm
Oav.

B « ^v.e JX
Ma: 161 '*

Nouveau
Mu.
.....e*. .
Sept. . I3;r,
Déc . . . 134 lx

Mai» :
Mai .
Juiîle. . 75 »
Sept. . 77T»

Avoiae
Ma. .
Juillet . . 4ÔN

• 41 ’*«
heigt#

Ma ; . . • 1 4
JUi*,ev e* j
Sept. .

% ISS 
Ou\.

B<« :
Mai . . . 1#14
Juillet * 48 V»
Oct. • 151 ^

Orge
Mai . , . 60-,
J u . 1st • v- 4
Oci. . . •

Avoine :
I8a . . . 4c
Jurist vn »
Oct.

Se g * .
Ma . . . aJ ' -

Max

54

19'

MARCHE DES CHANGES

61»

. bi\ 52 4

. 82 W*

. 45 45
. 83 H3 4
. 61 •4 ■2 \
.109 10i« 4
. 20\ ?l 'â
. 99 100V4
. 10\ 10'»
. 474

. . 60 60
. 52 S 53 '4
. 99'w .•9^
. 3*n 2M

14Î\ % 14c S
.119 's 12" »

. 307 •*
. 98 1/8
. 521,
. 24S 21 li
. 26 24
. 19*% 20
. 65 66 %
. 36 *-4 ’ '4
. 6344 62 ‘4
. 38 >* 39

32 uJ 4
42 4 _ 4

. 8’% 9'%
. 35 3*. U
.166 107
. 60'w ’ i
. 29’^ 29 *4
. 90 H bl'i
. 24’i S • h

IIV» 14'*
207 2 '' 4

Tour» du 26 mai 1924. fourni» au
•'N(»i»\e»:iste'’ par la ma^en 

L. G. Beaubien 4

LES OEUFS

Mariages
VBILLETTE GRENIER - On an"0r - 
pour le 24 ai 1926 le manage de M 
Arthur Veillette. fils de Nap .léon V» 
lotte avec MUa Margueri'c Grenier 
fille de Alphc»»** Grenier, d»» T"<' 
Rleières, L*« bénédiction nuptial# le-n 
»era donné* à la cathédrale Pa» de < '• 
t #»■ 1621-26 2'»

Décès
A ER RO N -Aux Trot» Riviere* Je .
mai 1926 rat décédée Dame Frank F*" 
ro* épou»e de Frank Kerron. n l a. 
d* 24 an» et troi* moi* !/# service »f 
chgnt> »ame<ii le 22 a neuf heure» ' 
l’ialise Wt-Philippe. Le départ do * 
mai»<*n mortuaire. 142 .Si DvnU, ve fe­
ra a huit heures cl 4ô. l’arenta et n 
sont invites. 1884-21-1/

Men ge à Vendre
Ameublement très peu 
usagé comprenant set 
de chambre à coucher, 
•et de *alle à dîner, 
Chesterfield, Kranv>- 
ph"ne et crtHe* de 
crisine, etc., â vendre 
pour eait«e de mortalité

S’adresser
581 rue St-M»urice 581

i, J * 4 ., dr I » 1» I’ M

Ottawa. 21—Un wagon d oeufs ex­
tra empaqueté» dan» de* caisse* d’ex 
portation * été offert de Charlottetown 

j I.P.E. a 37 cents f.a.b. le» fra:» d a-’- 
{fjranee et d’entrepôt payés jusqu'au 13 
I décembre. L'n autre wagon a ete offyt 
| dé l’ouest a 31 f our le.^ extra. 2'.*. les
< No» 1 et 25 3 4 les No» 2 f a b. Moose 
, Jaw.

A Toronto les oeuf* se sont vendus 
; en détail à 38, 38 et 83 pour les ex- 
1 ira, les Nos 1 et les Nos 2 respective- 
1 ment.

A Montréal le* pr.x de détsil s-’-t 
' d# 36 à 27, ,t ; u ;.4 et 36 32 pour les
.differentes qualités

MARTYR DELA SCIENCE
Baltimore, 21. — L# Dr Frederick 

Henry Hsetj.r, professeur de ro^nt- 
gènolog.e, s J’éeol# dé rr.ééteint de l u- 
•iiverrUe John Hopkins, a décidé de 
t raver ju*qu à la mort le» dangers de» 

' rayon» X afin d'a&surer un triomphe 
l our la science. Il a déjà subi de nom-

< hreusès amputation* et le» brûlure* in- 
. fidieu*#* du rayon X détruisent lente.

mt son eorpt. 11 a perdu sept doigts 
1 un pouce et les glandes de son bras

Abitibi Pulp.....................70 * "O'.
Asbestos Corp . . 24 « 24's
Asbestos ( 4>rp.. priv . . 75 76
Brompton Pulp . . . 27 7»
Bell Telephone . . . 1851% ISo’.
Brazilian Tractior . 94N 945*
Bnii»h Emp.re 2c nn\. S3# . ■»
British Empire 1er pri' 15 15
Can. Cement . . . . '.,9 9S\
tarada Cenient. pr.% . lloV* 113 * 
C M) lid. A’coho! . . . 171* 17 ’»
Con Smelters. . . 192 193%
Can. S. S. Line» . , I8l* 16 ^
(‘an. S. S. Lines, . pnv 70 70

! ! ■

Dominion Glass .... 941* i»4,2
Doniroion Textile ... 91 9J
Howard-Smitb . • , 43 44
Howarif-Smith, priv . . 96 ‘>5
Laurentide Co ... 82 fl’»
Lake of the Moods . . 144 144
Montreal Power . . . 22"
National Breweries. . . 59
Price Brother» .... 66 4.5
Quebec Power, enm . . . . 119 119
Shawsrigan Power . . 186 iSD
Sherwin-Williams . . . 130 131
Spanish River. 96\ 96S
Spanish River, priv. . 1061- l‘i**:~
St el Co. of Canada . 991*
Twin City .................... 72
Winn peg Ry., cor . 47,w 47*-
Famous Player .... ‘iO'-»
Attendu...............................55 22
Belgo priv................. 97\ 97 «

LES OBLIGATIONS
New-York. 21--L# volume des ‘rsn- 

saction» sur ie marche .lea obligations 
a été plus considérable hier e* lev 
cour» »'anié ;o-èren* e*i proportion La 
demande porta sur de* valeur» de pre 
mier ordre principalement.

Le» valeurs françaises récupérèrent 
vigoureusement a U nouvel!» que le 
gouverr.sment fronçai» mettrait à con­
tribution toutes le* ressources natio­
nales pour lupporter le franc Le» Me­
xico 5 p c et les Montevido ont été en 
évidence.

droit et de »on épaule droit# Il a é#< 
brûle »o xantc ooute fois et chaque 
brûlure a laissé sa tracs 11 a maintes 
fois subi l’opération de la greffe Mais 
le Dr Baetjer est un héros qui ne cé­
dera pas devant le rayon X dont les 
pouvoir* myrténeux ne seront peut- 
être p*.' tou» dévoiles avant b ng erops.

i Londres fi *6 2-3 Ui
Pari» . . . 10 Ce. 290
Bruzeilac . 19 3c. 298
Home. . . . . 19 * c. »> s> •*
Geneve . . 19 Sc. 1946
Amsterdam . . 40 2c. 1021
Berlin . . . . 23 8c. 23'' ■
Madrid . . . 19 «c. 14 I»,
Stockholm . . 26 8c. 2677
C briaiiana . 26 8c. 2104
<"op«n bagua . 26 8c. 262
Vienne . 20 3c. 14
Buenos Ayret f* ri« O- e :

Texas Gulf Su phu* a 
dividende rég. tri. de f? '>0

KEATING A M RAE
AGENTS DE CHANGE*

—IT—
DEBENTt KES

FU S PR13E8 AVEC MONTREAL 
ET NEW-YORK

EDIFICE TROIS-RIVIERES 
Banque ('an. de Com. Tel 1200

Achetons tout ce 
dont nous 

avons besoin

CHEZ-N0US

I.a production pétrol fère de Lag# 
a eu <i* 19,047 baril» par jour contra 
16,194 la semaine précédent#.

aux
Trois-Rivières

C'est un placement 
sûr (jui vous rappor­
tera de bons intérêts

Autobus Deshaies
LIRE EM DF. T.NDANT Heure so a r.- LIKL EN MONTANT
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1 23 î 2 A 6—Letlarcvill# . , , •J8 9.29 235
( 43 7.4*' r .4ft V.% 12—Dtachaillons . . 10.06 6.06 6.06 9.06 .60
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A -L Tour le» jour*. C- Tous les joura excepté !e dir anchs
/'—Dimanche seulement

Ce mvi.-e eerropond a\ec trams du C. F. R. pour Montréal tf Qjeboo 
amai qw a' oc a .t( bus de.s deux rives, nord et sud



IS Li Nouvniirre. TKOB-mvami vendredi, si mai issc

NOS COURRIERS
St-Célenlin

—L# c»î4chi«rr.# prép^ratuir* à U 
eommuniun •o!«Bn*Ilc rat commencé
* ••maino dtrnirrr.

—La révéronda Sr Hrlia doa Rér. 
Sra GrUra da Coavant dr la Tuqu* rn
• aitr rhri «on père M Wilfrid Helie..

—Mlle Alma Breault et art drus
frcret Lucien et Henr. Brrault de Rt- 
Weneetlaa ainsi que M. U bald B»-*aehe- 
min da Drummondville en vitite ches 
M. Henri Puirter cet Jours derniers.

—H. l'Inspecteur J. E. Brlcourt a 
visité let écoles de la paroisse

M Hector Paré de .waint Gréfoire 
de passage a St-Olestin dernièrement.

—-Mlle Jeannette Gulliamette ainsi 
que ses freres Kmrry et Joseph étalent 
a St*( éleston ehet M. 1. Guillamatta, 
dimanche dernier.

—M Proveneher de Nicolet a '>mpa- 
gné du nota:'** Lenis aussi de Nicolet 
est venu v >. r les lieux p^ur ouvrir 
une route de M Céleatin a Bte M> nique 
Plusieurs se sont rendus p >ur discuter 
a l’amiable les gens attendent le rap­
port du surintendant.

— M. et Mme .Narcisse fiussirres et 
ejr brau-frere V et Mme Nlcotte 
ic Rhaw^n r^n «he* M Narcisse Bus 

i-ieras, dimsnche dernier.

lement su delà de 10 hommes pour fai­
re le déboisement nécessaire a Pères- 
lion as ses nouv<- «s h-« logions.

St-Léon

Haptémo.

-M. et Mn-e Leonidsi Chabot, née 
Eva ( habot r •' t le- heureut parents 
d'ane fille ’ »; ' - les noms ds
Marie, 't , • l.u ci . Parrain et
marra: • M et M i.» N« stor C habot. 
Porteu-e M « i*-on Thibodeau.

M*" - î. J '»ai à • heures en 
ent liej .• fu-'-ra es de Mme Agnes 

•lebert e, . c- feu Placide Berge 
ron dé< ed«<‘ • U) à Page de 77 ans
après une vu- maladie soufferte a 
*ec une • ^ration vraiment chré­
tienne.

l>a levée 1- ’-j,* fut faite par M
Pabhé Antonio ^arrnand chanoine du 
séminaire de Nicoiet i>e service fut 
. hanté par M Th M* lardon curé de la 

«roisve. M Pabbé Antonio (’amirand 
«•aistait au ch'M.r.

f«es porteur» eta.ent MM. Alfred Ber­
geron. He’,' Gaudet. l’irlc Gauthier, 
Joseph Hébert, Oliva Helia portait 
la croix.

«juetc fut faite pa' MM A lolphr 
Béliveau et Edouard \ ’gneault mar- 
guillers.

Assistaient au sarvice les reverer. 
de» SS Grises, Révérendes SS. de 1 A»
«omption ainsi que leurs * «\ea, M et 
Mme Benjamin Hébert. M Edmond Ri­
chard de St Grégoire, M et Mme P erre 
\eileu* Je Ste Perpétue. Mme K Brulé 
Je St Wenceslar, MM E. Veilleux. 
Herman et Gérard \eilleux; Alphonse 
Rousseau, M #• M ■» * Onrges Letiecq. 
de Ste Eu.ah*. M Gedebn Gau iet, M 
et Mme Adolphe Po-ner, Ernest Douret 
Aldea l»oucet de St Leonard. Philippe, 
aint fier t.am de St V/enceslas, M 

I bald H« h j hemin de Hrummondville, 
M Philimn Vincent de St-Wenceslas, 
M A. Lamiré, M G. lasbtane, M et 
Mme Philippe Richard. Mile Lliine Ri­
chard. M et Mme Jos Hébert de St- 
Gréfoire, J B. Bergeron, Il Houle, Hen 
n et Edouard Houle, Armand Hébert, 
M\a Hébert, Antoine et Bruno Hehert, 
Théo. Beauchesne, Angehne et Mathil- 
de Beauchesne, Lucien Cangnan, Au­
guste Hehert. ( «lixte Hébert, Mlle 
Mary Beauchemin Mme A Poirier et 
une foule d’autres.

Nos sympathie» a 1a famille
M. le curé Th. Mdançon est allé 

a ^t Grégoire prêter son concours à 
«occasion de» Quarante Heures

Ron y n
— Le 13 courant avait heu au Gou 

vent un concert organisé par les a 
mateurs d» la ville.

Voici le programme:
1 Mail t’oach. Galop,piano 

Mlle» dumoulin
ï Noël d'Irlande, Solo Holmes

D. Hourheau
S Orchestre.
4 Les Petit», chansonnette

P. E. et S, Thiboutot
5 Monte* toujours, chorale

solo R Grenier 
R Polish Paner. Violon 

P Golden 
7 Berceuaa de Jocelyn,

Solo, Mlle Alvina Locae 
J -Gigue Bretonne, piano 

G Thihoutot
9 L’Ad:eu du Matin, eole

Léon Garon
10 - Orchestre.
11—Boit Epais,

Solo, P. Bi>Qrbta.i
î2~L’entrepreneiir de pompes funèbres 

R Grenier
13— Brise de» nuits,

Bolo. G. Locas
14— Tout en ro*e

Sol*. M. \ Broui.lard 
lE—Tht Reaper, recitation.

R. Bertrand
lé—Elegie Massenit

Solo, A Locas
1T—Creéa du paysan, chorale 

So!o, M Poyon
1E—Orchestre
If—Une joyeuse malade récitation 

S. I^eseaulmera
ÎB—Las Rameaux, violon . . . Faure

D. Golden
21— Up te Pate march, piano

Mlles Pu mou , n
22— - Madame .* tir* au* cartes

Recitation par C. Pemoultn
23— Jlecau*e

Boio. M Erecehette 
24 Rêve d'un pot r

Solo. G. Eoca»
23—Orcbest re
23--O Canada! Pieu "auxe le r»>i î 

— Le 1er Jui" V Oscar Morin saga 
Vtinlatre des Affaire» munieipole» vien 
dra nous rendre viaite et présidera a 
l'élection de notre nouveau conseil 

— A one asee Mee de tous »s co- 
tr buable* de la vil'.e la candidature a 
la .naine a été offrete ananimeaicstt. 
ae docteur Booillé \'e ses me t p!«a 
acupations le I»<Hte«r se voit dan* l'im- 
poesibilite da epter cette nouvelle 
charge Parmi ’es candidatures p-aba 
blés nous veyens MM Joachim For 
tia tntreprenear et C A Huchnergard 
•tarchard.

—La Norar.da Min# c.npioie actual*

—M. e*. Mm» Louia Philippe Cheva- 
! er ainsi que leur garçonnet Robert 
de» Trois Rivieres de passage ches M. 
A L. Auger, tailleur ces jours der­
niers.

M Jean Marie Bureau des Troia- 
K.vie-es en visite ches son arme Mlle 
Laurence Perron.

- M. et Mme Orner Gagnon ainsi 
que leurs enfanta, M Emile Perron 
avocat. pui> M Alphonse Perron notai­
re son épouse «t ses enfants, M. Ber­
nard Saucier tous de Louiseville en 
promenade chez leur père et beau-pè­
re M. Benjamin Perron ces jours der­
niers.

Mlle» Mélina et Emma Boisvert, 
de retour d'un voyage d’affaires aux
T rois- Rivieres.

- M Proulx de Yan.a hiche en visi­
te ch««x Mlle Lucille Fleury.

— Mme V. L. Auger est allée voir 
son pere mourant M Philippe Chevalier 
a Haint Charles de Mandeville.

M. Tréfîle Bergeron j»t allé voir 
ses parent» a Montreal ces jours der­
niers

- M et Mme Ponat Paillé ainsi que 
leurs filles Mlles Lucille, Yvettu Ma 
ximilienne de Shawintgan en visite 
ches Mme Vve Frédéric Goulombe, 
mere de Mme Paillé.

- MM. Albert et Emilien Pesehènea 
ainsi que M et Mme Philogéne Earn 
pron de Montreal ches M Philippe Pré 
chette.

M et Mme L. George» May rand, M. 
Arthur Mnyrand de Montréal ches leur 
pere M. Hormidas Mayrand, ces jours 
derniers.

Mme Veuve Frédéric Coulonihe de 
’ur d’une promenade à Montréal.

— M. et Mme Tréffle Bergeron ainsi 
que Mlle Victoria Bergeron sont ai­
le» au servie# de leur belle-soeur Mme 
Ephrem Bergeron de Yamaehiche, M. 
et Mme Mnhel Saint Pierre, M. et Mme 
Joseph Saint Louis, M Antom Mi lot, a- 
mis da la famille sont aussi allés au 
service de Mme Bergeron.

— M. e» Mme Adélard Brulé, ainsi 
que leurs enfants de Saint Barthélemy 
étaient en promenade ces jour» der- 
nerg rhex M Edmond Auger père de 
Mme Brule.

Vf et Mme Louis Georges Plourde 
da Sainte Ursule chez M. Eugène Plour-
de.

— M. CUude Carbonneau da Mont­
réal en promenade ches sa fille Mme 
Joseph Saint Louis

— Mlle Laurence Ferron de retour 
de son voyage a Saint Boniface chex sa 
»oeur Mine Philippe Lesage

— M. et Mme Philippe Lesage de 
Saint Boniface en visite chex MM. Ar­
thur L.e>age et Benjamin Perron ces 
jours derniers.

- M. et Mme Lucien Levesque de 
Saint Jacques TAchigan en voyage de 
noces chex leurs parents MM. Arthur 
Peachènes et Adélard Perron.

— MM H. Pauphinai» et Albert Le­
sage de Saint Charles Mandeville de 
passage ches MM Jos B Lesage et A. 
L Auger.

M. et Mme Adélard Julien de Ft- 
Paulin en visite chca Mme Evariste
Paillé.

Mlle Cécile Tuiperrière à Saint 
chartes Mandeville chex M. Albert 
Lesage ce» Jours derniers.

— Mlle» Irene Lupien et Gertrude 
I^esai'c. étudiante» au pensionnat de» 
Trois kmeres de passage dans leur 
famille

M Jean Baptist Côté du Lac Te 
miscamtngue chez «a belle soeur Mme 
Evariste l’aillé.

Saint Célestm. M e* Mum Joseph Hé­
bert, M et Mme Jean Baptiste Ber- 
geroa, M Edmond R.-hard ainsi que sa 
fille Ehane, aseiatr' aus funérailles 
da Mm# Placid*. Bergson.

—M ut Mm# Arsen* forest, Arthur,
' éci!e et Rochel Purest, M. et Mmu 
Lucien Houle, M Johnny Thibodeau et 
son garçon Paul Emile sent allés à 
Saint# Angèle de !*aval asaister au 
service de Mlle Adelina Saint Ours.

— M Joseph Béliveau est allé sus 
Trois Amères pur affaires.

Ces jours derniers est décédée Mme 
Veuve Joseph Moatplaisir à l’âge de 
70 ans Elle luis»# quatre garçons et 
une fille. Ses funérailles ont eu lieu 
su milieu d’un grand concours de pa­
rents et d’amis Le service fut chan­
té par M. le curé MeUnçon.

Conduisait de corbillard, M. Edou­
ard Bergeron. Portait la croix son gan- 
dre, M. Arthur Bergeron.

Les porteurs étaient MM. Montplai- 
sir ses quatre garçons.

La quête fut faite par Mme Joseph 
Leb.anc et Mme Montplaisir de Mont­
réal.

Portait une couronne de fleurs, la 
petite fille de la défunte Mlle Germai­
ne Montplaisir.

On remarquait dans le cortège les 
MM et Mmes Montplaisir, M. et Mme 
Joseph Lamothe, M et Mme Joseph 
Bergeron, M. et Mme Joseph Leblanc, 
beaux-frères. M le Dr Z. Leblanc ot sa 
fillette, Mlle Marfie Anna et Gérard 
Leblanc, de Montréal, Mme Hector Le­
blanc. A ia famille éprouvée nos plus 
sincères sympathies.

750,000 LIVRES
Londres, 21.— D'après lis déelarn- 

•ions de M. Churchill, chancelier ce 
l'Echiquitr, à la Chambre dea Com­
munes, les dépenses du gouvernement
anglais pendant la grève sa sont éle- 

‘*‘,00#vée# à environ 760,00# livres sterling.
Le chancelier a ajouté qu'il était 

mer exectemeni ce» dépenses, mais 
imposihla jusqu’à maintenant d’esti- 
qu'il ne pensait paa qu’il soit née s- 
•aire d'avoir recours à des impôts spé 
ciaux pour y fair# face.

“En admettant que la grève charbon­
nière ne se prolonge pas ou*re mesure, 
• t que les conditions redeviennent ra­
pidement normales'', a dit M. Chur­
chill, "je ne pense pas qu’i! y mit des 
difficultés appréciables à la fin da la 
présente année fiscale, et je ne vois 
pas de raison pour proposer, à l'heu­
re actuelle, aucun impôt additionnel."

*

PILSIILSKIA UNE 
TACHE DIFFICILE

Vuriovie, 21. — Il devient de plus 
en plue clair qu9 le maréchal Pilsuds- 
ki, après avoir renversé U gouverne­
ment Witos, ressent le# plus grandaa 
difficultés à lui trouver ua rempla­
çant. Juaqu’ici, ce qui ressort surtout 
dans le nouvel état de choaea, c’eat 
l’abaencs d'un programme bien défi­
ni.

"Quel est le programme du gouver­
nement?" a été lu* question posée par 
un correspondant de lAaeociated 
Press à M. Auguste Zalevski, faisant 
fonction de ministre des affairuu é- 
trangèree.

"l*a programme? Pilsudskl est lui- 
même le programme", a répondu M. 
Zaleveki. "Il a été le chef de l'Etat 
pendant quelques années et tout le 
monde Rail comment il s'est acquitté 
de eas fonctions. Ses grands principes 
démocratique* et libéraux font abso­
lument opposés à toutes restrictions 
d# U liberté person%»He. Il est lui- 
même un programme."

Il y a un certain roanque d'unité 
parmi leu partisans du maréchal, me 
me quelques-uns des officiers de l'ar­
mée ont exprimé !eur désaccord avsc 
lui, et le» différents partie politiquea 
essayent de mettre en avant leurs in

térêta particuliers.
81 etH ou non ^élection dJun notsoaa 

président aura lien à Varsovie dé­
pendra du résultat d’une conférence 
qui a lieu en ce moment à Cracevle 
avec In participation de» membres des 
partis qui soutenaient le gouverne­
ment Witos.

Déjà Its trois partis de droite et les 
laborites nationaux, qui ont 228 voix 
sur 566 dans le# deux Chambres du 
purlumunt, ont protesté eontr# U te­
nue de l'élection à Varsovie. Le grou­
pe modéré dea paysans, qui est aussi 
connu tous 1# nom de parti populiste 
Prast, comprend êi membres. Si ce 
parti ae réunit à lu droite, il faudra 
que l’élection ait lieu en dehors de 
Varsovie, soit à Poxnan, ou, comme 
l'ont suggéré certains nationalistes, 
dans le château historique de Cri co­
vie. , »

Le groupe de droite insiste pour gu# 
l’élection soit tenue dans une ville ot 
il n’y n pas d# garnison.

La groupe modéré des paysans, qui 
doit prendrc une décision aujourd'hui, 
est divisé. Une partie est opposée à 
Pilsulski et l’autre lui eut favorable. 
Le groupe qui soutient le maréchal 
demande à ce que l'élection ait lieu à 
Varsovie.

L« général R. K. Ladkoweki, que le 
maréchal Pilsulski, pendant la batail­
le, avait nommé commissaire de Var­
sovie, est entré dans 1a banque de 
Varsovia et a saisi 3,500,003 îlot y* 
pour le maréchal.

Pendant les funérailles hier pour

les victimes des combats, parmi 
quelles U y avait 10ü civi!», i* p;., ‘
qui célébrait la cérémonie, le R*v 
•ae, qui était aumôniar à prxeni* 
s'est avancé ver» le général Br 
qui a dirigé la batailla dans les rj,,’ 
de Varsovie, a arraché ses décora- , 
et les a jetées aux pieds du généra.

"Je ne saurais le# porter plu* 
longtemps; elles m9 brûlent lt poit. . 
ne", s'ont écrié l'aumônier.

Les funérailles ont continué aujour­
d’hui pour les familles qui désirai t 
dea enterrements privées. Les c . . 
vois funèbres ont traversé les r- 
accompagnés de centaine# de perso !

Le mint du comte Skrxynskl, recor. 
■n comme un des hommes politiqu.-* 
polnnaia les plus influents, de fa r» 
nnrtie da cabinet, #n même temps 
la mécontentement causé par le f. 
qn# le maréchal Pilsudski n\ pas d ! 
sous le Parlement et que les trou * 
soutenant le gouvernement renv - 9 
par le maréchal «ont encore tout . » 
armes, empêcher 1a situation de s<- 
gulariser quoique la capitale para * 
extrêmement calme.

Le comte Skrxynski a refusé de 
prendre le poste de ministre des affa - 
re* étrangères qu’il occupait dans e 
cabinet Witos, parce qu'il pena* 
la position du maréchal Pilsudski en . 
me dictateur n’est pa« encore a.«> 
solide pour qu’il puisse accepter de 
fair* partie du cabinet.

Au-dessua. une photographie noua montrant deux visitesra Intéressants 
au Canada. A gauche, on volt Madame Rachel Crowly qui commandait 
lea forces dea V. A. D. en Fronce et en Belgique durant la guerre «t 
a droite. Mademoiselle Figgts qui était le chauffeur de Madame C row­
dy eu France. Madame Crowd y rat maintenant avioeur dra affaires 
sociale» da Secrétariat général de lu ligue des Nations à Genève-

Bien que la plupart dea industries 
s* remettent peu a peu des effets de 
la grève générale une xeule compagnie 
de chemins de fer a fonctionné nor­
malement aujourd’hui. Les autres 
compagnies ont fait savoir qu’elles ne 
sont pas en mesure de donner plus <fo 
5(H) pour cent de leur service normal.

On espère toujours que le différend 
minier sera réglé; mais il faudra en­

core plusieurs jor^x avant que des ac­
cords préliminaires puissent être -on- 
clus. En attendant lea reserves de 
charbon pour lea chemins «Je er rt 
l'industrie diminuent peu à peu.

Tous les journaux d’aujourd'hui ent 
paru dans leur format normal, mais 
le nombre da pages ne dépasse pas 
quatre. On promet qu’ils porteront 
plut de pages demain.

Ste-Monique

Müe Cécile Montplaisir du Cap 
<!»• la Mfidi-ieinc e»t venue pa^xer quel­
que» jour* ches »a soeur Mme Georges
M ontplaisir

M -no Edouard Caron est allée voir 
».>n frrrt M. A. Fleurent de Sainte- 
Perpétue gravement malade

Mlle Jeanne d'Are Fleurent de Ni- 
*» ext venue pa» «er quelque» jour» 

chex son oncle M Edouard Caron.
Ce» jours derniers sont allés «.

LE fait (Tacheter un piano 
est l'indice certain de 
lUntérêt que voua portez 

«au honneur de votre famille, à 
•on éducation, et de votre ap­
préciation de la néceoaité de la 
muoiqua pour l'amélioration de 
la vie-

Aucun foyer ne peut être satis­
fait s'il ne possède les ressour­
ces de faire de la musique et 
c'est pourquoi, si vous n'avez 
pas ces ressources, vous de­
vriez faire votre choix dans l'é­
talage da merveilleux instru­
ments que nous exposons à no­
tre magasin.

Nous vous donnerons une dé­
monstration la prochaine fois 
que vous passerez k notre ma­
gasin.

Que n’auraient pas donné les immortels pianistes 
et compositeurs—

Franz l.iszt. par exemple, pour posséder un instrument aussi parfait et mer­
veilleux què le fameux

Ler enfants Font fiera de por­
ter dea liurlbut parce que :
1. Elles sont parfaites.
2. Elles sont confortables
3. Elles sont flexibles, et ne font 

pas mal aux pieds au debut.
4. Elles sont à la portée de la 

bourse da leurs mamana.

PIANO

HEINTZMAN & CO.
1 es rr.fi sons modernes ont de grand* avantagea sur celles du début du 18e 
siècle. N m seulement elles percent se procurer dea instruments meilleurs que 
ceux dont se servaient les maîtres de la musique du temps, mais elles peu­
vent les obtenir pour si peu d argent.

Nos ancêtres ne pouvaient acheter à des conditions fardes, et ils devaient 
payer comptant leurs pianos. C- est pourquoi si peu de gens ayant un reve­
nu modeste, possédaient des pianos. Mais a l’heure actuelle vqu* avez jus­
qu’à ttois ans pour payer un piano et vous en jouisse/ pendant que \ou» le 
payez.

\mmT\
l Shoes érChBdren-i

Non seulement nous vendons, 
mata noua recommandons la 
chaussure Hur’but. Plusieura 
modèles au choix et ajutto- 
ment correct garanti, m

F. J. ARGALL
le |»la» rnx» maxafttn 4e ehauaaur** 

du district
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Maeat.
134 rue Notru-Oame Trois-Rivières

• J. E. GREGOIRE. Gh«*.

Le» rient piano» 

»ent accept*» com­

me paiement» par­

tiel» tar le» n»a-

teaut

32 rue De» Forge»
TKOIF RIVIERE*

Roerèsentaat 4 Graod’Mèru si à Shawisigas Foils 4u 

4'èehsauiiaas: M. B. FIN EL, •!, Sèmu rwe.

AU RAYON DES

Confections pour Daines
Notra Rayon dos Confections poor Damas devient de jour en jour phis populaire et est 
en passe de devenir le rendex-vous des élégantes de la ville. — Noue tommes fiers de 
cette constatation at nous voyons dont cet achalandage distingué la preuve que nos ef­
forts sont bien appréciés.
Cette annonce apporte un message d'intérêt tout particulier pour la femme désireuse de 
s'habiller avec goût at k dee prix raisonnables.

COSTUMES ELE6MTS POUR MAUAME
Trois modèles très élégants k un prix ro- 

C os tûmes tailleurs 
Poirot, d'une bonne pesan- 

et noir, d'un a juste- 
parfait, k ligne droite, où 4 godât.

■ 529.50Tailles 16

Lee phis élégants, modèles k un prix re­
marquablement bas, et an très grand 
choix. Costumes tailleurs en bon Poiret 
bleu-marin et noir, d'un bon ajustement. 
Nous venons d'en recevoir 50 des der­
nières créations, d'un genre tailleur par­
fait, aussi noua an avons 4 effet de go­
dets. Longueur 42 pouces, avec bonne 
doublure de crêpe Canton. Tailles de 16 
è 44. Valeur de $36.50. Spé- 
rial.................................... 529.50

DERNIERS MODELES DE MAMTEAUX POUR MADAME
Derniers modèle at dernières nuances. Tris que Bois de Rose, Beige, Vert, Bleu Poudre, 
et beaucoup d'autres couleurs vives pour le printemps ainsi que le bleu marin et noir, 
toujours populaires, H y a des modèles a godets et a ligne droite. Tailles pour dames et 
demoisellee, 15 4 42 de buste. Voleur de $22.50. Spécial pour notre vente de £A AC 
vendredi et samedi........................................................ ............................................... ^VaVw

COSTUMES DE SPORT
Nouveaux modèles 

Modèles 4 la gar
çonne, jupes 4 plis. Rayé et quadrillé. Tail­
les assorties. Spécial...................................... 519.50

ROBES DE MAISON
Confectionnées en bon fQs anglais, a carreaux ou unies 
Garnitures de biais de couleurs, faisant contraste. Tou­
tes les nuances les phis en vogue. 36 a 44.
Spécial.................................................................

—^ a* —

52.95
Pour dames de forte taille. Guingan carreeuté, cham­
brai de bonne qualité dans une jolie teinte de gris et 
à carreaux, taille droite. Différentes garni 
turcs. Buste 46-48-50-52-54. Spécial . . .
En Broadcloth, Charmeuse de coton. Jolis dessins ,4 
rayures et a pois, fleurs, garnitures de biais en couleur, 
faisant contraste, de boutons en nacre, de plis. Tou­
tes les nuances les phis en vogue. Buste 
36 4 44. Spécial............................................

PARAPLUIES A DE GRANDES 
REDUCTIONS

Parapluies pour dames, bonne couvertu­
re mercerikée, avec broche d’acier, men­
die de fantaisie et avec corde de 98e
soie. En noir seulement. Spédri

Rouge, vert, violet, marine et noir— Mo­
dèles courts avec belle couverture en mé­
langé de' soie et bordure en soie. Jolis 
nouveaux manches et peints dam les 
mêmes couleurs que les couvertures. Pa­
rapluies 4 12 fortes broches d'acier, avec 
bout en ambre. Corde en e 

Val. *4.50. Pc 52.95

52.25

J. L. FORTIN, Ltée
LE GRAND MAGASIN A RAYONS

177 RIE NOTRE-DAME TELEPHONE 254
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